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1,20U personnes à St-Pierre et 750 à Steinbach 
rejettent le plan provisoire 


Une chose ressort nettement des séances publiques 
que la Commission des Frontières a tenues, mercredi et 
jeudi derniers, à Steinbach et à St-Pierre: la population 
s'oppose catégoriquement aux changements des frontiè- 
res scolaires tels que proposés dans le plan'zrovisoire pu- 
blié par la Commission des Frontières en septembre der- 
nier, Tous les mémoires, présentés aux deux endroits, ont 
été unanimes à affirmer que le système unitaire actuel 
est adéquat, qu'il répond suffisamment aux besoins, et 
surtout qu'il respecte les caractéristiques et les sensibi- 
lités ethniques, linguistiques et même religieuses de cha- 
qué région. 

S'il y a des améliorations à apporter, a-t-on reconnu 
partout, on préfére les réaliser par le dialogue et l'entraide 
entre les régions et les commissions scolaires avoisinantes 
sans bouleverser les structures d'un système qui vient 
d'être établi dans la plupart des endroits, il y a à peine 
trois ou quatre ans. 

A chaque endroit, la population franco-manitobaine 
a fait sentir sa présence de façon indubitable tant par le 
nombre de ses mémoires, dont plusieurs devaient inévita- 
blement se répéter, que par les applaudissements nourris 
et prolongés accordés à ses porte-parole, 


Vibrant plaidoyer du 

Dr Doyle à Steinbach 
Au gymnase de l'Institut 
collégial de Steinbach, où s'é- 
taient rassemblées, mercredi 
soir, près de 750 personnes 


étaient venus de Ste-Anne, La 
Broquerie, Richer, Ste-Gene- 
vière et autres centres environ: 
nants, ce fut le discours char: 
gé d'émotivité du Dr F:P, 
Doyle, président de la Com- 
mission scolaire de la Rivière- 


dont les deux tiens au moins 


La Chambre de Commerce de St-Boniface a inauguré offi. 
clellement, jeudi dernier, son nouveau bureau situé à l'angle du 
chemin Ste-Marie et de la rue Eugénie, Le président Raymond 
Mager et le maire Edward Turner coupèrent le ruban tradition- 
nel, (Cliché Winnipeg Tribune) 


Avis à tous les Franco-Manitobains 


La flamme de la fierté franco-manitobaine n’est 
pas prête de s'éteindre, Ce qui suit n'est pas pour les 
pessimistes, En effet, toute une semaine d'activités 
dans les domaines les plus divers, à laquelle vous 
êtes invités à participer très activement et chaleu- 
reusement, précédera l'important congrès annuel de 
la Société Franco-Manitobaine. 

Que ce soit le théâtre, la chanson, la culture en 
général sous forme d'exposition, vous qui êtes assoif- 
fés de manifestations d'expression francaise, vous 
serez bien servis. Nous vous demandons de bien vou- 
loir noter attentivement les dates et les endroits où 
se tiendront les spectacles et divertissements d'ordre 
culturel ou artistique, 


Les activités culturelles 

26, 27, 28, 29 et 30 novembre 

— Le Cercle Molière présente “Les Rosenberg ne 
doivent pas mourir,” au Centre Culturel de 
St-Boniface, 

8 décembre 

— Exposition de gravures lithographiées au Centre 
Culturel, 

4 décembre 

— La populaire chorale canadienne-française, les 
“Intrépides”, à la Salle du Centenaire de Winni- 
peg, à 8 h 30 du soir, Entrée gratuite, 

5 décembre 

— Récital du chansonnier canadien-français de 
grande renommée, Georges Dor, au Playhouse, 
à 8 h 30 du soir. Les billets sont en vente chez 

“Huot” et seront aussi vendus au guichet du 

Playhouse le soir du récital, 


SOUS LES AUSPICES 
DE LA SOCIETE 


Seine, qui iImpressionna le 
plus l'assistance, Pendant près 
d'une heure et sans se servir 
de texte, le Dr Doyle exposa 
dans le détail toutes les étapes 
accomplies par la Division de 
la Rivière-Seine depuis sa for- 
mation en 1959 et tous les 
plans en voie de réalisation, 
mais que les recommandations 
de la Commission des Fron- 
tières anéantiraient si elles 
étaient jamais appliquées, 

Le Dr Doyle plaida vigou- 
reusement pour que soient 
gardées intactes les limites ac- 
tuelles de la Rivière-Seine où, 
atäl expliqué avec des don- 
nées précises à l'appui, les di- 
vers critères avancés par la 
Commission des Frontières se 
trouvent déjà amplement réa: 
lisés, 

Au mémoire de l'Association 
des Parents et Maîtres de lan- 
gue française de La Broquerle 
qu'il présenta, M. Albert Viel- 
faure ajouta ses réflexions 
personnelles basées sur sa pro- 
fonde connaissance d'une ré: 
gion qu'il a représentée pen- 


dant un certain nombre d'an- 
nées à l'Assemblée législative, 
I1 pria la Commission des 
Frontières de ne pas appauvrir 
la province de la richesse 
que lui apportent présentement 
deux groupes qui ont conservé 
leur homogénéité et qui, bien 
que distincts au point de vue 
linguistique et culturel, vivent 
en harmonie, 

Les représentants de la Di. 
vision scolaire de Hanover 
abondèrent dans le même sens, 

Ont également présenté des 
mémoires à l'audience de Stein: 
bach: la Chambre de Commer- 
ce de Ste-Anne, le Conseil du 
Village de Ste-Anne, les étu- 
diants de l'Institut collégial de 
Ste-Anne, les Commissaires 
d'écoles de langue française du 
Manitoba, la Hanover Division 
Teachers' Association, la mu- 
rurale de La 
querie, la Commission scolaire 
de Hanover, l'Association des 
Enseignants de la Rivière-Sei- 
ne, la Ligue des Femmes Ca- 
tholiques du diocèse de St-Bo- 
niface, M, Cornelius Loewen, 


nicipalité Bro- 


Une réforme fondamentale du système fiscal 
Le gouvernement fédéral veut rendre 
le régime des impôts plus équitable 


OTTAWA — Le ministre fé. 
déral des Finances, M, J, Ed- 


gar Benson, a déposé aux Com- 
munes, vendredi dernier, un 
livre blanc dans lequel le gou- 
vernement d'Ottawa propose 
un nouveau régime d'imposi- 
tion des revenus des individus 
et des entreprises, 


Selon M. Benson, il s'agit 
d'une réforme fondamentale 
de notre système fiscal visant 
à une redistribution plus équi- 
table du fardeau fiscal depuis 
les contribuables à faibles re- 
venus vers ceux à revenus 
moyens — en somme, les clas- 
ses moyennes, Ce nouveau ré- 
gime entrerait en vigueur en 
1971, s'il n'y a pas de délais 
imprévus. 


Voici, telles qu'empruntées 
au quotidien ‘Le Devoir’ de 
Montréal, les grandes lignes de 
ce livre blanc sur la restructu- 
ration du régime de taxation 
au Canada: 

© Les gains de capital se. 
ront désormais assujettis à 
l'impôt sur le revenu comme 
toutes les autres formes de re- 
venus, Après une période de 
transition de cinq ans, les con: 
tribuables devront les déclarer 
soit au moment de leur réali. 
sation, soit à la suite d'une ré- 
évaluation, tous les cinq ans, 
Ils pourront également dédui- 


Congrès de la Société Franco-Manitobaine 


Le congrès proprement dit 


5 décembre 


re les pertes de capital de leur 
revenu imposable, 

e Les exemptions person- 
nelles déductibles du revenu 
brut seront portées de $1,000 
à $1,400 pour les célibataires 
et de $2,000 à 52,800 pour les 
contribuables mariés, 

@ le revenu imposable sera 
assujetti à de nouveaux barè- 


mes d'impositiun,.qui. allègent.. 


le fardeau fiscal des contribua 
bles, sauf ceux dont le revenu 
est le plus élevé, qui bénéficie. 


de Steinbach, l'Association des 
Parents et Maîtres de Richer 
et de Ste-Geneviève et la Home 
and School Association des pà- 
rents anglophones de La Bro- 
querie, 

1,200 personnes à St-Plerre 

Ce fut à St-Pierre, jeudi der- 
nier, que, contrairement à tou- 
te prévision, les Franco-Mani- 
tobains de la Rivière-Rouge 
ont fait sentir le plus massi- 
vement leur présence: 1,200 
personnes, rapporte-t-on, rem: 
plissaient le gymnase de l'Eco- 
le élémentaire du village, 

Contrairement à ce qui s'é- 
tait passé la veille à Steinbach, 
la plupart des mémoires pré- 
sentés à St-Pierre furent lus 
en français, le président de la 
Commission des Frontières, M. 
R, G, Smellie, y allant lui-mé- 
me d'une phrase ou l'autre en 
français, 

Ils furent également plus 
brefs que ceux soumis à Stein- 
bach, plusieurs des porte-pa- 
role se contentant de déclarer 
que l'organisme qu'ils repré- 
sentaient appuyait sans réti- 


ront d'un plafonnement des 
taux à 50 pour cent, Les nou: 
veaux barèmes englobent l'im- 
pôt de la sécurité de la vieil- 
lesse, la taxe de progrès s0- 
cial, et la surtaxe, qui se trou- 
veront par le fait même abolis, 

e les contribuables mariés 
qui travaillent tous les deux 
pourront déduire de leur reve- 
au.byut les frais de garde de 
leurs enfants, jusqu'à concur- 
rence de $500 par enfant et 


(Suite à la douzième page) 


Ottawa est prêt à consacrer 
$50 millions au bilinguisme 


OTTAWA — Le secrétaire 
d'Etat, M, Gérard Pelletier, a 
réaffirmé jeudi dernier que le 
gouvernement fédéral souscrit 
entièrement aux principes du 
bilinguisme de la commission 
Dunton-Gagnon et qu'il est mé- 
me disposé À consacrer 650 
millions en 1970 seulement 
pour l'expansion des services 
éducatifs aux minorités offi- 
cielles et pour la formation de 
Canadiens bilingues. 

Ainsi, le gouvernement cana- 
dien a indiqué de façon plus 
concrète qu'il entend vraiment 
considérer comme très priori- 
taire l'expansion du bilinguis- 
me à travers le Canada, L'au- 


— 4h à 8 h du soir: Inscription des délégués au 


Centre Culturel. 
6 décembre 


— 8h à 9 h du matin: Inscription des délégués au 


gymnase du Juniorat, 


— 9h 30: Ouverture du premier congrès. 
— 9h 30 à midi: Assises au gymnase du Juniorat, 
— 2h à 4 h de l'après-midi: Assises au gymnase du 


Juniorat. 


— 6hà 8 h 30 du soir: Banquet au gymnase Notre- 


Dame. 


_— Remise des insignes de la Fidélité Francaise au 
Père Martial Caron, S.J., par le Conseil de la Vie 


Française, 


— Discours par l’orateur invité, 
— Discours des candidats à la présidence (3 à 5 mi- 


nutes). 


— 9 h: Bal au gymnase du Collège de St-Boniface, 
— Le 100 Nons dans la salle académique du Collège, 


7 décembre 


— 1hà 4h de l'après-midi: Assises au gymnase du 


Juniorat, 
— Elections, 


— Rapports sur les affaires en cours, 
— 4h: Clôture du Congrès 1969, 


A noter 


e Les délégués devront payer la somme de $10.00 
pour les assises seulement. Banquet et bal: $3,50 
par personne, Bal seulement: $1,50 par personne, 

® Le grand public est cordialement invité au ban- 


quet et au bal, 


GEORGES DOR 


FRANCO-MANITOBAINE THÉÂTRE PLAYHOUSE — vendredi 5 décembre - 20h 30 $3.50 — 52.50 — $1.50 


Communiqué 


tre grande priorité est le dé- 
veloppement régional, 

“Pour l'essentiel, a dit le se- 
crétaire d'Etat, ce programme 
porte sur deux questions prio- 
ritaires reliées l'une à l’autre, 
Premièrement, des mesures se- 
ront prises en collaboration 
avec les provinces en vue d'as- 
surer aux minorités de langue 
officielle des droits égaux à 
ceux de la majorité en ce qui 
concerne l'enseignement dans 
leur propre langue, Deuxième 
ment, pour répondre aux voeux 
d'un nombre croissant de Ca- 
nadiens qui aspirent à la con- 
naissance des deux langues of- 
ficielles du Canada, on favo- 
risera l'étude de la langue se: 
conde." 

Pour mettre en application 
les recommandations du deu- 
xième livre de la commission 
sur le bilinguisme, qui portent 
sur l'enseignement aux mino- 
rités et sur l'enseignement d'u: 
ne langue seconde, le gouver- 
nement fédéral estime qu'il de- 
vra fournir environ #50 mil- 
lions, Il s'agit d'une contribu- 
tion maximum en période 
d'austérité, 


M, Hubert Philippot, de St. 
Boniface, est le président du 
Comité d'organisation du Con- 
grès de In SEM qui se tiendra 
les 6 et 7 décembre prochain, 


cence le mémoire présenté par 
la Division scolaire de la Ri: 
vière-Rouge, 

Celle-ci insista pour que 
solent maintenues les limites 
territoriales actuelles de la ré- 
gion scolaire de la Rivière. 
Rouge, lui permettant ainsi 


d'assurer À sa majorité franco- 
phone des services conformes 
à sa langue et à sa culture, 
Au lieu de changer les fron- 
tières, a suggéré la Commis 
sion scolaire de la Rivière-Rou- 
ge, le gouvernement devrait 
(Suite à la douzième page) 


M. Maurice Gauthier nommé 
agent d'animation sociale 


OTTAWA — M. Jean La: 
gassé, directeur, Direction de 
la citoyenneté du secrétariat 
d'Etat, a annoncé mercredi der. 
nier la nomination de M, Mau: 
rie Gauthier, de St:Boniface, 
au poste d'agent d'animation 
sociale à Winnipeg. 

Parmi ses nombreuses tA. 
ches, M. Gauthier entretiendra 
des relations étroites avec les 
minorités officielles et les 
groupes ethniques, Il appuie- 
ra les divers projets de civisme 
et encouragera la participation 
aux activités communautaires, 


tions à Winnipeg avec M. Wal. 
ter Hlady, qui est aux services 
de la Direction de la citoyen: 
neté depuis 1962, 


Il a toujours participé acti- 
vement au mouvement des co- 
opératives et aux relations ex- 
térieures, Lors de sa nomina- 
tion, il était directeur régional 
de Federated Co-operatives 
Ltd, Winnipeg. 

Agé de 45 ans, M, Gauthier 
fit ses études au Manitoba, Il 
poursuivit son cours au West- 
ern Cooperative College à 
Saskatoon et se spécialisa en 
éducation des adultes, Il a été 
président de l'Association d'é- 
ducation des Canadiens fran- 
cais du Manitoba de 1966 au 8 
décembre 1968 où il fut élu 
par acclamation à la présiden- 
ce de la Société Franco-Manl- 
tobaine, 

M. Gauthier exerce ses fonc. 


M. Maurice Gauthier 

Etant donné ses nouvelles 
fonctions, M, Gauthier a dû 
démissionner de son poste de 
président de la S.F,M, C'est M. 
Etienne Gaboury, architecte 
bien connu de St-Boniface et 
vice-président des Affaires in- 
térieures de la SFM, qui suc- 
cède dans l'intérim à M. Gau- 
thier, Un nouveau président 
devra ôtre élu au congrès de 
décembre prochain. 


ne em 


Î y a cent ans avec Louis Riel 


Le 2 novembre 1869, Louis Riel et quelques Métis se mettent 
en route pour le Fort Garry, Ce n'est pas sans difficulté que les 
Métis acceptent d'endosser le geste de Riel, geste aussi audacieux 
que plein d'imagination stratégique, En effet, tenir le Fort Garry, 
situé en plein centre de la colonie de la Rivière-Rouge, c'est tenir 
le pays, c'est protéger la colonie en empêchant McDougall d'en 
prendre le commandement, c'est aussi assurer un toit aux 400 
soldats métis du Comité National, 

Sans coup férir, sans déranger les logis privés du Fort, sans 
même avoir besoin de parlementer, le Comité National Métis 
occupe le Fort Garry, siège du gouvernement de la colonie, et 
se met en frais d'assurer la protection du peuple qi se trouvait, 
à toutes fins utiles, sans gouvernement depuis que la Hudson's 
Bay avait cédé le territoire au Canada. 

Le 3 novembre, Riel s'attaque aux problèmes Administratifs, 
Il confie à W, B, O'Donoghue, professeur irlandais du Collège 
de St-Boniface, le poste de trésorier, et Louis Schmidt, métis et 
ami de Riel, assume celui de secrétaire adjoint, 

Le 6 novembre, Louis Riel et Louis Schmidt rédigent une 
proclamation qui convoque en quelque sorte les Etats généraux 
de la Rivière-Rouge, Elle se lit comme suit: 

“Le chef et les représentants de la population française dans 
la Terre de Rupert, après avoir chassé les envahisseurs de leurs 
droits, comptant sur les sympathies de leurs frères d'origine 
anglaise, viennent leur tendre une main amie et les inviter À 
envoyer douze représentants dans le but de former, avec les 
métis français, un conseil où seront discutés les moyens à pren- 
dre pour sauvegarder les intérêts de la nation dans les circons- 
tances actuelles, 

Ce conseil s'assemblera dans la salle de la cour de Justice, 
à Fort Garry, le 16 novembre prochain, 

Par ordre du président, 

Louis Riel, secrétaire, 

Winnipeg, 6 novembre 1869," 

Les Métis demandent au journal “Nor'wester” de publier 
la proclamation, Mais l'éditeur Walter Robert Brown, adversaire 
acharné et irréconciliable des Métis, s'y refuse, Les Métis le met- 
tent à la porte de son établissement, recrutent un imprimeur et 
font paraître le document, 

Le “Canadian Party’, ennemi juré de Riel, lui mène une 
virulente opposition et prédit que les paroisses de langue an- 
glaise ne répondront pas à l'invitation des Métis, 

En effet, celles-ci s'inquiètent, Cependant, à la grande dé. 
ception du “Canadian Party”, toutes les paroisses de langue 
anglaise acceptent l'invitation du Comité National, nomment 
leurs représentants et les envoient à l'assemblée du 16 novembre 
1869, au Fort Garry, 


DE EEE EE 


Don de livres de la France à 
la bibliothèque de Fort Garry 


mière fois dans l'histoire de 
la province qu'im organisme 
anglophone ait fait une telle 
demande à la France, Celle-cl 
s'est empressée d'y répondre 
favorablement, 

La cérémonie de présenta: 


La Bibliothèque municipale 
de Fort Garry vient de rece- 
voir du gouvernement français 
une collection de livres pour 
enfants, La présentation offi- 
cielle en sera faite samedi pro- 
chain par le Consul de France {on se déroulera à la Biblio 
à Winnipeg, M. Philippe Bout. 4aque municipale de Fort 
don, Garry à 3 h de l'après-midi, 

Il semble que ce soit la pre: le samedi 15 novembre, 


BILLETS EN VENTE 
Chez Huot 
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ÉDITORIAL 


_ Ine faudrait 
pas en rester là 


La présence franco-manitobaine aux séances publi. 
ques de la Commission des frontières a dépassé toute 
attente, Rarement a-t-on vu, au cours des dernières an- 
nées du moins, tant de monde se déplacer pour accorder 
leur appui à leurs représentants, 

Il est assez évident que l'influence des femmes, sur- 
tout de celles de la Ligue des Femmes Catholiques et des 
Associations de Parents-Maitres, y fut pour quelque chose, 

Cependant, ainsi que nous le faisait remarquer quel- 
qu'un de St-Pierre, cette manifestation massive donne un 
peu l'impression d’une réaction inspirée par la peur, “Ceci, 
disait-il, parlant de la réunion qui a vu 1,200 personnes 
de la Rivière-Rouge envahir le gymnase de l'Ecole élé- 
mentaire de St-Pierre, ce n’est pas de la démocratie, c'est 
de la panique! Si les gens avaient fait preuve de démocra- 
tie les années passées en assistant en nombre aux réunions 
de commissions scolaires, de parents-maiîtres ou autres, 
on n'aurait pas cette situation-là aujourd’hui!" 

Rien de plus exact, Pour aussi valable que soit 
cette participation imposante aux audiences de la Com- 
mission des frontières auxquelles d’ailleurs on a bien fait 
d'assister, il n'en reste pas moins vrai que la participation 
aux réunions locales est fondamentale à tout régime dé- 
mocratique: il n’y a pas de démocratie qui vaille si le peu- 
ple, le simple peuple autant que les professionnels et les 
gens cultivés, n’est pas là pour exprimer ses opinions et 
son sentiment. 

Mais, fait déplorable, c'est au niveau local que la po- 
pulation se montre trop négligeante et insouciante, Tant 
en ville qu'en campagne, on n'assiste pas aux réunions 
publiques des conseils municipaux, des commissions sco- 
laires, des parents et maîtres, des chambres de commerce, 
des caisses populaires, des partis politiques, du mouve- 
ment coopératif, des centres récréatifs, et encore moins 
de la Société Franco-Manitobaine, En somme, là où se 
préparent les bases des programmes qui intéressent divers 
aspects de la vie sociale présente et future, on est absent, 

Et l’on s'étonne ensuite que les organismes gouver- 
nementaux ou autres s'avancent avec de beaux projets 
préfabriqués mais trop souvent pas assez conformes à la 
réalité. Le plan provisoire de la Commission des frontiè- 
res n'en est qu'un exemple dont les principaux responsa- 
bles ne sont peut-être pas, après tout, les commissaires 
eux-mêmes, 

Chose certaine, — quelqu'un l'a souligné lors d'une 
des audiences publiques, — le projet de la dite Commission 
a eu au moins l’heureux effet d'éveiller la population à 
des problèmes qui la concernent de près et dont elle aurait 
dû s'occuper davantage il y a longtemps. 

On aimerait voir le même réveil se faire sentir dans 
la population franco-manitobaine alors que se prépare 
son congrès de décembre, On aimerait, en particulier, voir 
les milliers de francophones de Winnipeg même, des im- 
migrés de la campagne pour la plupart, se réveiller à cette 
occasion et faire connaître leurs aspirations au sujet de 
la culture française dans Winnipeg. S'ils ne savent trop 
comment s'y prendre, ils n’ont qu'à s'adresser au secréta- 
riat de la SFM ou encore à notre journal qui se fera un 
plaisir de donner les renseignements voulus. 

La participation, c'est pour aujourd'hui et dans tous 
les domaines, Les temps sont mûrs. Qu'on agisse. 


J.-P. A, 


CE 


En quête d'une réponse claire 


I] suffit d'assister À quelques séances publiques de la Com- 
mission des Frontières pour s'apercevoir que les objectifs de 
l'éducation au Manitoba ne sont pas la chose la plus claire au 
monde, Certes, on parle de ‘critères’ jugés acceptables (par 
qui?) pour un “système scolaire efficace”, de ‘chance égale 
d'obtenir une éducation à la page”, de possibilité pour les enfants 
de la campagne de ‘rivaliser avec ceux de la ville”, et d'autres 
généralités du genre, 

Il n'y a de précis que certains chiffres: un minimum de 180 
élèves pour une école de niveau secondaire, et 350 pour une école 
de niveau collégial, Pourquoi ces chiffres plutôt que d'autres? 
Sur quelles raisons précises se base-t-on pour conclure que ces 
chiffres sont le strict minimum requis? On ne le dit pas. 

Et ce “système scolaire efficace”, qu'est-ce que c'est au 
Juste? “L'éducation à la page”, cela veut dire quoi exactement? 

Les milieux administratifs ont l'habitude du charabia, Ce- 
pendant, dans le domaine de l'éducation en particulier, il serait 
temps que quelqu'un, quelque part, prenne en pitié le grand 

ublic et cherche à lui expliquer, noir sur blanc, en un langage 
ntelligible ce dont il s'agit et où l'on va, Cet exercice de pensée 
forcerait les administrateurs de mieux définir leurs objectifs et 
de s'assurer que l'argent du contribuable qu'ils se proposent de 
dépenser soit vraiment un investissement pour l'avenir, 
JP, A, 


La dépopulation des 
campagnes: courant 


mondial irréversible 
NATIONS UNIES Le pré. 


claré, fin-octobre, que toutes 
sident de la Banque Mondiale, les nations doivent faire face 
M. Robert S, MeNamara, a dé- au courant actuel qui porte les 
= populations des campagnes 
vers les villes, 


M. MCNamara, qui s'adres- 
sait au Conseil Economique et 
Social des Etats-Unis, a préci- 
sé qu'il s'agissait d'un ‘“phé- 
nomèêne à l'échelle mondiale, 
mails dont les effets sont ce: 
pendant beaucoup plus accen- 
tués dans les pays sous-déve- 
loppés que dans les pays in- 
dustrialisés”, 


Dans le rapport qu'il faisait 
de sa première année complè- 
te À la tête de la Banque Mon: 
diale, l'ancien secrétaire à la 
Défense des Etats-Unis a fait 
remarquer que les grandes ci- 
tés des pays industrialisés dou- 
blaient de taille tous les dix 
ans, À la fin du siècle, la popu- 
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population additionnelle de 1,- 
900,000 d'habitants vivant dans 
les communautés urbaines, a- 
t-il poursuivi, la tâche de four. 
nir les services essentiels et 
de maintenir des conditions de 
vie décentes s'accroitra alors 
avec l'expansion gigantesque 
de ces centres,” 

Pour faire face au problème, 
M. MeNamara est d'avis que 
la planification domestique est 
essentielle, mais incapable à 
elle seule de changer le cou- 
rant actuel avant la fin du 
siècle, 

“Le problème doit être af. 
fronté À l'échelle nationale, de 
dire M, McNamara, il est né. 
cessaire d'avoir une vue stra- 
tégique globale sur le dévelop- 
pement rural et urbain” 
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Le brouillard a hanté la capitale manitobaine durant toute la fin de semaine. Les photographes, tels que 
John Olson, de Winnipeg Tribune, en ont profité pour capter sur pellicule les lueurs féériques qui baignaient les rues 
le soir, — Mais à l'aéroport international, c'était plus prosaïque: tout était immobilisé, plusieurs envolées annulées, 


(Cliché Winnipeg Tribune) 


tete 


Bilinguisree: le Canada n'est 
pas seul à avoir des problèmes 


NATIONS UNIES, NY. — 
En Irlande, il est possible d'é- 
tudier la langue anglaise en 
celte, 


En Suisse, un étudiant unli- 
versitaire doit être versé dans 
trois langues, 


La législation tchécoslova- 
que prévoit certains droits lin- 
guistiques dans les écoles, mais 
cela n'a pas tellement d'impor- 
tance parce qu'un Tchèque 
peut converser avec un Slova- 

ue sans connaître la langue 

e ce dernier et vice versa, 

L'Afrique du Sud et la Fin- 
lande ont une législation pro- 
che de celle proposée par le 
gouvernement du Québec. 


Ces détails ont été révélés 
au cours d'un sondage auprès 
des représentants aux Nations 
unies de pays bilingues ou mul- 
tilingues sur la façon dont 
leurs pays respectifs ont réso- 
lu le problème linguistique 
dans leurs systèmes éducatifs, 

Lorsqu'on a indiqué à un 
fonctionnaire suisse que le Ca- 
nada a certains problèmes avec 
ses deux langues, il esquissa 
un sourire, puis a répondu: 
“Vous pensez avoir des pro- 
blèmes., Nous avons trois lan- 
gues officielles et quatre lan- 
gues nationales”, 


Dans les deux pays euro- 
péens multilingues les plus 
connus, la Belgique et la Suis- 
se, les jeunes écoliers sont cen- 
sés apprendre la langue de 
leur région, soit le français ou 
le flamand en Belgique et le 
français, l'italien, l'allemand et 
le romanche en Suisse, 

Mais il y a des exceptions et 
l'importance des groupes lin- 
guistiques minoritaires dans 
les différentes régions est né- 
gligeable, 

A Bruxelles, les écoliers bel. 
ges peuvent choisir l'une ou 
l'autre langue pour leur ins: 
truction, Il y a quatre univer- 
sités principales dans le pays, 
une de langue flamande, une 
de langue francaise et deux où 
l'enseignement est possible 
dans les deux langues, 


En Suisse, 1 y a deux écoles 
d'Etat bilingues à Berne. 

Depuis l'indépendance, l'Eire 
(République de l'Irlande), a 
tenté d'encourager l'enseigne- 
ment du celte, mais sans grand 
succès, Le celte, ou l’irlandais 
comme disent les milieux offi- 
ciels, est une matière obliga- 
toire dans les écoles et les élè. 
ves des classes supérieures 
peuvent exiger que toute leur 
instruction soit faite dans cet: 
te langue, 


Ainsi, il est possible pour un 
écolier d'étudier la majeure 
partie de son cours d'anglais 
en celte, Aux examens on peut 
répondre aux questions soit en 
anglais, soit en celte, Autre: 
fois, il existait un règlement 
voulant que les étudiants uni- 
versitaires passent un examen 
d'entrée en celte, Cette exigen- 
ce a été abandonnée, 

Un fonctionnaire irlandais a 
déclaré qu'un élève du secon- 
daire doit être stupide ou oppo- 
sé à la renaissance du celte 
pour ne pas être versé dans les 
deux langues au moment où 
il obtient son diplôme. 

La Suisse possède peut-être 
la législation linguistique la 
plus étendue, Les élèves ap- 
prennent au début la langue de 
leur région. 

Mais quelques années plus 
tard les élèves doivent décider 
dans quelle langue se fera leur 
enseignement universitaire, le 
français ou l'allemand, et doi- 
vent commencer à apprendre 
cette langue, Lors de son en- 
trée à l'université, un étudiant 
doit connaître deux des lan- 
gues nationales du pays et une 
troisième, qui peut être l'an- 
glais, à 

Les étudiants universitaires 
doivent passer des examens as- 
sez difficiles, oraux et écrits, 
dans cette langue, Il existe 
trois universités de langue 
française et quatre de langue 
allemande, Les étudiants de 
langue italienne doivent fré- 
quenter une de ces universi- 
tés, Il existe également une 
université bilingue. 

L'expérience de l'Afrique du 


Sud avec les langues resseme 
ble à celle du Québec, 


Une certaine résistance s'est 
manifestée, il y a quinze ans, 
lorsque l'africaan fut reconnue 
comme langue officielle à côté 
de l'anglais, 


A l'heure actuelle, l'instruc- 
tion se fait dans les langues 
maternelles de l'Afrique du 
Sud, soit l'anglais, l'africaan et 
le zoulou, L'enseignement d'u: 
ne deuxième langue officielle 
est obligatoire. 


Les écoliers ont droit à l'as- 
sistance gouvernementale pour 
fréquenter les écoles où est en- 
seignée leur langue maternel- 
le ou celle dans laquelle l'éco- 
lier est le plus versé, 


Dans trois provinces, un éco- 
lier dont la langue materneile 
est l'africaan, par exemple, 

eut demander à recevoir son 
nstruction en langue anglaise, 

Dans pareil cas, le directeur 
de l'école doit décider si l'éco- 
lier est capable de se débrouil- 
ler dans cette langue et s'il 
existe de la place dans l'école 
pour lui, 

Un étudiant universitaire 
doit, avant son inscription, ex- 
hiber un certificat démontrant 
qu'il a passé des examens dans 
les deux langues officielles, 
Toutefois, les examens dans la 
langue officielle autre que cel- 
le du candidat à l'inscription 
sont considérablement plus fa- 
ciles, 

Un fonctionnaire sudafrl- 
cain a déclaré que ses compa- 
triotes se montrent chatouil- 
leux sur la question des lan- 
gues, mais le temps est passé 
où ces divergences pouvaient 
conduire à une confrontation. 
Plusieurs pensent à la guerre 
des Boers qui avait opposé 
Sud-Africains de langue anglai- 
se à ceux de langue africaan, 


La Finlande a deux langues 
officielles: le finlandais et le 
suédois, Lorsque l'importance 
du groupe linguistique mino- 
ritaire atteint 10 pour cent de 
la population d'une région, cet- 
te région est proclamée bilin- 
gue, Lorsque l'importance du 


Pour que le jeu soit franc 
entre les deux groupes 


Tous ne perdent pas la tête 
et c'est heureux! Le président 
de l'Université du Québec, M. 
Alphonse Riverin prenait la 
parole, dimanche, à l'occasion 
de la collation des grades d'au: 
tomne au Collège Loyola et 
ce n'était pas le moment de 
raconter des balivernes, M. 
Riverin s'en est bien gardé, 


Le sentiment d'inquiétude 
qu'il est facile de déceler dans 
le comportement des anglopho- 
nes québécois provient dans 
une large mesure, du fait que 
les institutions scolaires anglo- 
phones préparent des diplômés 
qui ne sont pas du tout enclins 
à un dialogue fécond avec les 
Québécois d'expression fran: 
çaise, À qui la faute? Sûre:- 
ment pas à nous de dire M. 
Riverin, Notre effort de com- 
préhension est connu, La com- 
munauté anglaise — du moins 
à un échelon élevé — a cru et 
croit encore qu'il lui est pos: 


sible de vivre en marge du 
reste du Québec, Calcul insen- 
sé, s'il s'agit de calcul; mala- 
dresse grossière s'il s'agit de 
la méconnaissance volontaire 
ou non du milieu, Or, M, Rive- 
rin qui sait garder tête froide, 
invite les institutions scolaires 
anglophones à fournir un sé- 
rieux effort afin que l'homme 
anglophone se rapproche de 
son frère d'expression françal- 
se, Le moyen: apprendre Île 
français, 

Et est-ce trop demander À 
des gens qui sont brillamment 
préparés par leurs études à 
apprendre une langue qui n'est 
tout de même pas du chinois? 
Tout cerveau correctement ar. 
ticulé comprendra et acceptera 
cette nécessité, Quant aux au- 
tres qu'ils demeurent dans 
leur pénible ignorance en 
ayant au moins la décence de 
ne pas trop s'étonner des évé- 
nements, 


Cours de conversation française 


à l'Hôpital Saint-Boniface 


Dans son bulletin mensuel 


INTERCOM, 
bre, l'Hôpital StBoniface an- 
nonce qu'il donne cette année 
un cours de conversation fran- 
çaise À ses employés, Trente: 
huit de ceux-ci s'y sont inscrits, 


numéro d'octo- 


— Ce n'est pas la majorité, 
sans doute, mais c'est un bon 
début, Le cours se donne 
en collaboration avec la Com: 


mission scolaire de St-Boniface, 

L'Ecole d'infirmières de l'Hô- 
pital St-Boniface est fière d'an: 
noncer pour sa part que la 
moyenne des notes remportées 
par ses élèves cette année est 
la plus élevée de la province, 
L'Ecole s'est classée première 
en psychiatrie, pediatrie, obs- 
tétrique et médecine, et secon- 
de en chirurgie, — “Cuique 
suum', 


au Québec 


La tragédie du Québec pro- 
vient de l'incommunicabilité: 
tragédie qui frise parfois le 
drame! Avant d'en arriver à 
la confusion finale et à l'effon- 
drement, il doit être possible 
de créer au sein des élites des 
deux groupes un désir géné- 
reux d'accord, Mais selon un 
effort égal dans les deux 
camps. Le diplômé d'une ins- 
titution anglaise, poursuit M, 
Riverin, doit comprendre qu’il 
aura à faire carrière au sein 
d'une communauté qui lui fe. 
ra confiance dans la mesure 
où il acceptera de vivre avec 
le fait français. Les préjugés 
tolérés par faiblesse ou par 
indifférence deviennent des 
ferments de haine et si civilisé 
que chacun soit (ou croit être) 
il peut arriver que l'homme le 
plus correct se conduise subi. 
tement comme un vulgaire 
sauvage, Dans un Québec li. 
vré aux pires exagérations, 
côtoyant le gouffre final, il 
est réconfortant de penser que 
des diplômés anglophones s'a- 
visent grâce à l'appel de 
M. Riverin — de la rigueur de 
leurs responsabilités, Que les 
démons de la fureur animent 
certaines têtes, nous n'y pou- 
vons rien, Mais que les nou- 
velles équipes sérieuses com- 
prennent la nécessité d'une 
dualité d'expression, fait se le- 
ver un peu de lumière dans 
le sombre ciel d'orage qui nous 
accable tous, À Loyola, M. Ri- 
verin a dit ce qu'il fallait, La 
gravité de ses propos exige 
(de ses auditeurs) une fran- 
che acceptation, 


Roger Champoux 


(La Presse, 28-10-69) 
\ 


groupe linguistique minorital- 
re n'atteint pas 10 pour cent 
de la population, les écoliers 
peuvent demander l'assistance 
du gouvernement pour se ren- 
dre dans les écoles où est en- 
seignée leur langue mater- 
nelle, 


Une fois qu'une région a été 
reconnue bilingue, elle ne perd 
ce statut que si le pourcentage 
du groupe linguistique minori- 
taire descend au-dessous de 7 
pour cent, 


La législation linguistique 
tchécoslovaque n'est pas con- 
nue aux Nations unies, Cepen- 
dant un Tchèque a indiqué que 
l'existence de deux langues 
dans ce pays ne pose pas beau- 
coup de problèmes, vu que les 
Tchèques et les Slovaques peu- 
vent se comprendre si les uns 
et les autres ne parlent que 
leur propre langue, 


Le nouvel Office 
de la Consommation 


Le ministre de la Consom:- 
mation et des Corporations du 
Manitoba a annoncé, la semai- 
ne dernière, la nomination des 
hauts fonctionnaires qui diri- 
geront le nouvel Office de la 
Consommation à partir du ler 
janvier prochain, Ce service 
gouvernemental s'occupera de 
la mise en vigueur de la nou: 
velle loi de la protection du 
consommateur dont voici les 
principales dispositions: 

e Dans les transactions au dé- 
tail où le prix de l'emprunt 
dépasse #10 et celui de la 
marchandise n'excède pas 
87,500, on devra déclarer au 
complet le coût de l'emprunt 
et du crédit, 

e Que le contrat ait été signé 
ou non, un acheteur peut ré- 
silier son contrat avec un 
colporteur dans un délai de 
quatre jours au lleu de deux 
jours comme c'est le cas pré- 
sentement, 

*Les sociétés de prêts ont 
l'obligation de déclarer les 
taux d'intérêts et tous les 
frais compris dans un prêt 
dont le coût de crédit dépas- 
se $10, 

e Le coût total, y compris ce- 
lui du crédit ainsi que le 
taux réel annuel des inté- 
rêts, doit être déclaré, 

e L'emprunteur a le privilège 
d'anticiper le remboursement 
de son emprunt avec rem: 
boursement des frais pour 
la période anticipée, 
Dans les ventes à tempéra- 
ment, le vendeur doit donner 
avis de la reprise de posses- 
sion avec possibilité pour 
l'acheteur de racheter la 
marchandise, 
Les clients qui achètent à 
crédit d'une société quelcon- 
que doivent être protégés si 
cette société vend son con- 
trat à une autre. 
Certaines garanties fonda- 
mentales dont le titre est 
incontestable doivent être 
maintenues sur les biens 
vendus, nonobstant n'impor- 
te quel contrat qui pourrait 
être fait dans le sens con- 
traire, y compris des ventes 
au détail, à crédit ou comp- 
tant, 


Le nouvel Office aura en 
outre la charge d'informer le 
consommateur sur diverses 
questions de sa compétence, 


La recherche spatiale 
et la science médicale 


En trouvant une solution 
aux problèmes de toute sorte 
que posait le voyage extra-ter- 
restre, la recherche spatiale a 
fait accomplir des progrès con- 
sidérables à toutes les sciences 
appliquées, Les plus grands 
bénéficiaires de ces ‘“retom- 
bées”' se recrutent dans la mé- 
tallurgie, l'électronique et l'au- 
tomatisation, Mais la part des 
autres disciplines n'est nulle- 
ment négligeables, et nous al- 
lons voir combien sont impor. 
tants les profits que la méde- 
cine elle-même tire déjà des 
travaux qui ont conduit à la 
conquête de l'espace, 

Voici un extrait important 
d'un article de M, Thomas de 
Galiana, article paru dans 
l'hebdomadaire Les Nouvelles 
Littéraires, 

“L'un des domaines qui ont 
été les mieux étudiés par la 
recherche spatiale est celui des 
très basses températures, D'u- 
ne part, la propulsion et les 
installations des engins spa- 
tiaux font wppel à des gaz li- 
quéfiés dont les températures 
vont de -183° C pour l'oxygène 
à -269°C pour l'hélium; de 
l’autre, hors de l'atmosphère, 
les surfaces d'un engin qui se 
trouvent à l'ombre sont expo- 
sées à des températures du 
même ordre et, par exemple, 
dans la nuit lunaire elles sont 
portées à -150° C, 

“Ces recherches ont donné, 
indirectement, une grande im: 
pulsion à la cryochirurgie fon- 
dée sur le fait que des os et 
d'autres tissus peuvent être 
détruits par ces froids inten- 
ses sans recourir à l'ablation 
instrumentale, L'azote liquide 
(:196° C) a, en particulier, de 
nombreuses applications médi- 
cales que nous ne saurions pas- 
ser en revue ici, Parmi les plus 
remarquables, figure le traite. 
ment de la maladie de Parkin- 
son, où paralysie agitante, ca- 
ractérisée par un tremblement 
dû à des contractions alterna- 
tives des muscles extenseurs 
et fléchisseurs, A l'aide de l'ob: 


servation radioscopique, on In- 
troduit entre le thalamus et 
le cerveau un petit tube plein 
d'azote liquite: en quelques mi- 
nutes, la température de la 
zone atteinte par la maladie 
se trouve abaissée à - 65° C, re 
qui met une fin aux tremble- 
ments du patient, 

“D'autres applications de la 
cryogénie en sont encore au 
stade expérimental, Citons: la 
destruction, par le froid, de la 
prostate, de certaines tumeurs 
in ie et des cataractes, le 
recollement de la rétine, etc. 
Etant donné que les astronau- 
tes devaient respirer de l'oxy- 

ène pur pendant leur séjour 
ans l'espace ou sur les autres 
mondes, des études approfon- 
dies ont dû faites en vue de 
déterminer la toxicité de ce 
ges en fonction de la pression 

laquelle il est respiré et de 
la durée de son emplol, Les 
médecins ont pu trouver ainsi 
l'explication des graves com: 
plications qui, sous le nom de 
pneumonie interstitielle, appa- 
raissent parfois chez les mala- 
des astreints à respirer de 
l'oxygène pur pendant de lon- 
gues périodes. 

“Un autre domaine blen ex- 
ploré par la recherche spatiale 
est celui qui a trait au compor- 
tement de l'organisme aux bas- 
ses et aux hautes pressions, 
Les caissons hyperbariques 
permettent maintenant de sou- 
mettre des malades à des trai- 
tements médicaux sous des 
pressions plus fortes que celle 
de l'atmosphère et de prati- 
quer certaines interventions 
chirurgicales dans les mêmes 
conditions, Parce qu'elle assu- 
re une meilleure saturation en 
oxygène des globules rouges, 
la pression hyperbarique faci 
lite certaines opérations du 
coeur, Sont soignées aussi des 
affections provoquées par des 
bactéries anaëérobies qui, tel le 
bacille responsable du tétanos, 
vivent sans faire appel à l'oxy- 
gène atmosphérique." 

(Informations Larousse) 


La Semaine du Livre 
pour la Jeunesse canadienne 


Un sage écriait un jour: 
“Il arrive que quelqu'un puisse 
passer de l'enfance à la matu- 
rité sans avoir rencontré un 
seul livre qui réponde à sa soif 
de connaissance et de jolie,” 
C'est une infortune qu’il faut 
éviter à votre enfant, une in- 
fcrtune que la Semaine du 
Livre pour la Jeunesse cana- 
dienne veut prévenir. 

Durant cette semaine, biblio: 
thécaires, instituteurs et libral- 
res travaillent de leur mieux à 


créer entre les enfants et les 
livres un lien durable, Chaque 
enfant a besoin de loisirs et 
d'occasions favorables pour dé. 
couvrir les plaisirs de la lee 
ture, Il n’est jamais seul celut 
qui peut partager les expérien- 
ces racontées dans un bon 
livre, Souvenez-vous-en et aidez 
nous à initier les enfants et les 
adolescents aux joies illimitées 
de la lecture durant la Semaine 
du Livre pour la Jeunesse cana- 
dienne du 15 au 22 novembre, 


… + -Boni'ace, le 12 novembre 1969 


Opinion libre 


Le film — notre 
responsabilité ? 


Actuellement on pousse des 
hauts cris, et non sans raison, 
sur le genre de films qu'on 
nous sert présentement dans 
notre métropole, Que faisons: 
nous positivement? Sommes: 
nous conscients que NOUS 
aussi nous avons notre part 
de responsabilité? Chaque fois 
que nous assistons à un film, 
nous donnons notre vote pour 
tel genre de film, C'est en gran- 
de partie le ‘Box Office” (en- 
ere? qui détermine la produc- 
tion, 


Si nous encouragions davan- 
tage les films ayant des va: 
leurs positives, on nous en of: 
frirait davantage, Malheureu- 
sement, le contraire arrive... 
le ‘Box Office” de ces films 
est souvent très pauvre, Com- 
me tout commerçant élimine 
la marchandise qui ne se vend 
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Zone 204 
Téléphone: 942-0038 


Jacques-E. Roy 
B.A., LL.B, 
AVOCAT ET NOTAIRE 
557, chemin Ste-Marie 
St-Vital, Man. 
Tél.: 247-3964 


R. J. Stanners 
OPTOMETRISTE 
EXAMEN DE LA VUE 
Téléphone: 233-2850 


141, boul, Provencher 
ST-BONIFACE, MAN. 


a — 


Dr Harry Hershfield 
Médecin-Chirurgien 
Téléphones: Bur, 942-7012 

Rés, 582-4995 
215, édifice Curry 
233, av. Portage, Winnipeg 1 


EXAMEN DE LA VUE 
James Shaen Ltd, 


M. N, Lecker, optométriste 


2e étage, édifice Hurtig 
264, avenue Portage 


Tél: 943-6628 


Finhleman 


Optométristes 


Examen de la vue 


Lunettes ajustées 


2e é é 

275, ess Téléphone 
Puy 1 942-2496 
WINNIPEG 


ainsi les exploitants du 
cinéma s'abstiennent de réali 
ser des films qui ne rappor- 
tent pas, Notre appui aux 
films ayant des valeurs humai- 
nes (même s'ils manquent de 
perfection au plan de réalisa. 
tion) est donc essentiel si nous 
voulons aider à changer la 
situation, 
Des films très recommanda- 
bles, il s'en trouve à l'affiche, 


Sr Maria Prenovault, S.NJ.M, 
Communications sociales, 
Centre de Pastorale, 
St-Boniface 6, Man, 

le 7 novembre 1969, 


Chevaliers 


de Colomb 


Conseil Goulet no 8681 


N'oublions pas... 

Le lundi 17 novembre: com- 
mémoration des morts, à 7 h 
45 p.m,, en l'église du Précieux- 
Sang, 

Le samedi 29 novembre: ren- 
contre avec les jeunes à la 
salle Ste-Famille, 


Félicitations 


Parmi les onze étudiants qui 
ont recu des bourses d'études 
du Fonds scolaire St-Vincent, 
le 29 octobre, on compte plu- 
sieurs fils et filles de nos frè- 
res, Félicitations! 


Ligue de 5 quilles 


Même si elle a terminé la 
première série sur un pied d'é- 
galité avec l'équipe E, Rou- 
geau, l'équipe A. Girard a été 
déclarée la gagnante à cause 
de son total plus élevé de quil« 
les abattues, Chez les mes- 
sieurs, les records individuels 
à date reviennent à Alphonse 
Girard, 749 pour trois parties, 
et JL, Jubinville, 328 pour la 
haute partie, 

Après deux rencontres, la 
position des équipes est la sui- 
vante: 


Equipe Points 
E. McCarthy 29 
H, Sala , 25 
M. Théoret . , 3 
E. Rougeau ........ 22% 
ALORS ta 22 
M. Morier | . 19 
JL, Jubinville . 154 
D, Nolin \ RE | 
Rigoletto 


Dr André-S, Lachance 
DENTISTE 


118, rue Horace 
Téléphone: 233-7726 


Dr Edouard-G. Jarjour 
DENTISTE 


301, chemin Ste-Marie 
St-Boniface, Man, 


Téléphone: 233-2111 


ent 


Dr A.-C. Laurin 


DENTISTE 
Téléphone: 233-2850 


141, avenue Provencher 
ST-BONIFACE, MAN, 


Dr P.-E. LaFlèche 
R.-G. LaFlèche 


B.Sc., M.Sc., D,M.D, 
DENTISTES 


709, rue Sherbrook Winnipeg 
Téléphone: 775-5446 


Dr J.-0. Joyal 
DENTISTE 


Téléphone: 943-2023 
413, édifice Boyd 
388, avenue Portage, Winnipeg 


Grafton, Dowhan, 


Muldoon, Lafrenière, 


Roy et Walsh 
AVOCATS ET NOTAIRES 


304 Montreal Trust Building 
213, avenue Notre-Dame 
Winnipeg 2, Man, 


Téléphone: 942-3135 


FOREST, GUÉNETTE ET CIE, COMPTABLES AGRÉÉS 
ÉDIFICE CKSB, 607, RUE LANGEVIN, ST-BONIFACE 


TÉLÉPHONE: 947-1671 


MAURICE E. SABOURIN LTD. 


Assurances de tous genres 
Voyages 
Chemin de fer — Paquebot — Avion 


195, boulevard Provencher, St-Boniface 
Téléphone: 233-7351 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Banquet de reconnaissance offert 
Club Saint-Vincent 


par le 


Le 8 novembre dernier, plus 
de 120 personnes assistalent au 
souper de reconnaissance of: 
fert par le Club St-Vincent à 
ses anciens présidents, gérants 
et travailleurs de bingo, 

Table d'honneur 

À la table d'honneur l'on re- 
marquait les Pères J. Alarle 
et J, Soulodre, le président du 
Club Philii Jeanson et Mme 
Jeanson, MM, et Mmes Léo 
Fluet et Joseph Royal, le vice- 
président du Club et président 
du Comité social Roland Ger- 
vais et Mme Gervais, M, JL, 
Jubinville, maître de cérémo: 
nies, et Mme Jubinville, 


be ent b se 1 
Le le u Club se fit 
til dd de son exécutif en 
souhaitant la bienvenue et une 
agréable soirée à tous, Le pre: 
mier président du Club, M, J, 
Royal, parla ensuite des dé. 
buts du Club et félicita ses 
successeurs pour le magnifi- 
ue travail accompli, M, L, 

uet, Grand Chevalier, appor. 
ta les saluts du Conseil Gou- 


let, 

Invité à dire quelques mots, 
le curé de la paroisse du Pré. 
chuREMNS, le Père J, Alarie, 
remercla le Club de son invi. 
tation à cette soirée de recon- 


Notembre 


Troubadour de la nuit, immobile hibou 
Lance le triolet du monotone hou-hou! 
Un squelette sapin sur podium perché 
Agit en maestro avec un bras levé, 


Sa tête qui domine la frange du bosquet, 
À l'arbre dénudé un vieux nid apparaît 
Inutile, frileux, où ne naîtra jamais 
Une fraîche nichée de jolis oiselèts, 


Soudain, au firmament, un gros nuage gris 
Passe devant la lune et, très sombre, la nuit 
S'étend dans un frisson sur la terre glacée 
Qui, raidie par l'hiver, ne peut plus remuer, 


La neige en une nuit le sol a recouvert; 

On ne croirait jamais qu'un jour il fût si vert, 
Sans arrêter, le vent souffle la poudre blanche, 
Et la chouette hélas! a délaissé sa branche, 


A cessé de gémir, on entend plus rien, 
Voici que s'encabanent et le chat et le chien, 
Les enfants seulement semblent 


Aimer la bise de l'hiver, 


Is aiment le grand air et semblent 
Tout heureux de jouir de l'hiver, 


Chronique du 100 Nons 


Manie Tobie 


La Broquerie accueille 


le 100 Nons 


Pour la seconde fois cet au- 
tomne, le 100 Nons s'étire vers 
une paroisse de campagne pour 
atteindre la jeunesse intéres- 
sée en son avenir culturel, 

Le dimanche 9 novembre, le 
100 Nons était à La Broquerie, 
Les artistes y firent preuve de 
talents remarquables, Comme 
à Ste-Anne, la soirée se com: 
posait de la troupe du 100 Nons 
et d'un spectacle préparé par 
les talents de La Broquerie 
dont Lucille Jolicoeur, Diane 
Leclerc, Paulette Girardi, Fran- 
çois Tétrault, Claudette Tailles 
fer et Marcelle Fournier, Il 
faut absolument en voir de 
ceux-là au 100 Nons sous peu, 
D'ailleurs, il est si facile de 
débuter, Il suffit de contacter 
Suzanne Jeanson, 540, rue Rit- 
chot, pour établir la date d'une 
audition, 

M, Joseph Desrosiers, direc- 
teur d'école, remplissait avec 
goût son rôle de maître de cé- 
rémonies, 

Sauf pour les siffleurs trop 
excités et le ‘caquetage” peu 
camouflé, le 100 Nons a fait 
une réussite, 

Nous remercions les gens de 
La Broquerie de nous avoir si 
bien reçus. Félicitations à tous, 
sans oublier Georges Beaudry 
et Thomas Ivory qui font un 
merveilleux travail à l'éclai 
rage. 

A noter qu'il y aura récep- 


Chevaliers 


de Colomb 


Conseil St-Boniface no 3158 


Six points 

Le Comité des activités rell. 
gieuses, sous la direction du 
frère Mulaire, nous prépare un 
grand déjeuner-ccommunion 
pour le 23 novembre au Grand 
Séminaire, En voici le pro- 
gramme: 9 h, messe; 9 h 45, 
déjeuner; 10 h 30, conférence 
par M. Goulet, sulpicien, 

Le tout devrait être terminé 
pour 11 h 30 ou midi. Il faut 
appuyer les activités de votre 
conseil; venez donc nombreux, 
Vous aurez aussi la chance de 
rencontrer des frères d'autres 
conseils invités spécialement 
pour cette occasion, 

Le Comité de recrutement 
et de conservation s'occupe de 
préparer une initiation pour 
bientôt, Ce comité a aussi pour 
tâche de maintenir l'intérêt 
dans le conseil, en coopération 
avec les autres comités et l'exé- 
cutif, 

Le Comité de publicité est 
la ‘trompette’ du conseil, Ce 
comité voit à ce que tous soient 
informés à temps de toute ac- 
tivité, I1 a à sa disposition la 
presse, la radio et la télévision, 

Les deux principales activi 
tés du Comité d'activités famle 
liales sont le pique-nique ane 
nuel en juin et le dépouille. 
ment de l'arbre de Noël en 


décembre, 
Après-Tout 


21 JOURS (GIT) 
VOLS DE GROUPES 
WINNIPEG à 
BRUXELLES- 
FRANCFORT 


21 jours 


Départ: 18 décembre 
$326 plus $76 


(Tour—auto/train, etc.) 


BRUXELLES-LONDRES 
2 semaines 
Départ: 19 décembre 
$307 plus $76 


(Tour—auto/train, ete.) 
Appeler 233-7760 
M.-E, SABOURIN LTD, 


195, boul. Provencher 
Saint-Boniface 


tion, surtout pour les adultes, 
le samedi 15 novembre, au Cen- 
tre Culturel, On y entendra le 
meilleur de la récolte, 

La tournée d'avant Noël se 
terminera avec St-Pierre, le 16 
novembre, 


Comité de publicité 


naissance et exhorta les mem. 
bres à continuer leur intérêt 
gl les oeuvres paroissia- 
es, 

Le troisième président du 
Club, M. Edgar Rougeau, pré- 
senta un bouquet de roses À 
Mme P, Jeanson, épouse du 
résident actuel du Club St. 

incent, 

Conférencler Invité 

Le Père Jean Soulodre, curé 
de la paroisse du Sacré-Coeur 
de Winnipeg et conférencier 
invité, remercia le Club pour 
sa magnifique coopération a: 
lors qu'il était vicaire au Pré. 
cieux-Sang, Il souligna sa gran- 
de satisfaction lorsqu'il fut 
nommé aviseur et conseiller à 
l'école du Précieux-Sang. 

Le conférencier développa 
son thème en insistant sur la 
nécessité d'élargir nos vues 
our nous intéresser non seu- 
ement à notre petit patelin, 
mais à toute la communauté 
en général, Un travail qui se 
limite à un seul secteur de la 
communauté risque l'isolement 
et l'engloutissement avec les 
années, Sachons élever nos 
horizons afin d'étendre notre 
influence sur un plus grand 
secteur de la population, 

M. Marcel Morier remercia 
le conférencier et lui dit son 
espoir de l'entendre à nouveau 
avant trop longtemps. 

La soirée se termina au son 
d'une musique gaie et entrai- 
nante, 

Le futur... 

On sait que le Club St-Vin. 
cent a organisé son dernier 
bingo le samedi 30 août et que 
l'auditorium a été vendu à la 
Division scolaire de Norwood 
no 8, 

Une oeuvre de longue halel- 
ne entreprise en 1954 permet 
aujourd'hui aux membres du 
Club St-Vincent d'entrevoir une 
autre lueur de soleil. En effet, 
le 14 octobre dernier, le Club 
St-Vincent acceptait les plans 
our l'érection d'un foyer pour 
es vieillards à Norwood, 

L'architecte, M, Nikola M. 
Zunic, n'attend plus que le re- 
tour des soumissions pour 
commencer les travaux. 

Le Foyer Vincent aura dix 
étages et contiendra 106 loge- 
ments, y compris quelques-uns 
pour couples mariés, Chaque 
logement aura son vivoir ou 
chambre à coucher, sa cuisine 
avec poêle et réfrigérateur et 
sa salle de bain, 

Le Club St-Vincent, on peut 
le dire, marche toujours de l'a- 
vant! 
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Le Comité Canada lance une 
vaste campagne de recrutement 


Dans le but de représenter 
avec plus de force les Cana. 
diens La veulent conserver 
l'unité leur pays, le Comité 
Canada lance une vaste cam- 
pagne de recrutement À tra. 
vers tout le pays, 


Tous les Canadiens de tous 
Ages et conditions, désireux de 
travailler ‘“‘pour un Canada 
uni” et d'unir leur voix à cel. 
les de milliers d'autres Cana: 
diens, sont invités à joindre les 
rangs du Comité Canada, 

Ils n'ont qu'à écrire aux se. 
crétarlats du Comité Canada, 
1470, rue Peel, Suite 1010, à 
Montréal, et 62 ouest, Rich. 
mond Street, Suite 900, à To- 
ronto, Une modeste contribu- 
tion de $2,00 pour les adultes 
et de $1.00 pour les étudiants 
suffit à inscrire leur nom dans 
nos listes de membres, 


Toutes ces personnes seront 
ensuite regroupées par sec: 
tions où elles pourront accom- 
plir un travail précis et pratl- 
que pour la cause de l'unité 
canadienne, 


Cette vaste campagne de re: 
crutement est très importante 
pour le Comité Canada puis: 
qu'elle permettra à ce dernier 

‘être reconnu comme une 
voix officielle des Canadiens et 

u'elle assurera à ces derniers 

e nouveaux horizons en ce 
qui a trait aux échanges entre 
provinces, aux séances d'étu- 
des interprovinciales sur des 
problèmes communs, à l'ou- 
verture d'auberges de jeunes- 
se à travers le Canada et à 
l'intégration plus rapide et pra- 
tique des immigrants à notre 
mode de vie au Canada. 


Appel du Comité 
de la Caisse de Noël 
du Grand Winnipeg 


Les bureaux du Comité de 
la Caisse de Noël sont ouverts 
pour la saison 1969, Le “Christ. 
mas Cheer Board” existe pour 
venir en aide aux personnes 
nécessiteuses au temps des Fè- 
tes, 

On se fera un plaisir de don- 
ner des renseignements aux 
organisations ou aux individus 
désirant assister leurs conci- 
toyens moins privilégiés, 

Les bureaux sont situés À 
MACLEAN HOUSE, 730, ave- 
nue Alexander, Winnipeg 3, 
Manitoba (tél.: 786-6931). 


Intérêt annuel moyen 


Les nouveaux membres se 
ront également appelés à pren. 
dre une part très active dans 
la préparation de la prochaine 
semaine du Canada qui aura 
lieu du 24 au 31 mai 1970 et 
dont le thème sera “Pour un 
Canada un!" “For à United 
Canada”, 

C'est done un mot d'ordre 
lancé à tous ceux qui parta- 
gent le même idéal: devenir 
membre du Comité Canada, 
Tous ceux qui enverront leur 
nom et leur contribution rece- 
vront une carte de membre, 
un décalque du Comité Cana- 
da et le bulletin mensuel où 
sont résumées les diverses ac- 
tivités du Comité à travers le 
pays, 


LE COMITÉ CANADA 


EYE 


POUR UN CANADA UNI 


1470 Peel, suite 1010, . 
Montréal 110 LU 


GRANDE VENTE 
D'AUTOMNE 


10% de rabais sur tous Îles 
disques (ainsi que 500 disques 
à 50% d'escompte) 


En magasin, tous les artistes en 
vogue: Bécaud, Mathieu, Dreu, 
Adamo, Georges Dor, Mous- 
kouri, Ferrat, Leyrac, Leclere, 
Lecor, etc. 


MUSICANA 


Ouvert de 10 h à 6 h du lundi 
au vendredi et de 10 h à 1 h 
le samedi, 


Le Centre du Disque 
Français 
202, boul, Provencher 
St-Boniface 6, Man. 


Tél: 233-7222 


EN VENTE DANS TOUTES NOS SUCCURSALES 


si conservées jusqu'à l'échéance: 8% 


Achetez-en au comptant ou par mensualités, 


Encaissables en tout temps. 


Banque Canadienne Nationale 


plus de 350 succursales au Canada + Filiale à Paris Correspondants partout dans le monde 


M.E.-A, Fourneaux, gérant, 


ST-PIERRE, 
Tél,433-7442 


WINNIPES, WINNIPEG, ST-BONIFACE, 

436 Main Street, 394 Portage Ave. 179, boul, Provencher, 
M.R, Trudeau, gérant, M.R. St-Amant, gérant, 

Tél. 942-4842 Tél, 943-6670 Tél, 233-7986 


M. C. Désautels, gérant, 


ST-JEAN-BAPTISTE, 


M. M, Trudeau, gérant, 
Tél. 758-3393 


| 


LA: LIBERTE. ET GE PRATRIIOQTE 


Saint-Boniface, le 12 novembre 1969 


GEO. SARAS 
FOURRURES 
533, Des Meurons, St-Boniface 
Téléphone: 247-2460 


Réparations et modifications 


Manteaux faits sur commande 
Entreposage gratuit 


Prix raisonnables 


STATION-SERVICE 
PROVENCHER 
PRODUITS SHELL 


174, av. Provencher, St-Boniface 
Téléphone: 233-7431 
Essence —— Huile — Accessoires 
Pneus — Réparations 
Remorquages 


Alphonse Michaud, prop, 


WESTERN PLUMBING & 
HEATING CO, LTD, 


À, NEYRON, propriétaire 


541, rue Des Mourons 


Réparations générales 
Installation - Rénovation 


Téléphone: 247-3603 
Nous entretenons 
ce que nous vendons, 


Service de pneus complet 


Vulcanisation @e Pneus noufs 
et usagés © Batteries 


Baril's Tire Service 


DISTRIBUTEUR DUNLOP 
Beaulieu Frères, propriétaires 
164, av, Provencher, St-Bonitace 
Téléphone: 247-7468 


Entretien et réparations 
de toutes marques d'appareils 


Heures: de 9 h am, à 9 h p.m. 
Service compétent et garanti 


Frontenac TV-Radio 


Tél.: 233-6458 


17, rue Marion, St-Boniface 


HUB SERVICE 


Touage, alignement des roues, 


réparations, réglage, 
freins, pneus, essence et huile 


760, rue St-Joseph 247-4533 
Gérard Privé, propriétaire 


Téléphone: 247-2356 
LAFRENIÈRE 
Sheet Metal Ltd. 


Chouffage — Ventilation 
Climatisation de l'air 
401, rue Youville 
St-Boniface 


Haslund's Auto 


Service 
Ch, Ste-Marie et Lyndale Dr, 


452-7313 


Moteurs, transmissions, freins, 
embrayage, vulcanisation, 
Paiement par mensualités, 


PARK FLORISTS 


Fleurs pour toutes occasions 
412, av, Taché 
(en face de l'hôpital St-Boniface) 
Téléphone: 247-3891 
Fruits frais et confiseries 


Livraison dans toute la ville 
Yvonne et Lucille Boulet, prop, 


LEO'S 
ELECTRIC SERVICE 
L, BOISSONNEAULT, prop, 
206, rue Goulet 


Entreprise — Posage de fils 
Réparation 


Téléphone: 233-7694 


McCullough Drug Co. 


123, av. Marion 
au coin de 
} la rue Taché 


Tél.: 247-2353 


À CKSB 


Chronique de CBWFT 


Femme d'aujourd'hul 


De qui doit-on parler? De la 
Jolie femme ou de la belle car- 
rière, quand l'une et l'autre se 
rencontrent en une même per- 
sonne? Par les sentiers de pro: 
vince, où l'air est pur, où les 
fleurs poussent bien, elle est 
venue avec un nom qui est 
déjà tout un programme et un 
sourire propre à charmer n'im- 
porte quel public téléspecta- 
teur, 

“Dans ses petits souliers”, 
Aline Desjardins débutait à la 
télévision montréalaise (elle 
en avait déjà fait en province 
et surtout à Québec) il y a 
trois où quatre saisons de cela; 
c'était à l'émission ‘“Aujour- 
d'hui”, L'espace d'un été sui- 
vant, elle fit quelques 6mis- 
sions radiophoniques, dont 
“Présent” et ‘“Comme une 
fleur”, 


On ne tarda pas À la récla- 
mer de nouveau à l'écran, Une 
émission importante: Femme 
d'aujourd'hui, qu'elle anima au 
début avec Yoland Guérard, 


Depuis, Femme d'aujour- 
d'hui et Aline Desjardins sont 
devenues synonymes, Elle, si 
active et passionnée de tout, 
l'émission, un vaste magazine 
quotidien s'intéressant à tout, 
Le plus grand magazine télé. 
visé au monde destiné à la 
femme, animé par une femme 
du monde, ie, universelle: c'é- 
tait bien viser, 


Groupe dentaire 
métropolitaine 


Successeur du Dr Jacob 


situé au-dessus du 
MAGASIN METROPOLITAIN 
angle Portage ot Carlton 
Téléphone: 942-8531 


Heures de bureau: 
9hà6h tous les jours 


Fermé toute la journée le samedi 


Delannoy's Electric 


Co. Ltd. 


436, rue Louis Riel 233-5258 


Installation et réparation 
Brochage pour industries, 
magasins et maisons 


STATION-SERVICE 
PROVENCHER TEXACO 


MARCEL LABOSSIERE, gérant 


353, Provencher St-Boniface 
(à l'angle de Des Meurons} 


Tél.: 233-3949 


ARCHIBALD 
HOCO SERVICE 
M, LABERGE AUTO SALES 
2191, rue Archibald, St-Boniface 


2 mécaniciens diplômés 
à votre service, Remorquage, 


Téléphone: 233-3919 


MESDAMES 
Poils faciaux enlevés 


pour toujours selon la nouvelle 
méthode d'électrolyse p ‘* 
ondes courtes. 


Sans danger! Promptement! 


The 
DERMIC INSTITUTE 


400 Boyd Building 
388, avenue Portage 
Winnipeg 1 — 942-4110 


Ecoutez les émissions 


“TÉMOIGNAGE” 


7h20 à 7h30 pm. 


du lundi au vendredi 


Le Père Paul Hamel, S.J., 


invite chaque jour, 


à l'émission Témoignage, 


des témoins du monde chrétien. 


Lundi 17 novembre — Marguerite Kiraly 


Pourquoi nous avons adopté un petit Noir 


Mardi 18 novembre -— Jean Bouchard, S.J, 


Comment préparer ceux qui partent pour le Tiers-Monde 


Mercredi 19 novembre —- Emile Robichaud 


Peut-on encore parler d'éducation dans nos écoles? 


Jeudi 20 novembre — Cardinal Léger 


Du couple familial à la tribu africaine 


Vendredi 21 novembre — Emile Legault 


Ca ne me dit rien d'aller à la messe 


Aline Desjardins reçoit sans 
cesse des témoignages d'encou- 
ragement, preuve que son tra: 
vall est apprécié, da ce soit 
lors des enregistrements des 
“Soirées au théâtre Alcan”, 

u'elle présente cette année 
Een le cadre des “Beaux Di: 
manches”, le public invité la 
reconnait et ui parle de Fem- 
me d'aujourd'hui, Que ce soit, 
encore, aux Iles-de-Ja-Madelei- 
ne où en Gaspésie, au LacSt- 
Jean où à Québec, aux quatre 
coins de la province, où elle 
va régulièrement préparer des 
reportages, Aline est accueil. 
lie chaudement, Des hommes 
lui écrivent pour l'assurer 
qu'ils ne manquent aucune de 
ses émissions, 


À Radio-Canada même, on 
lui confiait le soin, lors du der- 
nier congrès des télévisions 
francophones, de représenter 
le réseau français en Europe, 
Bref, Aline Desjardins est de- 
venue, en moins de trois ans, 
une des femmes les plus popu- 
laires de la télévision, Il n'y a 
qu'à regarder Femme d'an- 
Jourd'hul, diffusée tous les 
jours de la semaine à 15 heu- 
res, pour comprendre pour. 
quoi, 


Son charme naturel, la cha: 
leur qu'elle met dans ses pro- 
os, l'intelligibilité avec laquel- 
e elle présente ses invités ot 
ses sujets et, à tout cela s'a- 
joutant un humour bien venu, 
n'est-ce pas suffisant pour Ccap- 
ter un auditoire? Il faut enco- 
re compter avec l'intimité, cet- 
te façon d'être présent à l'é. 
cran qui rompt les distances 
techniques entre l'animatrice 
et son interlocuteur, 


Pourtant, il n'est pas simple 
d'animer quotidiennement un 
magazine d'une heure, de fai 
re devant les caméras, tous les 
jours, la synthèse de dizaines 
de sujets divers, traités par 
autant de personnes, Pas sim- 
ple, non plus, de toucher avec 
le même impact le téléspecta- 
teur de Rimouski et celui de 
Montréal, d'intéresser à la fois 
une ménagère de Ste-Rose:du- 
Dégelé et une femme d'affai- 
res de Québec, avec des sujets 
aussi différents que la littéra- 
ture québécoise, les problèmes 
du consommateur, le bill 49 ou 
la recette du jour, 

Aline Desjardins y parvient 
tout de même. Elle n'est pas 
seule, à Femme d'aujourd'hui, 
à préparer les émissions, Et 
même &$i cela va sans dire, 
dans une conversation couran- 
te, Aline Desjardins insiste sur 
le travail d'équipe, la qualité 
des réalisateurs, recherchistes 
et techniciens avec lesquels 
elle travaille, 

“Sans eux, dira-telle, Fem- 
me d'aujourd'hui tournerait à 
vide, Bien au contraire, je sug- 
gérerais volontiers que les 
émissions, telles qu'elles sont 
construites en ce moment, 
soient diffusées en soirée, Les 
sujets que nous traitons inté. 
ressent tout le monde. Il fau- 
drait sans doute modifier le 
titre du magazine, ajouter 
quelques séquences, dans le 
domaine de la politique, par 
exemple, Sur ce sujet particu- 
lier, je me tue à répéter que 
par la manière de les traiter, 
nous ne concurrencerions pas 
les autres émissions d'informa- 
tion mais, bien plus, pourrions 
les préparer, les compléter, 
L'information n'est pas une 
affaire de sujet mais de trai- 
tement, Ce qui m'intéresse 
avant tout, dans un magazine 
quotidien, c'est l'information.” 

Bien sûr, Femme d'aujour- 
d'hui est un magazine d'infor- 
mation, non d'actualité, On y 
trouve des chroniques qui n'au- 
raient pas leur place ailleurs. 


JEUDI 13 NOVEMBRE 


2:00—M, Surprise présente (C) 

2:15—[La Souris Verte 

2:30—Ni oui ni non (C) 

3:00—Femme d'aujourd'hui 

4:00—Bobino (C) 

4:30—Le pirate Maboule (C) 

5:00—Bidule de Tarmacadam 

5:30—Les Chevaliers du ciel (C) 

6:00—Thibaud ou les Croisades (C) 

6:30….Format 90 

1:00—Le téléjournal et Sport 

115—A propos 

1:30—Les grands films: ‘’Tous en 
scène’, Comédie musicale de 
V, Minelli, avec Cyd Charis- 
se, Jack Buchanan et Oscar 
Levant, Une ancienne étoile 
de la danse est maintenant 
oubliée et gagne péniblement 
sa vie. Ses amis, pour l'aider, 
la présentent à un imprésa- 
rio de Broadway, 
(Américain 1953) 

9:30—Sel de la semaine 

10:30—Au point — Emission locale 
d'affaires publiques animéa 
ar Rhéal Teffaine, 

11:00—Cinéma: ‘‘Remarions - nous", 
Comédie musicale d'A, Hall 
avec Jane Wyman et Ray 
Milland, Un homme et une 
femme s'aiment, mais ne 
s'entendent pas, Ils envisa- 
gent le divorce, Le mari se 
fiance, mais son ex-femme, 
jalouse, trouble les fiançail- 
es et le couple se réconcille, 
(Américain 1953) 


VENDREDI 14 NOVEMBRE 
2:00—M, Surprise présente (C) 
2115—La Souris Verte 
2:30=Oui où non (C) 
3:00—Femme d'aujourd'hut 
4:00—Bobino (C) 
4:30—La Ribouldingue (C) 
5:00—Yogi l'Ours (C) 
5:30—Tour de terre 
6:00—Les 2 D 
6:30—Format 30 
700—Le téléjournal et Sports 
115—A propos 
1:30— Dossiers 
8:00—Donald Lautrec ‘Chaud 
8:30—Les règles du jeu (C) 
10:00—Format 60 
11:00—Cinéma: ‘‘La tour des ambl- 

tieux', Drame social de R, 
Wise, avec William Holden, 
Barbara Stanwyck et Frece- 
rie March, À la mort du dis 
recteur général d'une impors 
tante entreprise américaine, 
une lutte s'engage entre ses 
cinq assistants pour obtenir 
le poste vacant, Par le jeu 
de diverses circonstances, la 
compétition se limite bien- 
tôt à deux d'entre eux: l'aîné, 
et le plus jeune, 

(Américain 1954) 


SAMEDI 15 NOVEMBRE 


1:30—Cours universitaire — ‘"Hise 
toire du Canada”, 
2:115=—Cours universitaire — ‘'Lit- 


térature canadienne-françai- 


se', 

300—Roquet Belles Oreilles 
3:40=Robin-Fusée (C) 
4:00—Lassie (C) 

4:30—Plein feu,,, L'aventure (C) 
5:00—Si jeunesse pouvait 
5:30L'heure des FL (C) 
0-Le téléjourna 

5—Atome et Galaxies (C) 
7:00.Cher Oncle Bill (C) 
7:30-Jinny (C) 

8:00—Cinéma: ‘Typhon sur Naga- 


Au poste CEWET 


On y trouve aussi des pages 
d'intérêt général: littérature 
uébécoise, justice, consomma: 
ton, problèmes suciaux, artis- 
tiques, économiques, d'éduca: 
tion, 


Pour Aline Desjardins, dont 
les journées sont celles de 
Femme d'aujourd'hui, du ma: 
tin au soir, Îl appartient à l'a: 
nimatrice de rendre tout cela 
vivant, clair, concis, Puisqu'il 
importe de dire, autant bien 
dire, Féministe qu'en face du 
misogyne, spontanée et décon: 
tractée devant l'écheveau du 
quotidien qu'elle doit affron: 
ter, elle demeure, avant tout, 
femme moderne, Femme d'au: 
Jourd'hui, Qu'on nous permet: 
te pour une fois, dans le silen- 
ce des studios de la télévision, 
de l'applaudir, 


Nouveau directeur 
des études au CN 


MONTREAL — M. J, I, 
Cann vient d'être nommé au 
poste de directeur général des 
études spéciales à l'étendue du 
réseau du Canadien National 
et, à ce titre, il sera responsa- 
ble du planning et de la mise 
en oeuvre des projets spéciaux 
de la compagnie par tout le 
Canada, 


C'est M, W. C. Bowra, vice- 
président du réseau, qui a an- 
noncé la nomination, M, Cann 
était auparavant directeur gé- 
néral du CN pour la région des 
Prairies, poste qui a mainte- 
nant été confié à M, Colin T, 
Cameron, 


M. Cann est né à Winnipeg 
et est entré au CN en 1939; 
au cours de sa carrière au CN, 
il a rempli plusieurs postes 
importants, dont celui de direc- 
teur de l'aménagement d'un 
triage électronique à Toronto 
et la construction de ses voies 
d'accès, 


M. Cameron, né en Ecosse, 
est entré au CN comme ap: 
prenti-wagonnier aux ateliers 
de Transcona; il a rempli plu: 
sieurs postes de commande par 
la suite jusqu'à sa nomination 
en 1966 à la direction générale 
de la région de l'Atlantique, 


- pes 


Yves Fortier 


Paul Léveillé et Yves For. 
tier joueront respectivement le 
rôle de David Greenglass et 
du Juge dans la prochaine re- 
présentation dramatique du 
Cercle Molière, “Les Rosen- 
berg ne doivent pas mourir..", 
à l'affiche du Centre Culturel 
de St-Boniface les 26, 27, 28, 29 
et 30 novembre, La pièce d'A: 
lain Decaux est basée sur la 
désormais ‘cause célèbre” que 
fut le procès des époux Rosen- 
berg, les premiers citoyens 
américains à mourir sur la 
chaise électrique pour cause 
d'espionnage, 


Palmarès de CKSB 


NOVEMBRE 1969 


1-— A demain sur la lune (Adamo) 


2 — Moi, je m'en vais demain (Gilbert Bécaud) 


3— L'oiseau en cage (Georges Dor) 


4 Bienvenue (Eric Charden) 


Fe 


5— Si demain (Le coeur d'une génération) 


6-— Le responsable (Jacques Dutronc) 
7 — Après la nuit (Michel Cogoni) 
8 Le tour de la terre (Renée Claude) 


9— Je t'aime... moi non plus (Sounds Nice) 


10 — Marine (Jacques Ivart) 


11— Tu viendras (Rodier Gauthier) 


12 — Si le coeur vous en dit (Gilles Dreu) 


13— Le clair de lune d'Apollo 11 (Claude Gauthier) 


14— Quand on n'a que l'amour (Nicoletta) 


15 — Quelque part à Bethléem (David Alexandre Winter) 


16 — Et pourtant je t'aime (Nana Mouskouri) 


17 — Voyage au pays des vivants (Johnny Hallyday) 


18 — L'enfant noir (Jacques Michel) 


19 — Les yeux de velours (Le Cardan) 
20 — Une fille est toujours belle (Les Fléchettes) 


saki" (C), Film exotique d'Y, 
Ciampi, avec Danielle Dar 
rieux, Jean Marais, Kishi 
Ko et So Yamamura, Un in- 
zénieur dans une industrie 
'éprend d'une jeune Japo- 
nalse lorsque survient une 
ancienne amie qui l'avait 
quitté peu auparavant, Un 
typhon éclate sur Nagasaki 
où elle trouve une mort tra- 
gique. (Franco japonais 1956) 
8.3—Zéro un Londres 
9:55—Le train bleu s'arrête 13 fois 
10:23—Politique fédérale: Libéral 
10:30—Les couche-tard (C) 
11:10-—Cinéma: ‘La vie normale”, 
Drame psychologique d'A, 
Charpak, avec Monique Le- 
jeune et Victor Lanoux, Une 
jeune Française travaillant 
Londres a une défaillance 
rovoquée par un choc émo- 
ionnel subi au cours d'un 
séjour prolongé dans les 
camps de concentration na- 
zis, À l'hôpital, elle fait la 
connaissance d'un interne 
français comme elle, 
(Français 1967) 


DIMANCHE 16 NOVEMBRE 
1:30—Tennis 
2:30—D'Iberville (C) 
3:00—Francophonissime 
3:30—Langue vivante (C) 
4:00—D'hier À demain 
5:00—Les visages de l'Eglise 
6:00—Au pays des géants (C) 
7:00-Quelle famille (C) 
71:30—Z00om (C) 
8:30—Les beaux dimanches (C) 
10:30—Prisme 
11:00--Cinéma: ‘L'Amérique à 
l'heure de la guerre”, Docu 
mentaire de F, Caillaud, avec 
Jacques Legris et Jean Ne- 
roni, Comment l'Amérique 
ut amenée À participer à la 
guerre de 14-18, (Français) 


LUNDI 17 NOVEMBRE 


2:00—M. Surprise présente (C) 

2:15—La Souris Verte 

2:30=Oui où non (C) 

3:00—Femme d'aujourd'hul 

4:00—Bobino (C) 

4:30—Grujot et Délicat (C) 

dues: bre Surprise présente 
{ 


NA aventures du Seaspray 

(C 

6:00—Salut Jean-P, Ferland (C) 

6:30—Format 30 

1:00—Le téléjournal et Sports 

71:15—A propos 

1:30—Les belles histoires des pays 
d'en haut (C) 

8:30—Ma sorcière bien-aimée (C) 

9:00—A la séconde (C) 

9:30—Le paradis terrestre (C) 

10:00—Les espions (C) 

11:00—Cinéma: ‘Le corps et le 
fouet", Drame d'horreur de 
J, M. Old, avec Christopher 
Lee, Daliah Lavi et Tony 
Kendall, Un fils dévoyé re- 
vient au château paternel où 
il est froidement accueilli, 
Il poursuit de ses assuidités 
la Jeune femme de son frère. 
Mais il meurt bientôt, mys- 
térieusement assassiné, Peu 
après, son vieux père connait 
le même sort, 
(Italo-français 1963) 


MARDI 18 NOVEMBRE 


2:00—Monsieur Surprise (C) 
2:15—La Souris Verte 


Révélation du mois: le Coeur d'une génération 


2:30.Ni oui ni non (C) 

3:00..Femme d'aujourd'hui 

4:00—Bobino (C) 

4:30—Sol et Gobelet (C) 

5:00—Mini-fée (C) 

5:30—La vie qui bat (C) 

6:00—Skippy (C) 

6:30—Format 30 

1:00—Le téléjournal et Sports 

7:15—A propos 

1:30—Cinéma du mardi: ‘Peter 
Foss, le voleur de millions" 
{(C), Comédie policière de W, 
3ecker, avec O, W, Fisher, 
J, Andree çt M. Saad, Pour 
sauver le père de celle qu'il 
aime de la banqueroute, un 
aventurier parcourt le mon- 
de à la poursuite de millions, 
Peter Foss, qui ne recule de- 
vant rien, s'improvise cam 
brioleur mais, au moment où 
il arrive devant le coffre-fort 
du banquier, il se trouve en 
prense d'authentiques cam- 
orioleurs en plein travail, 
(Allemand 1958) 

#:00—Rue des Pignons (C) 

9:30—Moi et l'autre (C) 

10:00—Format 60 

11:00—Cinéma: ‘Quatre de l'infan- 
terie'”, Drame de G., , 
Pabst, avec Gustav Diessel, 
Fritz Kampers et Claus Clau- 
sen, 1916: la guerre des tran- 
chées, la vie au front de qua 
tre soldats allemands, unis 
ar une grande amitié scel- 
ée dans un même destin, 
Cette amitié, réalisée dans la 
boue et le sang et qui est 
pour eux un refuge contre 
la souffrance et la folie des 
hommes, les conduira À une 
mort inéluctable. 
(Allemand 1930, sous-titré) 


MERCREDI 19 NOVEMBRE 


:00M, Surprise présente (C) 
15—La Souris Verte 


2 
2 
2:30—Oui où non (C) 


3:00.—Femme d'aujourd'hui 
4:00—Bobino (C) 
4:30—Picolo (C) 
5:00. Walt Disney présente (C) 
6:00.L608 2D 
68:30—Format 30 
7:00—1,e téléjournal et Sports 
7:15 A pEopgs 
1:30—La Bohème 
8:00—Cinéma: ‘Le château des 
amants maudits”, Drame de 
F, Freda, avec Micheline 
Presle, Gino Cervi, Frank 
Villard et Claudine Dupuis, 
En 1598, au château de La 
Patulla, un riche seigneur rès 
gne en despote sur tous les 
siens, Sa seconde femme est 
devenue la maitresse de son 
fils, Le couple maudit attire 
dans un guet-apens l'odieux 
chef de famille, qui fait une 
chute mortelle, 
{Franco-itallen 1960) 
9:30—La paire gagne 
10:00[Les incorruptibles 
11:00—Ciné-nuit: “Petite femme et 
haute finance’, Comédie sas 
tirique de C, Mastrocinque, 
avec Anita Ekberg, Renato 
Rascel et Francis Blanche, 
Un expert-comptable, veuf, 
modeste, peu ambitieux, dé 
couvrant un jour dans les 
comptes de la banque un 
déficit d'importance venant 
d'une actionnaire de haute 
qualité, s'en ouvre à son di« 
recteur, (Franco-itallien 1960) 


® Les chiffres placés après le 
troisième alinéa réfèrent à 
la valeur artistique: (1) 
chef-d'oeuvre, (2) remarqua- 
ble, (3) très bon, (4) bon, 
(5) moyen, (6) médiocre, 
(7) minable, 


® A la fin du texte est indi- 
quée, quand 1 y a lieu, la 
convenance pour les jeunes! 
(e) enfants, (n) adolescents, 


Alfred the Great 


Fllm historique qui met en 
vedette l'Angleterre du 19e siè. 
cle durant lequel Alfred réus- 
sit à rallier les Saxons alors 
divisés en tribus dissidentes et 
dépravées afin de leur permet. 
tre de confronter l'ennemi en- 
vahisseur, les Vikings, 


D'abord jeune prince ayant 
de l'idéal, Alfred comme roi 
est troublé par de multiples 
conflits intérieurs, À un mo- 
ment où les moeurs sont plu- 
tôt barbares et très peu impré:- 
gnées du christianisme, il ne 
faut pas se surprendre de ses 
réactions, Il saura se vaincre 
et devenir ce roi valeureux qui 
fut Alfred le Grand, 


Les scénaristes ont réussi à 
traiter ce sujet avec une digni- 
té humaine et vraisemblable 
y compris les scènes violentes 
et sanglantes des batailles, Le 
jeu de lumière et les effets vi- 
suels sont frappants, D'autre 
part le film est lent, s'atta. 
chant trop souvent à des dé. 
tails, Quelques spectateurs se- 


A l'Affiche 


Film du jeudi 


“School of Paris” est le tt. 
tre du film que les amateurs 
d'art pourront apprécier à la 
salle d'assemblée de la Gale- 
rie des Beaux-Arts demain 
midi, 13 novembre, C'est l'his- 
toire de l'école révolutionnaire 
des Beaux-Arts, née à Mont- 
parnasse en 1920, 


Photographie 


On pourra admirer et 6tu- 
dier les débuts de cet art en 
contemplant les oeuvres des 
premiers maitres de la caméra, 
Elles datent du début du siè- 
cle et l'exposition a pour titre 
“Les débuts de la photographie 
moderne", 


Céramique 


A compter du 17 et Jusqu'au 
29 novembre, on exposera des 
pièces de céramique de Robert 
Archambeau, et à compter du 
18 novembre, treize gravures 
importantes de Rembrandt ont 
été prêtées à la Galerie par 
un collectionneur particulier 
en souvenir du 300e anniver- 
saire de la mort du grand mai: 
tre, 

Tapis de Turquie 


A la salle d'assemblée de 
la Galerie, le public pourra 
admirer, jusqu'au 23 novein- 
bre, une collection de 50 tapis 
de Turquie, Cette collection fut 
envoyée ici par le Textile Mu- 
seum et la Hajji Baba Rug So- 
ciety de Washington, DC, 


Récital 


Le vendredi 14 novembre 
prochain, une élève de l'Ecole 
de musique de l’université de 
Manitoba donnera un récital, 

Ce récital représente une 
des conditions requises pour 
l'obtention du diplôme de ba. 
chelière en musique (exécu- 
tion), Mlle Leslie Uyeda pré. 
sentera un programme de mure 
sique baroque qui consistera 
de trois Sonates de Domenico 
Scarlatti et de sélections de 
Bach, 

Le récital commencera À 
11 h 40 am, dans la salle Eva 
Clare de l'Ecole de musique 
du campus de Fort Garry, Le 
public est bienvenu et l'entrée 
est libre. 


ront peut-être agacés par le 


comportement des héros Al: 
fred (David Hemmings), Guth- 
run (Michael York), Aelhs- 
with, la reine (Prunella Ran: 
some), 


En somme “Alfred the 
Great” est un film qui sera ap- 
précié par un large public, 


The Madwoman 
of Chaillot 


Film rafraichissant 
leureux tiré de la 
Jean Giraudoux, 


“Madwoman'” raconte come 
ment la comtesse Aurella, ,.. 
une simple d'esprit, tente de 
restaurer dans notre monde 
dépravé la vie simple et can- 
dide du bon vieux temps, En 
somme il s'agit d'une satire 
sur la cupidité de notre monde 
contemporain, 


Le rythme est lent et le film 
est verbeux, Par contre l'in: 
terprétation de Katharine Hep- 
burn, Margaret Leighton, Glu- 
lietta Masina, Dame Edith 
Evans, Charles Boyer, Yul 
Brynner et bien d'autres est 
excellente, semée de séquences 
heureuses et délassantes, Le 
tout saura captiver un audi- 
toire qui entend rire, 


et cha- 
pièce de 


Depuis le vendredi 7 novembre à 
20 h 00, Radio-Canada diffuse en 
direct de la Plaza Alexis-Nihon à 
Montréal l'émission de variétés 
pour les jeunes Donald Lautree 
“chaud!', animée bien entendu par 
Donald Lautrec, Cette émission 
télévisée au réseau français de 
Radio-Canada est réalisée en coue 
leur successivement par Jean-Guy 
Benjamin et Jacques Demers, 


Le 
Hestaurant 


et plus. 


Amenez toute la famille 
Portions d'enfant servies 
sur demande 
Stationnement gratuit 
pour les clients 
Ouvert les dimanches 
et jours de congé 


451, ave Portage 


en face de la Bale 


WH 2-5914 


Salle à manger licencié 


Cercle Molière 


“Les Rosenberg ne 


doivent pas mourir …. 


/! 


d'Alain Decaux 


mise en scène de Roland Mahé 


au Centre Culturel de 


Saint-Boniface 


26, 27, 28, 29 et 30 
novembre 1969 


8h 30 du soir 


Billets en vente Chez Huot 


Adulte $2, 
Etudiant $1, 


© ——— 


Saint-Boniface, le 12 movembre 1969 
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Page 5 


Chronique sportive 


Après avoir critiqué Denny Mclain, il est 
de mise de le féliciter pour 


On se souviendra peut-être 
qu'au cours de la saison les 
Journaux se sont montrés sé. 
vères pour le lanceur Denny 
McLain, On l'accusait de ne 
pas prendre son rôle au sé- 
rieux, de songer à s'amuser, 
et on lui reprochait son man- 
qe d'esprit d'équipe, Il faut 
ire que les Tigres ne rempor- 
taient pas alors les succès 
escomptés et qu'on tenait Mc. 
Lain en partie responsable de 
ces échecs, Pourtant, en fin de 
semaine, les mêmes personnes 
qui l'ont vertement critiqué, et 
à bon droit, lui rendaient un 
bel hommage en lui accordant 
le trophée Cy Young remis 
au meilleur lanceur de la ligue 
Américaine, Mike Cuellar a 
reçu lui aussi le même hon- 
neur, chose très inusitée dans 
le monde du baseball, Mais le 
choix de McLain m'impres- 
sionne beaucoup car il prouve 
que les critiques savent faire 
abstraction du caractère des 
personnes quand l'heure est 
venue de reconnaître l'excel- 
lence du travail de cette mê- 
me personne, On aimerait que 
tous les gens puissent faire de 
même dans la vie et qu'on ré- 
compense aussi ceux qu'on cri 
tique le plus, quand ils prou- 
vent qu'en dépit des critiques 
ils savent agir, Mais hélas, la 
jalousie est beaucoup plus for. 
te, comme sentiment, que la 
justice 

Pour revenir à McLain, rap- 
pelons d'abord sa saison for. 
midable de 1968 avec 31 vic. 
toires à son crédit, Cette an- 
née il n'a pas conservé une 
fiche aussi brillante pour ce 
qui est du nombre des victoi- 
res, se contentant de 24 gains, 
Mais il a remporté neuf joutes 
par blanchissages et sa moyen- 
ne de points accordés n'a été 
que 2.80. Cuellar a remporté 
moins de victoires, obtenu 
moins de blanchissages, mais 
a conservé une meilleure moy- 
enne soit 2,38, Le choix était 
difficile à faire, mais les jour- 
nalistes qui se sont prononcés 
semblent avoir voté avec beau- 
coup de sérieux et ont fait 
preuve de grandes connaissan- 
ces dans le monde du baseball, 
J'avoue que, personnellement, 
j'aurais opté pour Cuellar mais 
je réalise maintenant que j'au- 
rais opté ainsi simplement en 
tenant compte de la conduite 
de McLain hors du terrain de 
baseball, Et, de toute évidence, 
ce n'est pas le critère qu'il faut 


a ——————_———— 


GRATTON ELECTRIC 


REPARATIONS 
Brochage résidentiel, 


commercial et industriel 


37, rue St-Pierre 
Téléphone: 269-3700 


PELLAND 


D, PELLAND, prop. 


Traiteurs: mariages, diners, 
réceptions et banquets 


161, Provencher, St-Boniface 
TELEPHONE: 247-3319 


PIERRE BRUNET, prop, 


Monuments 
BEUNET 
405, rue Bertrand, St-Boniface 


Tél.: 233-7864 


Mouflier Shell Service 


191, rue Goulet, St-Boniface 
Réglage de moteur 
Regarnissage de freins 
Réparations à toutes marques 
de voitures 
J.-G.-A, Mouflier, prop. 
Tél: 247-9315 Rés,: 247-9138 


par Jacques LEMOYNE 


adopter Les on juge un hom- 
me! Voilà une autre petite le- 
con que nous sert le 8 et 
qu'on devrait essayer de met- 
tre en pratique dans sa vie 

uotidienne! Saluons donc et 

uellar et surtout Denny Me: 
Lain qui a fait mentir tous 
ceux qui croyaient qu'il avait 
été plus chanceux que bon en 
1968, mais qui doivent recon: 
naître ses grands mérites cet- 
te année encore, 

C'est cher! 

Les dirigeants de la ligue 
Nationale viennent de recevoir 
deux avis qui devraient les fai. 
re réfléchir: à $6 millions les 
millionnaires les plus nantis 
considèrent que c'est trop cher 
pour obtenir une franchise 
dans ce circuit professionnel 
de hockey, I] n'y a que les 
gens de Vancouver, appuyés 
par des millionnaires améri- 
cains et aussi, par en-dessous, 
par Jack Kent Cook qui sont 
prêts à faire le saut, ou de- 
vrait-on écrire les sots! Mais 
cela ne fera pas réfléchir ces 
messieurs de la Nationale qui 
ne paraissent pas inquiets 
quand seulement 1,500 person- 
nes se présentent pour assis- 
ter à une joute régulière à Oak- 
land! Au lieu de chercher des 
millions pour renflouer une 
caisse qui ne doit pas en avoir 
besoin, on devrait travailler 
fermement à faire marcher le 
hockey à Oakland, ou encore 
à sortir de là en vitesse avant 
d'engloutir des millions qui ne 
serviront à rien, Il y a plus 
de gens qui assistent aux jou- 
tes des Devos junior du Qué- 
bec, de l'Ontario ou de l'Ouest 
qu'il y en a dans plusieurs vil- 
les de la nouvelle division, 11 
est temps que le président 
Campbell pense à cela, même 
si ce n'est pas son argent qui 
est investi dans ces entrepri- 
ses, S'il faut ruiner quelques 
individus trop optimistes pour 
amener les autres millionnai- 
res à commencer à craindre 
un sort identique, c'est bien 
malheureux pour le hockey et 
l'image qu'il tente de donner 
au public américain! 

Et en parlant de Oakland 
soulignons l'excellent travail 
de l'instructeur Red Kelly qui 
est à conduire son équipe de 
main de maître, Red air 
est un gars très sympathi- 
que qui n'a commis qu'une 
seule erreur dans sa vie: cel. 
le d'accepter de faire la pu- 
blicité d'une compagnie ‘‘de fi. 
nances’”’! Les gens l'ont immé- 
diatement associé à ce groupe- 
ment d'écumeurs de petites 
gens et, sans qu'il le veuille, 
cela lui a fait grand tort au- 
près du public canadien, C'est 
malheureux car Kelly mérite 
mieux que de voir son nom 
associé à des gens de cette es- 
pèce! Pour revenir au hockey 
disons que, sans faire de bruit, 
il sait construire une équipe, 
qu'il sait leur donner ce bel 
rs sportif qui a toujours 
été le sien et qui en a fait un 
des grands joueurs de l'histoi. 
re du hockey, Kelly devait con- 
duire son club dans la cave du 
circuit dès sa première saison 
dans la section Ouest, Il a dé. 
joué tous les calculs en per. 


ses succès! 


mettant à son équipe de pas- 
ser aux éliminatoires, Cette 
année, son club de Oakland se 

répare à faire la vie dure aux 

lues de St-Louis, C'est Kell 
qui a opéré ce miracle et il 
faudrait s'en souvenir à la fin 
de la saison quand on décer. 
nera les trophées aux plus mé: 
ritants, 

La coupe Grey! 

A Montréal on se prépare 
À faire les choses en grand 
pour bien accueillir les visi- 
teurs lors de la joute de la 
coupe Grey, Le défilé qui aura 
lieu en plein jour, le samedi, 
sera des plus imposants et 
pour distraire tout ce public 
on a organisé une danse et 
l'orchestre de Guy Lombardo, 
un des Canadiens les plus cé- 
lèbres des Etats-Unis, fera les 
frais de la musique, Ça ne sera 

as un party à “go go’, mais 
es enthousiastes de ces dan: 
ses n'auront probablement 
qu'à suivre le premier minis- 
tre ‘Trudeau qui semble con- 
naître toutes les bonnes places, 
partout où il passe, Et en par- 
lant de M. Trudeau j'espère 
que, cette année, il n'y aura 
personne pour bloquer son bot- 
té initial! Je suis à peu près 
certain qu'il va établir un nou 
veau record pour ce genre de 
botté, si on lui en donne la 
chance bien entendu, Pour ce 
qui est de la joute elle-même 
elle devrait normalement op- 
poser les deux mêmes clubs 
que l'an dernier, soit Ottawa 
et Regina et, une fois de plus, 
les gars de Bytown devraient 
remporter le biscuit et le cham- 
pagne qui l'accompagne, mais 
attendonsnous à une joute 
hors de l'ordinaire si le terrain 
ne ressemble pas à un marais. 
Et c'est là le grand problème 
de l'heure, 

L'autostade construit l'an- 
née de l'Expo ‘67 est un en: 
droit excellent pour le foot. 
ball, quand jl fait beau, Mais 
il pen à Montréal depuis 
quelques semaines et cela pres- 
que quotidiennement, Ce n'est 
pas drôle pour le terrain, ni 
pour ceux qui veillent à son 
entretien, Il paraît qu'on y en- 
fonce déjà jusqu'aux chevilles 
et avec le genre de joueurs 
d'attaque qu'il y aura sur le 
gazon ce jour-là on risque d'en 
voir disparaître plusieurs sous 
la terre, Quel miracle le maire 
Jean Drapeau va:t-il faire pour 
empêcher le terrain d'être en 
trop mauvais état? On l'igno- 
re mais on sait qu'il fera quel- 
que chose, car qui connaît 
bien le maire Drapeau sait 
qu'il n'y a rien à son épreuve. 
Nous en saurons plus long sur 
les adversaires possibles pour 
ces joutes après la fin de se- 
maine, Une chose est certaine: 
il est déjà impossible d'avoir 
des chambres dans quelques: 
uns des plus grands hôtels de 
la métropole, ce qui va per: 
mettre aux autres endroits ex- 
cellents de montrer à tous 
l'hospitalité de grande classe 
de la ville de Montréal, Nous 
y serons cette année, même 
s'il nous faut coucher sous la 
tente, Un événement comme 
celuidà, à Montréal, c'est à ne 
pas manquer, 


A 


Le Comité protecteur de la 
Paroisse-Cathédrale a tenu sa 
réunion annuelle le jeudi 6 no- 
vembre, avec M, Lucien Cha- 
put comme président, 

Mme Rita Bohémier, com- 


THE WESTERN PAINT CO. LTD. 


‘ON VEND LA PEINTURE QUE VOUS VOULEZ; 
ON DONNE LE SERVICE QUE VOUS DESIREZ,' 


"La maison d'approvisionnement des peintres avisés depuis 1908 


521, rue Hargrave — 


Tél: 943-7395 


Winnipeg 


Daoust Grimard Ltd. 
ENTREPRENEURS ELECTRICIENS 


ACCESSOIRES ET INSTALLATIONS ELECTRIQUES 
ARTICLES DE SPORT 


202, avenue Provencher, St-Boniface 


J.-C, Daoust 


DUFFY'S TAXI 


Téléphone: 433-7728 


DESSERVANT ST-BONIFACE ET ST-VITAL 


Téléphone: 233-7447 
0.-L, Grimard 


Pharmacie Paquin 
À.-E, PAQUIN, propriétaire 


produits pharmaceutiques 


Cartes de souhaits françaises pour toute occasion 
Téléphone: 247-3863 


157, avenue Provencher, St-Boniface 


160, Marion 


DU NOUVEAU 


LES VOYAGES FOREST 
233-4955 


À 
St-Boniface 


GUIDES CATHOLIQUES 


Sous le 
trèfle d'or 


missaire diocésaine à la bran. 
che guide, ainsi que Mme Gil. 
bert Fournier, commissaire du 
district de St-Boniface, ont ex- 
pliqué le mouvement guide et 
répondu aux questions posées 
par les parents, Plusieurs pa- 
rents des guides et jeannettes 
étaient présents, 

Mme Jean-Pierre Lukongez 
expliqua le projet pilote des 
15 et 17 novembre, S'il y a des 
jeunes filles qui ont été guides, 
non pas seulement de la Pa- 
roisse-Cathédrale mais aussi 
des autres paroisses, et qui se. 
raient curieuses de savoir ce 
qui se fait dans ce groupe, 
composez 233-7519 et vous re- 
cevrez tous les renseignements, 

Les cheftaines jeannettes et 
guides ont donné avec beau. 
coup de précisions un compte 
rendu des activités de l'année 
qui vient de s'écouler, 


L'élection du nouveau Comi- 
té protecteur eut les résultats 
suivants: président, M. Lucien 
Chaput, viceprésident, M. 
Edouard Gilasson; secrétaire, 
Mme Léon Fontaine; trésorier, 
M. Denis Prenovault; conseil. 
lères, Mmes Antoine Magne, 
Omer Joyal et Edouard Per. 


ron, 

L'abbé LP, Jean est l'au. 
mônier du groupe de St-Boni. 
face, 

Bienvenue aux nouveaux 
membres et félicitations aux 
anciens, Un sincère remercie. 
ment aux membres qui se re- 
tirent, car sans le Comité pro- 
tecteur, le mouvement guide 
ne pourrait survivre, 

M. et Mme Félix Boulet, tou- 
Jours dévoués, ont accepté la 
responsabilité du chalet guide 
à la plage Albert, 

A lous mille fois merci de 
la part des Guides et Jeannet- 
tes de StBoniface, 


La publiciste 


Guertin Implement Lu. 


Lot 149, chemin du Périmètre 
(près de la Route 59) 


Case postale 58, St-Vital 8, Man, 


VENTE JOHN DEERE, 
PIECES ET SERVICE 
Tél: 256-4321 


Le programme d'émission de timbres de 1970 


On a apporté quelques chan: 
gements au programme d'é. 
mission de timbres-poste de 
1970, On utilisera la couleur 
noire au lieu de la couleur 
orange pour l'impression du 
timbre courant de 6c, Un tim: 
bre commémoratif marquera 
le Centenaire de la fondation 
des Territoires du Nord-Ouest 
et un autre sera émis en hom- 
mage à Louis Riel, 


Le changement dans la cou- 
leur du timbre courant de 6c 
aura lieu le 7 janvier 1970 et 
l'on pourra se procurer le nou- 
veau timbre n'importe quand 
à partir de cette date, Sa nou- 
velle couleur, le noir, se prête 
mieux à la lecture optique à 
laquelle font appel les nouvel. 
les machines à redresser et à 
oblitérer, 


Le programme des émissions 
de 1970 est le premier qu'a con- 
çu le Comité consultatif sur 
la création des timbres-poste, 
Grâce à ce Comité d'éminents 
artistes canadiens ont pu par- 
ticiper, pour la première fois, 
à la création des timbres-poste, 


Voici les dates d'émission des 
timbres de 1970: 7 janvier — 
Timbre courant de 6c, change- 
ment de couleur 6c; 27 janvier 


Billet simple, les jours de tarif Rouge, de 


Winnipeg à: 


voilure-coach (repas inclus) 
$27.00 
$29.00 
$17.00 


MONTRÉAL 
VANCOUVER 
EDMONTON 


— Le Centenaire de l'entrée 
du Manitoba au sein de la Con: 
fédération et Le Centenaire de 
la fondation des Territoires du 
Nord-Ouest, 6c; 18 février 
La participation du Canada au 
DEAN international de 
lologie, 6c; 18 mars -— Expo: 
70 (4 timbres), 25c: 15 avril 
…— Henry Kelsey, 6c; 13 mai 
Le vingt-cinquième anniversal- 
re des Nations unies, 10c et 
15c; 19 juin -— Louis Riel, G6c; 
14 juillet — Sir Alexandre Mac- 
kenzie, Gc; 12 août — Le cin- 
quantenaire du Groupe des 
Sept, 6c; 18 septembre — Sir 
Oliver Mowat, 6c; 7 octobre — 
Timbres de Noël; 4 novembre 
— Sir Donald Alex, Smith, Gc, 
Les timbres commémoratifs 
sont ordinairement offerts en 
vente dans les bureaux de pos: 
te du Canada pendant dix jours 
après leur émission, On fera, 
cependant, exception à cette 
règle en 1970 dans les cas sul: 
vants: Les timbres du Manito- 
ba et des Territoires du Nord- 
Ouest seront offerts en vente 
dans ces régions pendant six 
mois, et l'on pourra acheter les 
timbres spéciaux sur Expo 70 
et les Nations unies aux bu- 
reaux de poste du Canada pen- 
dant trois mois après leur 


émission. 

Les timbres de Noël 1970 
seront émis en octobre pour 
l'affranchissement des envois 


à destination d'outremer et 
comme dans le passé, la vente 
de ces timbres continuera du: 
rant décembre, 


Soirée au Centre Culturel 


Certaines personnes deman- 
dent souvent où il serait pos- 
sible de trouver un bon res. 
taurant français à St-Boniface, 
Eh! bien, voilà l'occasion rêvée 
par les amateurs de bonne 
chère, 

Le samedi 22 novembre, À 
7 h 30 du soir, aura lieu, au 
Centre Culturel de St-Bonifa- 
ce, une soirée dansante avec 
orchestre et attractions, Pen. 
dant la soirée, ou plutôt au 
début de la soirée, un succu- 
lent diner sera servi, 

J'aimerais donner quelques 
détails au sujet de ce dernier, 
Les amateurs de bonne cuisi- 
ne française se délecteront car 
ce diner sera tout particuliè. 
rement soigné, Sans détail. 
ler le menu ici, mentionnons 
qu'un apéritif sera servi, suivi 
de plats délicieux, Le vin est 
également compris avec le re- 
pas, La soirée débute de bon- 
ne heure, comme mentionné 


Le prix du billet est de $6,50, 


plus haut, afin que chacun 
puisse déguster son repas et 
danser, 

Bien que la tenue de soirée 
ne soit pas de rigueur, si vous 
possédez une robe longue, ce 
sera une bonne occasion de la 
mettre, Les organisateurs du 
Centre font bien les choses, 

ls désirent que chacun se 
détende dans une atmosphère 
de joie et de gaieté, Si vous 
êtes déjà venu à une des soi. 
rées du Centre, vous savez à 
quoi vous en tenir, et sinon, 
venez sans crainte, vous ne re: 
gretterez pas votre soirée, 

Pendant le repas, il y aura 
un petit programme de musi- 
que et de chant, 

Comme nous le répétons À 
chaque soirée, la vente des bil- 
lets est limitée et pour éviter 
d'avoir des regrets, achetez le 
vôtre assez tôt en téléphonant 
au Centre Culturel: 233-3539, 


Explorez le Canada 


a 4 


ÿ pieds d'altitude 
« dans le 


Le Canada est un beau pays! Il mérite qu'on le voie à 4 pieds 


d'altitude, Le Super Continental le traverse de part en part 


en vous offrant une véritable vie de palais: voiture-restaurant 


chambrette 


$49.00 
$55.00 
$33.00 


luxueuse, choix complet de places couchées, salon-bar, jeux et 
passe-temps pour les enfants et les adultes! 


Super Continental 


Départs quotidiens de Winnipeg —- vers l'ouest: 


vers l'est: 


vous tenez à 
ce qu'elle vous 
accompagne 
en voyage ? | 


Vous l'avez faite vôtre, parce que vous la 
trouviez si joliel Et puis, vous connaissez bien 
son caractère... elle vous obéit au doigt et à 
l'oeil, Bref, vous ne pouvez vraiment pas vous 
passer d'elle, Alors amenez-la, Faites prendre 
le train à votre Voiture. Elle voyagera dans un 
wagon bien à elle...Le CN la dorlotera. Si 
vous devez voyager ou déménager dans une 
autre ville, utilisez le service TRAIN-AUTO du 
CN. Le service TRAIN-AUTO du CN transpor- 
tera votre auto de Winnipeg à Edmonton, 
Vancouver, Toronto, Ottawa, Montréal, 
Moncton et Halifax. 


23h 35 
12h 00 


P.S. Quant à vous, vous voyagerez libre de 
tout souci, à 4 pieds d'altitude, 


Service Train-Auto du CN 
Bureau des Ventes Voyageurs 


Case postale 8100, Montréal 101, Québec 
Veuillez m'envoyez tous les renseignements et 


le tarif du service Train-Auto du CN, 


de. MAR SANTE | 
Nom 
Adresse 


Province 


FASO 


t'EN TOUTE QUIÉTUDE, À 4 PIEDS D'ALTITUDE 


Réservez vos places d'avance. Consultez votre agent 
de voyage ou un bureau des Ventes Voyageurs du 


Consultez-nous avant 
d'acheter vos billets 
de voyage 


MAURICE E. SABOURIN LTD, 


mens ere een 


195, boul. 9 = Agence 
de Voyage 233-7351 
Accréditee 


Provencher CN 


Téléphone: 


Pour renseignements au sujet des 
nouveaux tarifs du CN 
adressez-vous à 


L'AGENCE DE VOYAGES D'ESCHAMBAULT 


136, boul. my 


Provencher 


"… Agence 
CN de Voyage 233-3457 
Accréditée 


Téléphone: 


Depuis 41 ans, l'Alberta stérilise 


légalement les “arriérés mentaux” 


Depuis 41 ans, la province 
d'Alberta maintient en vigueur 
une des lois les plus extraordi- 
naires du monde libre: elle 
prévoit la stérilisation obliga- 
toire de quiconque souffre 
d'‘'arriération mentale”, 


Adoptée en un temps où l'on 
croyait que la stérilisation em- 
A don les patients affligés 
de désordres mentaux de trans- 
mettre ceux-ci à leurs enfants, 
cette loi est maintenant atta- 
quée comme constituant une 
grossière violation des droits 
humains et comme ‘évocatri- 
ce des lois de stérilisation de 
l'Allemagne nazie”, 


Le Dr James Goodwin, an- 
cien associé de recherches de 
l'Institut Nuffield à Oxford en 
Angleterre, devenu l'un des 
principaux gynécologues de 

oronto, est l'un de ceux qui 
s'affairent le plus pour faire 
abroger la loi, 


I déclare que le bureau qui, 
en Alberta, donne le feu vert 
à chaque opération de cette na: 
ture ne comporte aucun mem- 
bre disposant de la moindre 
expérience en génétique et 
qu'en fait, deux des quatre 
postes de ce bureau sont dé- 
tenus par ces profanes. 


En conséquence, il craint 
que des données telles que le 


comportement d'un patient en 
société, en particulier toute 
tendance à la promiscuité, 


puissent avoir sur le jugement 
du bureau autant d'influence 
que toute question de généti- 
que, 


Le Dr Goodwin a er ee 
d'un article gs dd par deux 
généticiens, les Drs Kennedy 
McWhirter et Jan Weijer, dans 
un numéro récent de l'‘Univer-. 
sity of Toronto Law Journal”, 
Ils soulignent que la stérilisa- 
tion est effectué, sur ordre du 
bureau, sur quiconque a un 
“défaut mental” ou une ‘“psy- 
chose” qui pourrait être héré- 
ditaire, ou pourrait causer une 
“blessure mentale” à une mè- 
re ou à un enfant, mais que 
ces termes ne décrivent aucun 
état médicalement établi spé- 
cifiquement et sont donc su- 
jets à interprétation, 


Chaque année, une centaine 
de personnes, dont environ la 
nn 


Avis aux abonnés 


Pour toute demande de chan- 
gement d'adresse, il faut men- 
tionner l'ANCIENNE et la 
NOUVELLE adresses, 


Chaque demande de change- 
ment d'adresse doit aussi être 
uccompagnée d'une des derniè- 
res bandes jaunes collées sur le 
journal et devrait nous parvenir 
au moins un mois à l'avance. 


moitié sont des femmes subis- 
sent en Alberta une stérilisa- 
tion irréversible, La plupart 
des gens ainsi opérés sont des 
patients d'hôpitaux psychiatri- 
ques où de cliniques d'hygiène 
mentale relevant de la pro- 
vince, 


La décision de référer au 
bureau leurs histoires de cas 
est généralement prise par les 
surintendants des instituts, 


Dans le cas des mineurs, on 
cherche le plus souvent à obte- 
nir la permission des parents 
pour l'opération, mais le bu: 
reau a tous pouvoirs pour or. 
donner l'opération sans leur 
consentement, Le Dr Goodwin 
luimême, avant de quitter l'Al:- 
berta pour Toronto, rencontra 
dix femmes qui avaient été 
stérilisées entre les âges de 13 
et de 16 ans, Elles vinrent plus 
tard à l'hôpital universitaire 
pour demander ‘d'une façon 
surprenamment articulée” s'il 
y avait moyen de restaurer 
leur fertilité, C'était impossi- 
ble, Le Dr Goodwin et quel- 
ques collègues entreprirent ce: 
pendant de leur administrer 
des épreuves psychologiques, 
“Toutes montraient le niveau 
normal inférieur d'intelligen- 
ce”, dit-il, “mais elles étaient 
loin d'être des infirmes psy- 
chologiques, 


Un autre exemple des ris- 
ques en cause, c'est celui d'une 
écolière albertaine qui fut opé- 
rée avec le consentement de 
ses parents et passa par la 
suite les examens terminaux 
de l'école secondaire, Les gar- 
cons d'un quotient intellectuel 
de 60 sont éligibles à stérilisa- 
tion en Alberta, 


“Tout psychiatre compétent 
en ce qui touche aux adoles- 
cents”, de dire le Dr Goodwin, 
“sait qu'un diagnostic d'arrié- 
ration mentale peut être fait 
par erreur au sujet d'une per: 
sonne qui a un désordre de 
comportement temporaire au 
temps de la puberté, Et, peu 
importe ce qu'on pense de ce 
traitement comme étant dans 
l'intérêt commun: la stérilisa- 
tion par l'Etat est une respon- 
sabilité repoussante, N'y au- 
rait-il eu qu'une seule person- 
ne opérée sans nécessité réelle, 
alors je considère cela comme 
un crime,” 


(Julie Weston, 
London Sunday Times) 


Remerciements 


RADVILLE — 


La famille De Vreese remer- 
cie très sincèrement toutes les 
personnes qui lui ont témoigné 
de la sympathie à l'occasion 
du décès de Mme Julianna De 
Vreese, 


LAS HUBER LB: R 1 


Au_Monitobe _ 


ILE-DES.CHENES — 
Petit Wenden 


En l'église d'Ile-des-Chônes, 
le samedi 4 octobre, à 4 h pm, 
l'abbé M, Dacquay, curé, bé- 
nissait le mariage de M, Ro: 
er Petit, fils de Mme Bertha 

etit, d'Ile-des-Chênes, à Mlle 
Huguette Wenden, fille de M. 
et Mme Gérard Wenden, de St: 
Boniface, 


La mariée, accompagnée de 
son père, était revêtue d'une 
longue robe blanche avec trail. 
ne garnie de dentelle Chantilly, 
Son volie court était retenu 
par une parure de petites mar. 
guerites blanches, Elle portait 
un bouquet de roses rouges, 


Les demoiselles d'honneur, 
Mme Marie:Reine Johnson, 
Miles Myriam, Michelle et Dia- 
ne Wenden, soeurs de la ma- 
riée, étaient revêtues de lon: 
zues robes de couleur lilas, 
es fleurs de même teinte or. 
naient leurs cheveux, Leurs 
bouquets se composalent de 
fleurs blanches et lilas, Elles 
étaient accompagnées de MM. 
Garry Johnson, Roger Roy, 
Jean Lamoureux et Bernard 
Dupuis. Au cours de la céré- 
monie religieuse, Mme Louise 
Roy-Morin exécuta le Psaume 
127 de Gélineau, l'Ave Maria 
de Schubert, le Panis Angeli. 
cus de César Frank et la Priè. 
re nuptiale de Boyer, Elle était 
accompagnée à l'orgue par 
Mme Joël D'Auteuil, 


Une réception, suivie d'une 
soirée dansante pour quelque 
500 invités, eut lieu à la salle 
Christ the King. 


Pour leur voyage de noces, 
les nouveaux époux allèrent 
aux Etats-Unis, ainsi qu'à St- 
Lazare visiter la soeur de 
Mme Petit, Depuis leur retour, 
M. et Mme R, Petit demeurent 
à lIle-des-Chênes. 


* _ * 
En Saskatchewan 


WILLOW BUNCH 
Rainville-Forest 


Le samedi ler novembre, 
dans l'église St-Ignace, avait 
lieu le mariage de Mlle Marie: 
Reine Forest, fille de M, et 
Mme Viateur Forest, à M. Ro- 
land Rainville, fils de M. et 
Mme Arthur Rainville, tous de 
Willow Bunch, L'abbé A, Cha: 
bot célébra la messe nuptiale, 
M. André Rondeau exécuta des 
cantiques, accompagnée à l'or- 
gue par Sr Marie-Alma, 


La mariée portait une lon- 
gue robe blanche en poult-de- 
soie recouverte dé dentelle, un 
voile trois quarts retenu par 
une couronne de perles et un 
bouquet d'oeillets roses et 
blancs, 

Les demoiselles d'honneur, 
Miles Claire Forest, soeur de 


Mariages 


la mariée, Dolorèse Therrlen, 
cousine du marié, et Dianne 
Fauchon, une amie, et les bou- 
quetières, Denise et Joanne Le 
Roy, nièces de la mariée, por- 
talent des robes courtes en 
fortrel de couleur cerise avec 
arniture blanche et bouquets 
e fleurs blanches. Les gar- 
cons d'honneur étaient MM, 
Marcel a ON cousin, 
Florent et Lionel Forest, frè- 
res de la mariée, MM. Albert 
Forest, frère de la mariée, et 
Gilles Therrien, cousin du ma- 
40 agissaient comme huis: 
siers, 


Une réception, suivie d'une 
soirée dansante, eut lieu au 
théâtre Palace, 


Pour le voyage de noces, la 
marlée portait un ensemble 
bleu foncé avec accessoires 
noirs, À leur retour, les nou- 
veaux époux résideront à Assi- 
niboia, 


doyal-Hennessey 


Le 4 novembre, en l'église 
d'Assiniboia, l'abbé L,. Rodri- 
gue bénissait le mariage de 
Mme Lilianne Hennessey, fille 
de M, Albert Cayer, à M, Mar. 
tial Joyal, fils de Mme Marie 
Joyal, tous de Willow Bunch. 

La mariée portait un costu- 
me bleu marin et blanc, un pe- 
tit sac à main et un bouquet 
de corsage d'oeillets blancs, 


La dame d'honneur, Mme 

Raymond Campagne, portait 
une robe rose foncé, bouquet 
de corsage d'oeillets roses et 
blancs et un petit sac à main, 
Le garçon d'honneur était M, 
Raymond Campagne, M, Mi- 
chel Hennessey, fils de la ma- 
riée, agissait comme petit pa- 
e, Bernard et Robert Joyal, 
ls jumeaux äu marié, ser- 
vaient au choeur, Mme Mar- 
tha Porter, soeur de la mariée, 
fit les frais du chant, accom- 
pagnée à l'orgue par Mme Ali- 
ne Forer, d'Assiniboia, 

A l'issue de la cérémonie re- 
ligieuse, une réception eut lieu 
au ‘Lodge Hotel” d'Assiniboia, 
M. Tom Cairns, de Coronach, 
présenta le toast à la mariée, 

Au retour de leur voyage de 
noces, le nouveau couple de- 
meurera à Willow Bunch, 


LE HAIKIO]!E 


La cour suprême de l'Orégon voudrait 


Saint-Boniface, le 12 novembre 1969 


faire déplacer une croix d'un lieu public 


EUGENE, Orégon — Si la 
cour suprême fédérale aux 
Etats-Unis allait entériner un 
jugement porté par la cour 
suprême de l'Etat de l'Orégon, 
avec le temps, les croix ne pa- 
raitralent plus sur les places 
publiques à travers le pays, 


Suivant les termes du juge- 
ment, une croix en béton d'une 
hauteur de 51 pieds, symbole 
du christianisme, dressée au 


Un événement . .. 


A la demande, la Commis- 
sion Dumont, commission d'é- 
tute sur les laïcs et l'Eglise, 
Jacques Champagne, qui en 
est le secrétaire général, a par- 
couru tous les diocèses officiel. 
lement français du pays, C'est 
en juin qu'il rencontra une 
cinquantaine de personnes à 
St-Boniface, 


À la suite de cette rencontre, 
un Comité de liaison fut mis 
sur pied, Ce comité a pour 
fonction d'informer le public, 
d'établir un réseau de repré- 
sentant locaux et d'organiser 
les séances d'audiences du prin- 
temps prochain, Les membres 
de ce comité sont Patrick Hal- 
pin, président; Mme Rita Bis- 
son, secrétaire; Terry Edge. 
worth, trésorier; Henri Mar: 
coux, l'abbé Léo Beaulieu, Mme 
Gisèle Marion, Mme Evelyn 
Wyrzykoski, Mme Shirley Sca- 
letta et Louis Lemoing, 


Ils ont divisé le diocèse de 
StBoniface en trois régions: 
la ville (partie française) et 
la Seine; la ville (partie anglai- 
se) et la rivième Winnipeg: la 
rivière Rouge et la Montagne, 
Tous seraient heureux de vous 
donner d'autres renseigne: 
mens, si vous le désirez, 

Pour toute information sup- 
plémentaire, veuillez vous 
adresser à vos représentants 
ou au Comité de liaison de la 
Commission Dumont, 622, rue 
Taché, St-Boniface, ou à Mme 
Rita Bisson, secrétaire (256. 
7665). 

(à suivre) 


Communiqué 


Décès 


En Saskatchewan 


GRAVELBOURG — 
M. Marcel Huel 
Le samedi 25 octobre est dé- 
cédé M. Marcel Huel, Agé de 
42 ans, Né à No bn en 
1927, il fit ses études primai 
res ét secondaires au couvent 
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Jésus-Marie de Gravelbourg et 
depuis quelques années était 
Le M retro du garage Huel, 
. Huel était Chevalier de Co- 
domb et membre de la Société 
Libérale de Gravelbourg, 


Les funérailles eurent lieu 
en la cathédrale Notre-Dame- 
de-l'Assomption le mardi 28 oc- 
tobre, à 3 h 30 de l'après-midi, 
Les porteurs étaient MM, Pier. 
re Bouvier, fils, Jean Gauthier, 
Jules Lizée, Bernard Bour- 
geois, le Dr G, Shierven et Clau- 
de Piché, 


Le défunt laisse dans le 
deuil son épouse, née Thérèse 
Soucy; deux filles, Jocelyne et 
Monique; sa mère, Mme Irène 
Huel; LAS soeurs, Margue- 
tite (Mme T. Phillipson), de 
Westaskiwin, Alberta, Jeanne 
(Mme Pierre Bouvier, fils) et 
Denise (Mme Jean Gauthier), 
de Gravelbourg, et Marion 
(Mme Claude Piché), de North 
Battleford, 


CR] 


RADVILLE — 
Mme Julianna De Vreese 


Mme Julianna De Vreese a 
rendu son âme à Dieu à l'hos- 

ice Marian, à l'âge de 87 ans. 

a messe de Requiem fut 
chantée par l'abbé McKenna, 
de Weybumn, Les porteurs é- 
taient MM. Marcel Van de Sy- 
pe, Raymond Ban, Léon Wyt- 
terhagen, Jules Delanoy, Jean 
de Bruynes et Prosper Ver. 
beugt, L'inhumation se fit dans 
le cimetière local, 

Mme De Vreese est née en 
1882 en Belgique et émigra au 
Canada en 1914, Elle épousa 
M. Cyrille De Vreese et de cet- 
te union naquirent quatre en- 
fants, En 1915 ils s'installèrent 
sur une terre à Ste-Colette, M. 
De Vreese est décédé lors d'un 
voyage en Belgique, 

La défunte laisse dans le 
deuil quatre fils, Florimond et 
Prudent, de Ste-Colette, Michel, 
de Radville, et Florent, en Bel- 
gique, ainsi que trois petits: 
enfants, 

L 


Au Manitoba 


ST-NORBERT — 
M, doseph-E, Delisle 


Le 3 novembre est décédé, 
à l'âge de 83 ans, à l'hôpital 

énéral St-Boniface, M, Joseph- 

mile Delisle, du 291, rue Gou- 
let, St-Boniface, anciennement 
de St-Norbert, Les prières eu: 
rent lieu le mercredi 5 novem- 
bre, à 7 h 30 pm, au salon 
mortuaire P, Coutu, Les funé- 
railles eurent lieu le jeudi 6 
novembre à la Maison-Chapel- 
le, L'enterrement suivit au cl 
metière de St:Norbert, 

M. Delisle est né à Ile-Verte, 
Qué, et il vint à St-Norbert en 
1906 où il fut pendant 40 ans 
le propriétaire d'un magasin 

énéral et d'une boulangerie, 
se retira en 1946 et déména- 
gea à St-Boniface en 1968, 

Le défunt laisse dans le 
deuil son épouse, Irène; deux 
fils, Benoît, de East Kildoran, 
et Denis, d'Edmonton, Alta; 
trois filles, Mme $S, Fletcher 
(Lucille), de St-Boniface, Mme 
A, Lacharité (Aurélie), de Fort 
Garry, et Mme N, Wiebe (Ber. 
the), de St:Vital; sept petits: 
enfants; trois frères, Arthur, 
de Montréal, Eugène et Tref: 
flé, de Nashua, NH, EU, 

uatre soeurs, Mmes Lidia 

remblay, A. Lévêque et R, 
St-Merre, de Nashua, NH, et 
Mme G. Côté, de Montréal 


\ 


sommet du mont Skinner But. 
te, dans un parc public domi. 
nant la ville d'Eugène, viole 
les dispositions de la Consti. 
tution aux Etats-Unis sur la 
séparation de l'Eglise et de 
l'État, Une conséquence de cet. 
te jurisprudence voudrait l'en: 
lèvement de cette croix, 


“Si la cour suprême fédéra- 
le acceptait l'audition de la 
cause et en confirmait les don- 
nées”, déclare le juge Arno 
Denecke, "la mesure s'appli- 
querait à tous les Etats du 
pays, sans qu'aucun ne puisse 
infirmer le contraire”, Le ma: 
gistrat a émis par écrit cette 
opinion dissidente au journal 
“Los Angeles Times”, 

“La grande question main. 
tenant”, écrit encore le juge 
Denecke, ‘consiste À savoir 
quelles sont les implications de 
la cause, Si la cour fédérale 


devait rejeter l'appel, ses don- 
nées ne toucheraient que l'Etat 
de l'Orégon, et probablement, 


cette unique croix", 


Indépendamment de l'attitu- 
te du tribunal fédéral, selon le 


Jamais jusqu'à présent, un ré. 
sident d'Eugène n'avait pro- 
testé, La controverse, cepen- 
dant, a commencé quand M, 
John Alltucker, propriétaire 
d'une firme de sable et de gra- 
vier, a décidé de substituer une 
croix en béton à l'ancienne 
croix en bois, Alltucker avait 
ainsi, en 1964, dressé la croix 
la plus élevée sur la Butte, à 
l'occasion de la fête de Noël. 

Depuis, les débats sur le su. 
Ms se poursuivent, Pourtant, 
a plupart des 70,000 résidents 
d'Eugène se montrent favora. 
bles au maintien de la croix 
sur le mont, Toutefois, parmi 
les protestataires, on compte 
des ministres de plusieurs sec. 
tes protestantes, ‘Le jugement 
de la cour suprême de l'Oré. 
gon est ridicule”, affirme avec 
vigueur le révérend Carlton 
Buck, pasteur de la première 
église chrétienne érigée dans 
la ville d'Eugène, 

Selon le juge Denecke, les 
cours dans plusieurs Etats se. 
ront appelées à décider si une 
croix dans un cimetière natio- 
nal est “la même" qu'une croix 


juge orégonals, le jugement dressée sur un monticule an. 
soulèvera des opinions Con partenant à l'administration 
troversées à travers le PAYS. publique d'une ville, si le juge. 
Nous croyons”, ditil, “que ment allait prendre la vigueur 
l'Orégon et d'autres Etats sou- d'une loi générale, La popula. 
mettront d'autres Cas, pour tion dans la ville d'Eugène, 
connaitre la portée de la me: note le nasteur Norman Pott, 
sure, parait toute surprise d'enten- 

Depuis les environs de 1930, dre quelqu'un s'opposer à la 
de grandes croix de bois a: conservation de la croix sur le 


vaient orné la Skinner Butte, mont. 


> | 
( G. Re 


ro giouse 


par 
Guy de Bretagne, O MI. 


L'instruction ‘’Pastoralis migrantium cura” 


Il s'agit d'un document de la Sacrée Congrégation des Evé. 
ques pour nous éveiller aux problèmes des “migrants”, Nous 
avons connu l'émigration dans l'Ouest il y a belle lurette, L'E- 

lise avait alors organisé des paroisses nationales, ouvert des 
les, suscité des agences de “colonisation”, 

Depuis ce temps-là, les “D.P." — personnes déplacées par 
la guerre et la révolution —, puis le Marché Européen, etc,, ont 
occasionné des problèmes humains très complexes, Nous avons 
encore au Manitoba le problème d'accueil des émigrés, des néo- 
canadiens qui n'ont pas toujours des milieux ethniques pour les 
recevoir, Nous avons surtout le problème des Indiens et des 
Métis qui viennent en ville et se trouvent affrontés à des diffi: 
cultés de toutes sortes, La politique d'intégration scolaire est 
encore une autre face de cette situation, Winnipeg prévoit la 
présence d'Indiens dans une proportion de 1 sur 10, Le Concile 
de Vatican II a parlé de cette situation complexe qu'imposent 
l'urbanisation, l'industrialisation et la mobilité des populations. 
Il demande que tout le laïcat chrétien redécouvre sa responsa- 
bilité fraternelle à l'égard de cette population qui, sans notre 
travail, notre ingéniosité, nos initiatives, peut rester marginale 
et devenir prolétarisée, misérable, parasitaire et sans loi, 
L'‘Inner City” est le cancer de notre société capitaliste qu'aucun 
service social ne peut guérir sans l'aide de tous et de chacun 
pour obtenir heureusement ce qu'on appelle “l'intégration”, 
oeuvre de patience, de respect, d'amour chrétien, 


Le Tiers-Monde et nous ou la faim et les repus 


On a déjà signalé le rapport de Lester B, Pearson sur l'ur« 
gence d'aider le Tiers-Monde à se développer, D'abord l'aide 
financière: même si l'on triplait ce qu'on donne, ce serait une 
fraction de notre budget pour les forces armées, De plus, il 
faudrait mettre la priorité sur l'éducation et surtout un com- 
merce international plus juste, Beaucoup de nos jeunes devraient 
aller se dévouer dans ces pays, comme l'ont déjà fait tant d'au- 
tres, au lieu de végéter dans les fausses rêveries contestataires 
qui aboutissent aux paradis artificiels des stupéfiants, 

Les politiciens n'agissent que s'ils sont appuyés par une 
forte majorité des électeurs, Les Eglises, pour leur part, ont mis 
sur pied un programme de lutte contre la pauvreté, Mais chacun 
compte sur son voisin et personne ne fait rien tant qu'on n'est 
pas convaincu et pris par une ‘cause’, 

Les riches nations ont d'ailleurs un gros pourcentage de 
relativement pauvres, Ils sont là parmi nous: pas besoin d'aller 
en Afrique ou en Asie, Mais on est tellement égoïste et cupide 
que l'on sacrifie la fécondité au luxe; la pornographie des ciné: 
mas, le tabac et l'alcool ne sont jamais trop dispendieux, Trente, 
quarante ans durant, l'Europe a connu l'inflation, mais on n'a 
jamais entendu parler d'une augmentation de 20 ou 30 pour cent 
comme cela se produit au Canada, Nous n'avons même pas les 
excuses d'y céder comme aux Etats-Unis, Eux ont une gun 
sur le dos, ils servent de Santa Claus international et ils dépen: 
sent des milliards pour se promener dans la lune. 

Notre myopie égoïste sera-t-elle corrigée par la peur d'une 
situation qui devient monstrueuse? Donald Tweddle, de l'ONU, 
dit qu'il faut une longue, patiente et persistante éducation de 
l'opinion publique pour forger la clé à une stratégie efficiente 
sur la voie du développement mondial, Il ajoutait: “C'est la clé 
la plus difficile à tourner”, Alors, là où Goliath ne fait rien, 
David le petit berger peut sy essayer, La presse catholique n'a 
pas les moyens immenses de la presse neutre, Au moins peut-elle 
faire sa petite part, Que chaque lecteurs ensuite fasse sa part, 
On finira bien par décider nos bonnes politiques à sortir de leur 
programme d'action à la petite semaine et À voir grand, en 
‘hommes d'état” dignes de nous, si nous en sommes dignes, 


En huit ans plus qu'en trois siècles 


L'Eglise catholique romaine a évolué, affinme Mgr Elchinger 
de Strasbourg (Doc. Cath,, 5 oct, p. 897), On oublle comment 
Paul VI applique le Concile, sachant ménager les personnes, avec 
prudence, Il ne faut pas aller plus vite que la musique, Chaque 
pays a ses besoins propres. Les impatients oublient tout ce qui 
s'est déjà fait, L'évêque alsacien nous le rappelle: le renouveau 
liturgique qui permet à chaque nation de pénétrer peu à peu 
les richesses du culte et de les exprimer selon son génie propre; 


la présentation mieux adaptée de la doctrine dans un langage 
plus vivant, plus proche de la vie, de plus en Lay fidèle à la 
Bible; la maturation des consciences qui se vo obligées de 


sortir d'un infantilisme, de l'obéissance aveugle, pour prendre 
leurs responsabilités à la face de Dieu; le vrai sens de la liberté 
religieuse au lieu d'un conformisme routinier; un mode de gou: 
vernement qui passe du paternalisme autoritaire À une concep- 
tion plus dialogale, collégiale; de la co-responsabilité à tous les 
niveaux, ce qui oblige les laïques à prendre leur place et leur 
part au lieu de s'en tenir au minimum d'engagement; à l'indi. 
vidualisme d'une religion, où chacun se sauve soi-même sans 
s'occuper du voisin, fait place le sens communautaire qui aide 
à comprendre que Dieu aime tous les hommes et done s'occupe 
aussi des ‘autres’ religions, 

À nous, catholiques, de devenir missionnaires, d'aider tous 
et chacun à trouver que déjà l'Esprit travaille leurs coeurs, 
L'oecuménisme nous aide à aimer tous les chrétiens, tous les 
hommes, comme un Paul VI qui visite le patriarche de Cons: 
tantinople, qui parle au Conseil des Eglises à Genève, à l'Orgas 
nisme international du Travail et à l'ONU, qui publie “Populo- 
rum Progressio” pour rappeler à tous les peuples riches com: 
ment nous devons aider les pays pauvres, quitte à secouer l'égois- 
me de ces riches qui préfèrent une auto À un enfant (Humanae 
Vitae). 

Ainsi donc l'Eglise se décentralise, La religion chrétienne 
n'est pas simplement un culte ou un code de lois, mais une 
magnifique raison de vivre pour trot ver des solutions généreu. 
ses À tous les grands Rp ture hum.'ns, Tout n'est pas encore 
fait de ce que demandait Vatican I, mais à qui la faute? Pas 
celle des évêques ni du Pape: la plupart du temps, c'est nous 
qui trainons les pieds. 


Billet du mercredi 


Saint-Boniface; le 12 novembré 1969 


Cette Mère Gamelin qui fut 
fondatrice sans l'avoir été 


Mère Gamelin, fondatrice et 
première supérieure générale 
des Soeurs de la Charité de la 
Providence, fut peut-être une 
religieuse comme tant d'au- 
tres, mais son départ dans les 
voies de la charité corporelle 
et spirituelle ne ressemble à 
rien, 


Comme Mère d'Youville, fon- 
datrice de la congrégation des 
Soeurs de la Charité de l'Hô- 
pital Général de Montréal, tôt 
appelées Soeurs Grises, elle se 
maria et eut des enfants, mais 
son histoire est différente, 

Née Emilie Tavernier, elle 
épouse à 23 ans Jean-Baptiste 
Gamelin, qui a plus de deux 
fois son âge, ou 50 ans sonnés, 
et mène avec lui une vie qui 
paraît avoir été sans nuages et 
sans orages, aussi sans soleil, 
pendant quatre ans et quatre 
mois, 

En si peu de temps, elle met 
au monde deux enfants qui 
meurent en bas âge, et elle en 
attend un troisième, quand son 
mari décède à son tour, 

Son dernier enfant ne vit 
pas plus que les autres, et la 
voilà jeune fille comme de- 
vant, ou presque, à l'âge de 
27 ans, 

Elle s'occupera désormais 
des malheureux, pauvres, Indi- 
gents et infirmes, prisonniers, 
faibles d'esprit et fous, et elle 
atteint l'âge de 44 ans avant 
d'entrer en religion, 

L] * + 


Son veuvage aura duré 17 
ans, et la communauté dont 
elle est l'inspiratrice, née d'elle 
et par elle, est plutôt attribuée 
à Monseigneur Bourget, se- 
cond évêque de Montréal. 

Non sans cause, il est vrai, 
car elle fut fondatrice sans 
l'être, et les circonstances vou- 
lurent que, devenue supérieu- 
re d'une communauté naissan- 
te, dont elle n'était pas à l'ori- 
gine première, elle en fut aus- 
sitôt désignée comme fonda- 
trice, 

Tout cela paraît un peu fan- 
tastique, mais la vérité n'est- 
elle souvent plus étonnante 
que la fiction? 

Au début de l'an 1843, ou 
sur la fin de 1842, sept jeunes 
filles de Montréal se mirent en 
tête, après consultation et avec 
l'approbation de Monseigneur 
Ignace Bourget, de s'unir en 
congrégation, dans l'intention 
de se donner au service des 
pauvres et des infirmes, 

La prise d'habit eut lieu le 
25 mars 1843, mais Emilie Ga- 
melin n'en était pas, 

En juillet de la même an- 
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Guy de Margerie, prop. 


née, l'une des novices décide 
de retourmer au monde, avec 
ou sans fastes, et Madame Ga: 
melin offre de la remplacer, 


Et ce fut là le point de dé. 
part de l'institution des Soeurs 
de la Charité de la Providence, 

Celle qui devait être Mère 
Gamelin y entra le 8 octobre 
1843, y prit l'habit et prononça 
ses voeux le 29 mars 1844, en 
devenait supérieure le lende: 
main, 

* L * 


C'est cette histoire que ra: 
conte le Père Eugène Nadeau, 
O.M.I, dans un ouvrage qu'il 
intitule La femme au coeur at 
tentif: Mère Gamelin, (1) 


Histoire qui valait la peine 
qu'on s'y arrêtât, d'autant plus 
que l'auteur ressuscite en mê- 
me temps, dans la mesure de 
ses moyens, celle de la ville de 
Montréal, il y a un siècle et 
demi ou près, 

En ce temps-là, la jolie ville 
de Montréal n'était pas la mé- 
tropole qu'elle allait devenir 

Quand naquit Emilie Taver- 
nier, en rase campagne à l'en. 
droit du Parc Jeanne Mance 
d'aujourd'hui, elle s'étendait 
de la rue Saint-Hubert à l'ac- 
tuelle rue McGill à l'ouest, et 
c'est à peine si elle atteignait 
vers le nord la rue Craig, qui 
alors n'était pas une rue, mals 
une étroite rivière maréca- 
geuse, 

Mère Gamelin mit sur pied 
les premiers asiles de La Pro- 
vidence à Montréal, mais on 
voit d'abord en Mgr Bourget 
le fondateur des Soeurs de La 
Providence, 

Mère Gamelin est aussi À 
l'origine d'oeuvres aussi con: 
nues et méritoires que celles 
des Sourdes-Muettes de Mont: 
réal et de l'Hôpital Saint-Jean- 
de-Dieu, 

C'est dire la place que tint 
cette humble femme, qui ne 
vécut que pour soulager les 
misères des autres, dans le dé- 
veloppement et l'essor de la 
ville qu'on appela si longtemps 
la grande île, ce qu'elle était 
alors plus qu'aujourd'hui, n'é- 
tant réunie au monde exté. 
rieur par aucun pont. 

L'Illettré 
(1) Editions Providence, Mont- 
réal, 


LE CARNET POSTAL 


Le ministère des Postes de 
la Grande-Bretagne fut créé 
en 1660 sous le règne de Char: 
les I, Il s'appelait le “General 
Letter Office”. 


La 
Norwood Jewellers 


320%, avenue Taché 
NORWOOD 


Tél: 247-2790 


Inspecteur officiel des montres 
du Canadien National 
Réparations de montres, 


horloges et bijoux 
notre spécialité 


Maurice Paillé 


Assurance générale 


AUTO — FEU 
ACCIDENT — VIE 


Téléphones: 
253-9269 ou 233-5242 


251, avenue Dussault 
St-Boniface 


L'Organisme de survivance dit: 


Vous prenez des assurances non pas que vous vous attendiez 
à passer au feu, mais au cas où ce malheur arriverait, Les 
moyens de survivance sont votre assurance pour minimiser 


les effets de tout désastre, 


Moyens métropolitains de survivance, 
1767, avenue Portage, Winnipeg 12 
Téléphone: 888-2351 


Billinkoff”s Ltd. 


Bois de construction et contre-plaqués 


625, rue Marion (en face de Canada Packers) 


St-Boniface 


Aux Editions de la “Liberté” 


Tél,: 233-7121 


Mgr Provencher 


et son 


temps 


par Donatien Frémont 


Un volume de 300 pages 
format bibliothèque, 
nombreuses gravures 

hors-texte. 


En vente aux bureaux de 
La Liberté ot le Patriote 
au prix de 52.25 
(par la poste). 


LA: LIBERTE ET ALE RATRIOTE 


Qu'est-ce que c’est? Un bateau? un traîneau? Presque. Cette 
supervoiture, la dernière invention automobile, est un véhicule 
tout-terrain à six roues équipé également de trois hélices pour 
voyager sur l'eau. On peut y ajouter des skis ou encore des che- 
nilles, En somme, un véhicule pour le Canada ou mieux, pour 
la Russie, puisque ce sont les Soviétiques qui l'ont créé, 


(Photo TTS) 


Carnet universitaire 


Quinze arbres de l'avenue 
des Ormes à l'entrée principa- 
le de l'université de Manitoba 
seront transplantés dans la 
cour d'honneur, près de l'édi- 
fice de l'Administration, pour 
faire place au nouvel édifice 
du département de l'Education 
physique, Ce travail est sous 
a direction de M. D, Martin, 
chef-jardinier de l'université 
de Saskatoon, Il utilisera un 
équipement spécial emprunté 
de cette université et de la 


La potasse 


Wascana Authority de Regina, 

Les arbres de l'avenue des 
Ormes furent plantés pour ho: 
norer le souvenir des hommes 
du Collège d'agriculture du 
Manitoba qui tombèrent au 
champ d'honneur lors de la 
première Guerre mondiale, Sur 
296 élèves et membres du per: 
sonnel, 60 donnèrent leur vie, 

On croit que c'est la premiè. 
re fois qu'on transplante des 
arbres d'une telle taille dans 
la région centrale du Canada, 


du Canada 


fait l'affaire des fermiers de 
toute l'Amérique du Nord 


WASHINGTON — Un groupe 
de fermiers représentant plu- 
sieurs millions de fermiers 
américains a clairement fait 
savoir la semaine dernière 
qua s'opposait à toute action 

u gouvernement qui aurait 
pour but de limiter les impor- 
tations de potasse canadiennes, 

Un porte-parole du groupe a 
déclaré à une audience de la 
Commission américaine des 
Tarifs qu'il n'existe qu'une 
seule industrie intégrée de la 
potasse et un seul marché qui 
couvrent l’ensemble de l’Amé- 
rique du Nord ét que toute ten- 
tative pour les diviser selon les 
entités nationales seraient uto- 
piques, 

L'audience avait été mandée 
pour déterminer si l'industrie 
américaine de la potasse souf- 
fre de l'augmentation considé- 
rable des importations de po- 
tasse franc de droit, en 
provenance de la Saskatche- 
wan, depuis quelques années, 
Les expéditions sont passées 
de seulement trois tonnes en 
1961, à 3,309,142 tonnes en 
1968. 

L'enquête fait suite à une 
déclaration qu'a faite le Con- 
seil du Trésor, le mois dernier, 
disant qu'une partie de la po- 
tasse importée du Canada était 
vendue à un prix inférieur au 
prix ordinairement en vigueur 
aux Etats-Unis, enfreignant 
ainsi la loi antidumping des 
Etats-Unis. 

Par ailleurs, M, Kenneth 
Naden, vice-président exécutif 
de National Council of Farmer 
Co-operatives, a déclaré à l’au- 
dience que ‘‘la loi antidumping 
ne devrait pas être employée 
comme un mur tarifaire de 
substitution pour protéger une 
industrie non-économique”. 

Il a fait savoir que le nom- 
bre de mines de potasse con- 
currentes et exploitables aux 
Etats-Unis est insuffisant pour 
satisfaire les besoins des con- 


Emission scolaire 


pour la 12e année 

Vendredi prochain, 28 no- 
vembre, à 1 h 15, CBWFT pré- 
sentera aux étudiants de la 12e 
année “Il ést Minuit, Docteur 
Schweitzer”, film basé sur la 
pièce de Gilbert Cesbron, Il 
raconte une tranche de la vie 
(1910-1914) du grand pasteur 
alsacien qui entreprend des 
études de médecine dans le 
seul but d'aller à la suite se 
consacrer aux Noirs d'Afrique, 

Les enseignants trouveront, 
dans la brochure des émissions 
scolaires “Français «- English”, 
page 64, un travail pouvant 
faire suite à ce film. 

Le Comité des émissions sco- 
laires désire recevoir les com- 
mentalres tant des enseignants 
que des étudiants et même des 
téléspectateurs, Les adresser 
à: Emissions scolaires, 214- 
1181, avenue Portage, Winni- 
peg 10, Man. 

L'on recommande ce film à 
tous les téléspectateurs qui se- 
raient libres à ce moment de 
la journée, 

Sr Prenovault, S.N.J.M. 


sommateurs américains et que 
les compagnies de potasse de 
Carlsbad, où 90 pour cent de 
l'industrie américaine de la po- 
tasse est concentrée, avaient 
reconnu ce fait. 

“Nous sommes également 
d'avis que si quelque produc- 
teur américain se sent lésé, la 
cause première en est attri- 
buable à la faible quantité de 
mines de potasse exploitables 
dans le pays”, a-t-il dit. 

Les réserves canadiennes de 
potasse de première qualité 
pourraient durer au-delà de 100 
ans, Par contre, les réserves 
situées dans les environs de 
Carlsbad aux Etats-Unis ne du- 
reraient QUES période variant 
de 5 à 50 ans, et seraient en 
outre constituées de potasse de 
qualité inférieure. 


re 


Congrès annuel des 


P.-C. du Manitoba 


C'est à l'hôtel Marlborough 
de Winnipeg que se tiendront 
les assises du congrès annuel 
des  Progressistes - Conserva- 
teurs du Manitoba, les 24 et 25 
novembre prochain, 

Le thème général du congrès 
sera ‘La confrontation au Ma- 
nitoba — l'Entreprise indivi- 
duelle et le Socialisme”, On 
espère éviter la partisanerie 
dans les présentations et les 
discussions et des orateurs de 
diverses convictions politiques 
y prendront la parole, Des ex- 
perts dans le domaine de la 
pollution, de l'agriculture et 
du développement économique 
présenteront des mémoires aux 
participants qui en discuteront 
librement, 

Les jeunes Progressistes. 
Conservateurs se parent à 
faire clarifier leur situation au 
sein du parti et affirment 
qu'ils ne se contenteront plus 
d'être vus, sans ne jamais être 
entendus. 

Le chef de l'Opposition, M. 
Robert Stanfield, arrivera le 23 
novembre afin de participer au 
congrès et il adressera la paro- 
le en la salle de bal “Skyview" 
de l'hôtel Éd au dé. 
jeuner du lundi midi, 


Vestige d'un 
très vieil ancêtre 


CALCUTTA - Les restes 
fossilisés d'un de nos lointains 
ancêtres ont été découverts ré- 
cemment par des anthropolo- 
gues dans le village de Susu- 
nia, à environ 160 milles au 
nord-ouest de Calcutta. 

Ces restes, qui semblent être 
ceux d'un enfant, se compo- 
sant d'un crâne, d'un fragment 
de mâchoire avec quelques 
dents et d'un os long. 

Les savants indiens estiment 
que ces restes datent du pléis- 
tocène, c'est-à dire d'une pério- 
de qui va d'un million d'an. 
nées à huit mille ans avant 
notre ère. 


RIEL — père du Manitoba 


Fils d'un rugueux pays, écoute, prête l'oreille, 
Jamais tu ne croirais une chose pareille, 

Certes, après tout ce temps, la terre parle de tol, 
Et que ton souvenir cause partout l'émoi, 

Tu passes pour héros, mais plus souvent rebelle, 
La mention de ton nom fait surgir la querelle 
Ou bien l'admiration, Difficile labeur? 

Resteras-tu vaineu,.. deviendras-tu vainqueur? 
Se rappelant encore, on traîne ta mémoire, 

On te rend innocent en admettant ta gloire, 
Hélas! beaucoup trop tard arrive l'armistice, 
Puisque ton sang trempa dans l'affreux armistice, 
Et ceux qu'au bout des ans t'auront enfin connu, 
Regretteront toujours que tu fus le pendu. 

Si ce n'était pas toi, qui done commit le crime, 
Dont tu fus par erreur l’'innocente victime? 

Le sang crie, cher Riel: la force est dans l’union, 
Et ceux qui croient en toi te donnent encore raison, 


Manie Tobie 
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de la Chambre de Commerce du Canada à Ste-Agathe 


STE-AGATHE — La Cham- 
bre de Commerce de Ste-Aga- 
the eut le grand plaisir d'ac- 
cuelllir M, Jean Guérin, direc- 
teur des Services français de 
la Chambre de Commerce du 
Canada, à sa dernière réunion 
générale qui s'est tenue le mer 
credi 5 novembre en l'école se- 
condaire du village, M. Guérin 
visite présentement les Cham- 
bres de Commerce dans les mi- 
lieux francophones afin de 
leur faire connaître ce que la 
Chambre de Commerce du Ca- 
nada veut leur offrir en fait 
de services français. 

Dans sa conférence, M, Gué- 
rin souligna que les trois ingré- 
dients de base d'une Cham 
de Commerce sont: 1) les mem- 
bres; 2) le programme d'ac- 
tion; 3) les finances, L'un sans 
l'autre ne peut être effectif, IL 
qe sur l'importance de 
l'incorporation pour une Cham- 
bre de Commerce, Les Cham- 
bres de Commerce du Mani: 
toba et du Canada sont tou: 
jours à votre service, at4il ex: 


. 
Aubigny 
Partie de cartes 

La Ligue des Femmes Ca- 
tholiques désire remercier tous 
ceux qui sont venus l'encoura- 
ger en assistant à sa pantie 

e cartes du 2 novembre, sous 
la directior. de Mme Léo Char- 
tier, Merci aussi aux généreux 
donateurs, 

Le prix d'entrée fut gagné 
par M. Jules Chartier, Les prix 
de cartes allèrent à Mile Betty 
Guillou et Mme Jos, Sorin et 
à MM. Gälbert Ouimet et Ju- 
les Chartier, de Ste-Agathe, 
Aux dés, la chance favorisa 
MM. Guy Chartier et Jules So: 
rin; au jeu de “500”, MM. Clau- 
de Vermette et Jules Sorin. 
Au bingo, le grand prix a été 
gagné par Mme P, Bouchard 
et les autres prix par Mmes 
Ovide Robert, Jules Sorin, Oc- 
tave Roy, Emilien Chartier et 
Arthur Clément, Mlles Annet- 
te Berthelette, Louise et Clau- 
dette Ritchot et Suzanne Ca- 
ron et M. Emilien Chartier, 
Il y eut vente à l'enchère, di- 
rigée g M. Noël Roy. 

Après un mot d'encourage- 
ment de M. le curé, la soirée 
se termina par un goûter, 

Réunion 

Le 5 novembre, les person- 
nes intéressées aux questions 
scolaires furent convoquées à 
une réunion par M. François 
Palud, commi . L'invité, 
M. Bourbonnais, surintendant 
de la Division scolaire de la 
Rivière-Rouge, expliqua ce que 
signifiait pour le groupe cana- 
dien-français les décisions de 
la Commission des Frontières 
et encouragea l'auditoire à se 
rendre nombreux à St-Pierre 
pour la rencontre avec les 
is de la dite commis: 
sion. 
ren 


Plan de Sécurité 
Familiale de la Société 
Franco-Manitobaine 


Anniversaires 

M. Jean-Marie Gagnon, 
St-Pierre, Man,, du 10 no- 
vembre. 

M. Philippe Jubinville, 71, 
rue Lomond, St-Boniface, du 
10 novembre, 

M. Emest Audette, St. 
an Man., du 13 novem- 


M, Guy de Margerie, 129, 
Creswood CUS St-Boni- 
face, du 13 novembre. 

M. Alfred Fortier, Somer- 
set, Man, du 13 novembre, 

M. Gtlbent-Joseph Mignot, 
22, avenue Dunraven, St- 
Boniface, du 13 novembre, 


M. Hubert Balcaen, 3483, 
chemin Pembina, St-Nor. 
bent, du 14 novembre, 

Mile Cécile Belisle, 917, 
rue Archibald, St-Boniface, 
du 14 novembre, 

M. Cécil Labossière, So. 
pi Man, du 15 novem- 


M. Michel Masserey, So- 


merset, Man, du 16 novem- 
bre, 


p.m. 


pliqué; elles sont là pour vous 
aider; c'est à vous d'en pro: 
fiter, 

Cette conférence fut suivie 
d'une période de questions du- 
rant or il y eut une bon- 
ne participation de la part de 
l'assemblée, Le tout se termi- 
na pas un café, 


Des projets en 1970? 


L'exécutif de la Chambre de 
Commerce de Ste-Agathe vient 
d'adresser la question suivan- 
te à tous ses membres, ainsi 
ile ‘a population de Ste-Aga- 
the: Quels deux projets croyez: 
vous que la Chambre de Com- 
merce de Ste-Agathe jee 
ralent entreprendre en 1970? 
Les réponses devront être 
adressées par écrit à la secré- 
taire ou à d'autres membres 
de l'exécutif, 

Le lundi 3 novembre, Mmes 
Patricia StVincent et Doris 
Lemoine et M, Léon Courcel- 
les participèrent à un atelier 
organisé Winider par les 
Chambres de Commerce du 
Manitoba et du Canada, Entre 
autres problèmes, on discuta 
les facteurs qui font que cer- 
tains villages progressent tan- 
dis que d'autres ne changent 
pas ou disparaissent, 


Tir à la dinde 


La Chambre de Commerce 
de Ste-Agathe organise pour 
le sa 15 novembre un tir 
à la dinde près du magasin de 
M. Albert Lécuyer, Il y aura 
des carabines à la disposition 
des participants mais ceux qui 
le préfèrent pourront apporter 
la leur, Le même jour, il y 
aura soirée récréative à la sal- 
le à compter de 8 h. 
La Chambre de Commerce 
cr une invitation cordiale 

ous, 


Colloques parents 
et maîtres 
Les parents des élèves de 
l'école de Ste-Agathe ont eu 
l'occasion de rencontrer les 
professeurs de leurs enfants, 
fin-octobre et début de novem- 


bre, Tous ont grandement ap: 
préclié les colloques fructueux 
qui ont résulté de ces rencon- 
tres, 
Convalescences 

Les parents et amis de Mme 
Léopold Baudry sont heureux 
d'apprendre son retour au 
foyer après une intervention 
chirurgicale le 30 octobre à 
l'hôpital général St-Boniface, 
Ainsi en est-il au sujet de Mme 
Albert Girouard qui revenait 
de Steinbach le samedi 8 no- 
vembre, 


Dr Allan Osborn 


DENTISTE 


Treherne, Man, 


Pour rendez-vous appeler 
Mme M, Lawless à 251 
ou 
Bureau — 218 


Bureau de Winnipeg 
139, avenue Carmen 
Téléphone: 533-1371 


ON DEMANDE 


FILLES OU FEMMES 


Travail délicat, meilleurs gages 


Femmes inexpérimentées 
demandées pour apprendre 
le métier de 


COIFFEUSE 


Les offres d'emplois pour len 
coiffeuses diplômées sont plus 
nombreuses que celles-ci, 
Jamais srpuravont y at-il eu 
tant d'occasions pour 
les jeunes filles ambitieuses 
Kcrivez pour obtenir 
un catalogue gratuit 


MARVEL BEAUTY 
SCHOOL 


aid” avenue Portage 

innipeg, Man, 

Succursales: Regina, Saskatoon, 
Calgary, Edmonton, Toronte 


NOTRE DAME SUNDRIES 


M, et Mme Marcel Roch 


Magasin de variétés 
ouvert du lundi au samedi 


CADEAUX, CIGARES, CIGARETTES, 
PAPETERIE, JOUETS, CHOCOLATS ET BONBONS 
INVITATIONS DE MARIAGE — SERVICE DE FILMS 


Notre-Dame-de-Lourdes, Manitoba 


Téléphone 73 


LA CORPORATION 
MÉTROPOLITAINE ou 


Grand Winnipeg 


L'Organisation Des Moyens de Survivance 


Le but de l'Organisation des Moyens 
de Survivance est de minimiser les effets de 


tout désastre, 


Connaissez-vous les nombreux services 
ue vous offre votre Organisation des Moyens 


e Survivance? 


Depuis plusieurs mois, ce journal publie 
des conseils sur les moyens de vous protéger 
en cas d'urgence et continuera de le faire. 


C'est un service public qui vous est offert, 


Pour plus de détails et d'information 


Contactes 


L'Organisation métropolitaine 
des Moyens de Survivance, 
1767, avenue Portage, Winnipeg 12, Man, 
Téléphone: 888-2351 


“TRANSIT TON” 


annonce 


qu'à partir de lundi 17 novembre, l'AUTOBUS ARCHIBALD 
se dirigera par la rue Marion vers la nouvelle route 59 (Route de 
Métro 20), puis vers le sud selon son parcours ordinaire, 


UN VOYAGE SPECIAL PAR AUTOBUS POUR ACHETEURS 
à King's Park et à St-Norbert, les jeudi et vendredi soirs. L'autobus 
quittera l'angle Pembina et University Crescent à 10 h 10 p.m. 
L'autobus reviendra en partant du Lot 70 à St-Norbert, à 10 h 50 


Lorsque les magasins resteront ouverts plus souvent pour les 
emplettes des Fêtes, des voyages supplémentaires seront à la dis- 


position des usagers. 


421 
OSBORNE 
STREET 


FOR TIMETABLES AND INFORMATION, CALL 284-7190 


EN BREF 


Variété autofertile 
de cerises 

SUMMERLAND, 
Des chercheurs du ministère 
de l'Agriculture du Canada 
viennent de créer la première 
variété autofertile de cerises 
sucrées, Baptisée Stella, cette 
variété commerciale a le don 
de se féconder par son propre 
pollen, 

Stella sera utile surtout dans 
les régions où le temps est 
ordinairement frais et humide 
au moment de la floraison, En 
pareil climat, les abeilles ont 
tendance à rester sur les mê- 
mes arbres fruitiers au lieu de 
se déplacer de l'un à l’autre 
pour assurer une pollinisation 
idéale, En pareils cas, l'auto- 
fécondation améliorera sûre- 
ment les chances d'obtenir une 
bonne récolte, 

* L] * 


Contrôle d'aptitudes 
laitières 

OTTAWA Les agricul- 
teurs canadiens avaient 4,395 
troupeaux de bovins laitiers 
pur sang inscrits au contrôle 
d'aptitudes le ler mars dernier, 
d'après un rapport du minis: 
tère de l'Agriculture du Cana- 
da, Ce chiffre est un peu supé- 
rieur à celui de la date corres- 
pondante de 1968, Pendant ces 
deux années, plus de la moitié 
des inscriptions venaient de 
l'Ontario, Le Québec détient le 
deuxième rang. 

Ce programme, en applica- 
tion depuis 1905, certifie la pro- 
duction des vaches prises indi- 
viduellement et fournit aux 
producteurs des données es- 
sentielles à l'établissement de 
programmes rationnels d'éle- 
vage, Durant l'année qui a pris 
fin le 28 février, le Service de 
contrôle a émis 134,008 certifi- 
cats dont 118,794 de lactation 
complète, 


CB, — 


L] 
Des virus insecticides 


HARROW, Ont. — Des virus 
se sont révélés très efficaces 


DRESS SHOP 


STEINBACH, MAN, 


Vêtements de sport 
pour dames 


Lingerie 
Accessoires 


Accessoires de robes 
de réception 


Le tout à des prix modiques 


| AA 
LL Nous nous spécialisons 
aussi dans les 


grandeurs ‘’petite'”, 


Manteaux de dames 


COCr 


RENÉ LECLERC 


de 


Fruit de la Stella, nouvelle variété autofertile de cerises 


sucrées, qui élimine le besoin de pollinisation croisée, 


# 


dans la lutte contre certams 
insectes spécifiques et pour. 
raient à l'occasion remplacer 
avantageusement des produits 
chimiques fort toxiques, d'a- 
près M. R. P. Jaques, du mi- 
nistère de l'Agriculture du Ca- 
nada à la station de Harrow,. 
Le marché canadien dispose 
déjà d'un insecticide biologi- 
que dont l'agent actif, une bac- 
térie, a réprimé avec succès 
des insectes parasites qui man 
gent les feuilles, 


La production massive de vl- 
rus anti-insectes est mainte- 
nant possible, On prévoit que 
le Canada disposera en 1971 
d'un insecticide biologique con- 
tre le ver de l'épi du maïs, Ce 
genre d'insecticide possède, en- 
tre autres avantages, de ne 
laisser aucun résidu dangereux 
sur les aliments, de ne pas en- 
dommager les autres formes 
de vie utiles et de ne conférer 
aux insectes aucune faculté de 
résistance, 

+. . 


Engrais chimiques 
et tavelure 


KENTVILLE, N:E, --— Des 
chercheurs du ministère fédé- 
ral de l'Agriculture ont décou- 
vert qu'un engrais chimique 
comme l'urée peut briser l'un 


j 
RAOUL ASSELIN 


NOMINATIONS 
Banque Canadienne Nationale 


LS 


ues chainons du cycle évolutif 
de la tavelure des pommes, Ils 
connaissent encore mal la na- 
ture et l'explication de ce phé- 
nomène, mais ont constaté 
qu'une application d'urée à 
l'automne aurait réduit de 97 
pour cent le taux de survie du 
champignon en fin d'hiver, On 
sait que la tavelure est l'un 
des pires ennemis des pomi- 
culteurs canadiens, 


L * L] 
Etat actuel des viandes 


OTTAWA Les approvi- 
sionnements de poulets à gril. 
ler s'annoncent considérables 
en fin de 1969, d'après les rap- 
ports du ministère de l'Agri- 
culture du Canada, On les esti- 
me à 130 millions de livres ou 
19 pour cent de plus durant 
le dernier trimestre de 1968, 
Aussi les prix sont-ils en bais- 
se depuis la fin septembre, ten- 
dance qui va s'accentuant, 

En outre, les stocks de vian- 
des rouges en frigorifiques 
sont un peu plus élevés que 
l'an dernier alors que les abat- 
tages de porcs s'annoncent 
plus élevés de 3 pour cent du: 
rant le dernier trimestre de 
1969, Par ailleurs, peu de chan- 
gement prévu aux abattages 
de boeuf et diminution de ceux 
des dindons, 


ORIGÈNE COUTURE 


LASLIBERTE ET: LUE RATRIOTE 


Dunrea 


Réunion de l'A.P.M, 


Les parents des enfants fré. 
quentant l'école locale étaient 
cordialement invités à assister 
à une importante entrevue 
avec le personnel enseignant, 
le soir du jeudi 30 octobre, Ils 
y répondirent avec bonheur et 
purent se rendre compte par 
eux-mêmes du magnifique tra- 
vail accompli par leurs jeunes 
depuis le début de l'année sco- 
laire, sous la direction du per. 
sonne! enseignant, qui ne né: 
glige rien pour développer les 
jeunes intelligences a vides 
d'orner leurs cerveaux et de 
préparer leur avenir, 

Impossible de décrire la per: 
fection avec laquelle tous les 
travaux exposés avaient été 
accomplis, au grand contente: 
ment des papas et des mamans 
qui, pour un instant, en ou- 
blièrent leurs peines et leurs 
soucis, Le premier devoir des 
parents, après le bon exemple, 
est de collaborer à l'éducation 
et à l'instruction de leurs en. 
fants, et ils doivent être infor. 
més des nouveaux program: 
mes et nouvelles méthodes qui 
vont de pair avec le monde 
changeant, Il est donc essentiel 
que ces réunions parents-mal- 
tres aient lieu de temps en 
temps afin de créer une colla. 
boration plus étroite qui ne 
peut que faciliter la tâche si 
ardue des educateurs, 

Des entrevues personnelles 
eurent lieu avec les maîtresses 
pour discuter des lacunes pos: 
sibles au sujet des jeunes étu- 
diants, puis chacun prit le che: 
min du retour, après un bon 
café servi par le personnel en. 
seignant, heureux et satisfait 
du devoir accompli. 


Hallowe'en 


Les petits et grands lutins, 
déguisés en costumes des plus 
baroques, s'en donnèrent à 
coeur joie ce soirià pour re- 
cueillir en plus des friandises 
et pommes vermeilles, des 
sous dans leurs tirelires pen. 
dues à leurs cous pour venir 
en aide aux pauvres malheu: 
reux si nombreux par toute 
la terre, 

Et pour leur enlever l'idée 
de jouer de mauvais tours au 
cours de cette veillée, le mé- 
decin local, Dr P., Lommerse, 
eut l'heureuse initiative de ras: 
sembler tous les jeunes à la 
salle paroissiale vers 8 h 30 
pour leur montrer des vues 
cinématographiques très inté- 
ressantes à l'issue desquelles 
chaque jeune était content d'al- 
ler faire dodo. Cordial merci 
au docteur Lommerse pour 
cette heureuse idée, 


Partie de cartes 
Invitation spéciale à tous Îles 
amis de l'extérieur à une pre: 
mière partie de cartes de la 
saison qui aura lieu à la salle 
paroissiale le dimanche soir 
16 novembre, 


EN 


Somerset 


Soirée sociale 


Une soirée sociale en l'hon- 
neur de M. Omer Boulet, de 
Somerset, et de Mlle Carmelle 
Jubinville à l'occasion de leur 
prochain mariage aura lieu le 
vendredi 14 novembre, à 9 h, 
à la salle communautaire de 
Somerset, Parents, amis et 
toutes connaissances sont core 
dialement invités à y assister, 


GERMAIN PERREAULT 


Le président de la rs Canadienne Nationale, M. Louis Hébert, annonce que M, René Leclere devient vice-président et directeur 


général en chef et que 


Ces nominations favoriseront une nouvelle répartition des tâches au niveau des cadres supérieurs, 


AVIS 


IÈG, Compagnie de Transmission Limitée 
ICG Transmission Limited 


AVIS est par les présentes donné qu’une demande 


sera faite au Parlement 


du Canada, à la présente ou 


à la prochaine session, ou à la session subséquente, 


pour l'adoption d'un bil 
poration portant 


1 privé constituant une cor- 


nom ICG, COMPAGNIE DE 
TRANSMISSION LIMITEE, et 


en anglais, ICG 


TRANSMISSION LIMITED, ayant pour objet la 
construction et la mise en service de pipe-lines inter- 
provinciaux, extra-provinciaux et/ou internationaux 
pour la transmission de gaz, d'huile et d’hydrocar- 
bures liquides ou gazeux, et des sous-produits en 


provenant, à l'intérieur 


du Canada, dans les provin- 


ces du Manitoba et d’'Ontario, et à l'extérieur du 
Canada, conformément aux dispositions de la Loi sur 
l'Office national de l’énergie, chapitre 46 des Statuts 
du Canada, 1959, tel que modifié, et de toute autre 


législation générale sur 
Parlement, 


les pipe-lines, édictée par le 


Les requérants demanderont tous autres pou- 
voirs et dispositions corporatives jugés nécessaires à 
la réalisation des objets de la compagnie, 


Daté de Winnipeg, ce 


Les Procureu 


18e jour d'octobre 1969. 


rs des requérants, 


PITBLADO, HOSKIN & COMPANY 


220, avenue Portage, 
Winnipeg 1, Manitoba, 


M. Raoul Asselin, Origène Couture et Germain Perreault sont nommés directeurs généraux. 


NOTICE 


ICG Transmission Limited 
ICG, Compagnie de Transmission Limitée 


NOTICE is hereby given that an application will be 
made to the Parliament of Canada, at the present, 
next or following ensuing session thereof, for a 
private bill incorporating a company under the name 
of ICG TRANSMISSION LIMITED and, in French, 
ICG, COMPAGNIE DE TRANSMISSION LIMITEE, 
for the purpose of constructing and operating inter- 
provincial, extra-provincial and/or international pipe 
lines for the transport of gas, oil and other liquid and 
gaseous hydro-carbons and products thereof within 
Canada in the Provinces of Manitoba and Ontario, 
and outside Canada, subject to the provisions of the 
National Energy Board Act, Chapter 46 of the 
Statutes of Canada, 1959, and amendments thereto 
and of any other general legislation of the Parlia- 
ment of Canada relating to pipe lines, 

The applicants will request such other powers 
and corporate provisions as may be deemed neces- 
sary for the carrying out of the objects of the 


company. 


Dated at the City of Winnipeg, this 18th day of 


October, 1969, 


PITBLADO, HOSKIN & COMPANY 
Solicitors for the Applicants. 


220 Portage Avenue, 
Winnipeg 1, Manitoba, 


Saint-Boniface, le 12 novembre 1969 


Propositions acceptées à l'occasion d'une réunion de 


l'exécutif du Comité centenaire ‘70 de La Broquerie 


LA BROQUERIE — Lors 
d'une réunion de l'exécutif du 
Comité centenaire "70 de La 
Broquerie, tenue le 9 octobre 
dernier, les propositions sui: 
vantes furent adoptées: 

Que les différentes organisa: 
tions parolssiales contribuent, 
si possible, aux dépenses du 
Comité centenaire, et que la 
secrétaire adresse une lettre à 
ce sujet aux dites organisa. 
tions. 

Que la vente de permis cen- 
tenaires soit mentionnée dans 
le bulletin parolssial et que M, 
Oscar Gagnon nomme des gens 
pour vendre ces permis à la 
porte de l'église un dimanche 
désigné par le Comité cente- 
naire, 

Que l'année centenaire 770 
dans la paroisse débute par 
une messe le mercredi 31 dé- 
cembre, à 9 h du soir, (Diane 
Moquin est en charge d'orga- 
niser le chant liturgique.) 

Qu'un drapeau centenaire 
"0 soit acheté, 

Que Mile ML, Boily soit 
responsable de la confection 
d'un drapeau paroissial. 

Que M. Raynald Gamache 
soit nommé agent de liaison 
entre le Comité centenaire de 
La Broquerie et la Corporation 
centenaire du Manitoba, 

Que les dates de la célébra- 
tion soient les 20 et 21 juin 
1970, 

Qu'une demande officielle 


Powerview 


Repas pour les vieillards 

Le dimanche 26 octobre, les 
membres de la Ligue des Fem- 
mes Catholiques servaient un 
repas aux ‘personnes âgées” 
de Pine Falls, Powerview, St: 
Georges, Great Falls, etc, M, 
l'abbé Hébert, curé, dit le bé. 
nédicité, puis tous se mirent 
à déguster les mets très appé- 
tissants, Le service fut excel- 
lent, l'atmosphère des plus 
amicales, M. Glenn Stewart re- 
mercia au nom de tous les in. 
vités, 


Collation des diplômes 

Le samedi 25 octobre avait 
lieu la collation des diplômes 
à l'Institut collégial de Power: 
view, Dix-huit élèves de ce vil 
lage figuraient parmi les finis. 
sants., Ce sont Linda Adam, 
Cécile Alarie, Alice Berthelette, 
Diane Bruneau, Karen Cour- 
chêne, Yolande Fisette, Valé. 
rie Gaffray, Eveline Gagné, 
Diane Kearns, Dolorès Lavoie, 
Lucille Nolin, June Shiels, Ju- 
dith Thomas, Claire Vincent, 
Denis Vincent, Gilbert Vincent, 
Gisèle Vincent et Kyle Webb, 

A la suite du banquet, où 
prirent place les invités d'hon- 
neur, parents, professeurs, élè. 
ves, ce fut la réunion à l'audi- 
torium de l'école, 

Les finissant défilèrent pro: 
cessionnellement pour monter 
sur la scène, Ils étaient entou- 
rés du directeur, M. H. Bou: 
vier, du surintendant de la Di- 
vision Agassiz, M, M. Czu: 
boka, de Sr H, Desrosiers, di: 
rectrice l'an dernier, de M. 
Munroe, représentant de la 
Compagnie de l'Abitibi, et de 
M. Waters, commissaire, 


L'hymne national “O Cana: 
da’ ouvrit la soirée, puis, après 
la prière, le président du Con: 
seil des étudiants, David Cour. 
chêne, fils, souhaita la bienve: 
nue à l'assemblée, On procéda 
ensuite à la présentation de 
trophées mérités par Valérie 
Gaffray, Iris Gordon, Judith 
Sherstone, David Courchêne, 
Arlene Le Helloco, Madeleine 
Dupont, Gisèle Vincent et Mo: 
nique Lachiver, puis de bour- 
ses où médailles d'honneur à 
Gisèle Vincent, Alice Berthelet- 
te, Denis Vincent et Cécile Ala- 
rie (12e année); Judith Sher: 
stone et Léa Gervais (lle); 
Linda Sherstone et Gisèle Du- 
val (10e); Arlene Le Helloco 
(Se). Les élèves qui avaient 
réussi en %e, 10e et 11e années 
en juin 1969 reçurent chacun 
un certificat d'études, 


Le directeur présenta ensul 
te les conférenciers: M. Czu- 
boka, qui mit les finissants en 
face de leurs responsabilités et 
qui les invita à aller de l'a. 
vant; M. Waters, membre de 
la Commission scolaire, qui 
insista sur une question d'im- 
portance: “Quel sera votre ave: 
nir?,,, L'avenir sera ce que 
vous le ferez’; Sr H, Desro: 
siers, qui souhaita à tous la 
meilleure chance et qui offrit 
ses félicitations à ceux qui ont 
persévéré dans les études jus: 
qu'à franchir le 12e étage; M, 
Munroe, représentant de la 
Compagnie de l'Abitibi, qui 
participa à la joie de tous de: 
vant leurs succès scolaires, Sa 
Compagnie continuera ses en: 
couragements par l'offrande 
de prix d'honneur lors de la 
collation des diplômes. 

Enfin, une tinissante, Yolan- 
de Fisette, interpréta les sen- 
timents de son groupe, Elle fit 
honneur à sa langue maternel: 
le et à sa langue d'études en 
s'adressant à l'auditoire en 
français et en anglais, Elle ap: 
précia le travail des ensei. 
gnants et la compréhension 
des parents, Un merei sincère 
monta de son coeur ému, ‘Le 
beau temps est finl’, dit-elle, 
mais elle promit de revenir à 
son école pour y chercher ap- 
pui et conseils auprès des en: 
selgnants, Elle termina par ce 
souhait aux enseignants! ‘Que 
notre avenir vous apporte de 
bonnes nouvelles de nous, Que 
Dieu vous bénisse tous, vous, 
les, artisans de notre éduca. 


Judith Sherstone, vice-prési. 
dente du Conseil scolaire, re: 
mercia les invités pour l'hon: 
neur de leur présence et pour 
les idées lumineuses qu'ils ont 
projetées dans l'esprit des jeu- 
nes, Au nom du personnel en: 
seignant et des élèves, elle fé- 
licita M. Czuboka, de son ac. 
cession au poste de surinten- 
dant, et ul offrit les melil. 
leurs voeux pour toute la du: 
vie de son mandat, 

{ 


soit faite par écrit à la Société 
Franco-Manitobaine, réclamant 
le privilège que la célébration 
provinciale de la fête de St- 
Jean-Baptiste ait lieu à La Bro- 
querle en 1970, 


Que MM. Jean-Marie Taille 
fer et Raynald Gamache soient 
responsables du sous-comité 
du théâtre pour l'année cente- 
naire 1970, 


Que Mlle Marie-Louise Boi- 
ly, Mmes Léonie Granger et 
Marie.Joseph Fisette soient au: 
torisées à prendre charge de 
l'organisation d'un musée per: 
manent dans la paroisse, 

La question de projets sco- 
laires et d'une soirée de grou- 
pes ethniques fut remise à la 
prochaine assemblée, 

Parmi les nombreuses sug- 
restions, il fut question que 
e drapeau du centenaire soit 
bénit à la messe d'ouverture 
des célébrations centenaires, le 
31 décembre 1969; que les rues 
soient décorées à l'occasion des 
célébrations; que les décors 
du Hockey Rama, organisé par 
la Chambre de Commerce pour 
les 12, 13, 14 et 15 février 1970, 


évoquent l'histoire du hocke 
à La Broquerie depuis ses dé. 
buts; que la date du carnaval 
d'hiver "70 soit fixée le plus tôt 
possible afin que cette activité 
puisse être publiée au calen- 
drier de la Corporation centes 
naire du Manitoba; que le dra- 
peau soit le sceau de la muni 
cipalité de La Broquerie por. 
tant les armes de la famille 
maternelle de Mgr Taché, A 
ceci, on fit observer qu'à ces 
conditions, un étendard serait 
plus pratique qu'un drapeau, 
I fut aussi suggéré que le dé- 
filé du centenaire ait lieu le 
samedi et le dimanche, 

On mentionna que la déco- 
ration des maisons est un pro- 
jet centenaire de la Chambre 
de Commerce et que celle-ci 
s'était offerte pour préparer 
le programme de la soirée d'ou- 
verture à l'issue de la messe 
de 9 h, le 31 décembre 1969, 

La date du souper paroissial 
centenaire fut fixée au diman- 
che 27 septembre 1970, 

M. le président remercia l'as- 
sistance et invita les membres 
à ne pas manquer la prochaine 
réunion. 


$234.00 ARS pour 
l'UNICEF à l'occasion 
de l'Hallowe'en 


ST-PIERRE — Les élèves de 
l'école élémentaire de St-Pier- 
re, qui ont passé de porte en 
porte à l'occasion de l'Hallo- 
we'en, ont recueilli la jolie som- 
me de $23400 au profit de 
l'UNICEF, 

Félicitations aux jeunes et 
merci aux parents qui surent 
coopérer généreusement en 
donnant leurs sous en plus de 
friandises, Merci aussi aux or- 
ganisatrices du Comité du 
bien-être social de la Ligue 
des Femmes Catholiques, ain- 
si qu'au personnel enseignant, 

Un groupe de dames reçut 
les élèves à l'école, entre 9 h 
et 10 h, pour dépouiller leurs 
tirelires et leur servir du maïs 
soufflé, 

Partager avec leurs frères 
dans le besoin est un beau 
témoignage de charité de la 

art des élèves à l’occasion de 
"Hallowe'en. 
Soirée d'adieu 
et de bienvenue 

Qu'on n'oublie pas de se ren: 
dre en grand nombre le 14 no- 
vembre, à 8 h 30, au Centre 
récréatif pour une soirée d'a- 
dieu et de bienvenue en l'hon- 
neur des citoyens qui ont quit- 
té la paroisse ou s'y sont ins- 
tallés en 1969, A cette soirée 
organisée par le Comité de ré- 
ception de St-Pierre, vins et 
fromages seront servis et l'on 
fera tourner des disques pré: 
fés, 

Soirée conjointe 

Les Chevaliers de Colomb de 
St-Pierre se rendirent à St- 
Malo lors d'une soirée conjoin- 
te des Chevaliers des Conseils 
Carillon et Iberville, tenue le 
25 octobre à l'occasion de l'ins- 
tallation des 32 officiers, par- 
mi lesquels on remarquait 
deux Grands Chevaliers, M. 
Richard Roy, du Conseil Ca: 
rillon, et M. Louis Gosselin, 


25e anniversaire 
de mariage célébré 
à Saint-Léon 


ST-LEON — Le samedi 11 
octobre, M. et Mme Gérard 
Talbot célébraient leur 25e an- 
niversaire de mariage, La fête 
débuta par une messe célébrée 
par l'abbé R.-M, Ferron, Le fils 
des jubilaires, Lionel, lut l'é. 
pitre et deux autres fils, Fran- 
çois 1t Yves, servaient la mes- 
se, MM. Roland Talbot et Ro- 
ger Dupuis agissaient comme 
huissiers, 

A l'issue de la messe, tous 
se rendirent à la salle parois- 
siale pour une soirée de fa. 
mille, Ghislaine Talbot, Mme 
Liliane Dupuis et Diane Roels 
s'occupaient du livre des invi- 
tés, François Talbot lut l’adres- 
se, Ensuite, pendant qu'une 
chanson appropriée était exé- 
cutée par l'ainé des fils, Ro- 
land, le benjamin, Jean-Guy, 

résenta un bouquet de roses 

sa mère, La soirée se termi- 
na par un goûter, 


du Conseil Iberville, Un beau 
groupe de Chevaliers et de da- 
mes prirent part à la soirée 
dansante qui suivit, 

Deux invitées, Milles Joanne 
Gosselin et Diane Jones, de 
St-Malo et de Montréal respec- 
tivement, présentèrent un pro- 
gramme très intéressant de 
chants et de danses, 

Assemblée générale 

Les Chevaliers de Colomb 
de St-Pierre tinrent leur assern- 
blée générale le 4 novembre 
au Centre récréatif, Le Grand 
Chevalier Richard Roy remer:- 
cia les membres présents qui 
approuvèrent un don de $100.,00 
pour le hockey mineur, 

La prochaine assemblée au 
ra lieu le 2 décembre à moins 
d'avis contraire, 


Achetez dès 
maintenant 
pour vous 
assurer le 

meilleur 
choix de 


SKI-DOO 
1970 


Si vous désirez la meil- 
leure valeur dans une 
auto-neige motorisée, ve- 


nez nous voir. Notre 
choix de modèles n'a ja- 
mais été meilleur, Nos 
prix n'ont jamais été aus- 
si bas, Et, nos allocations 
de reprise n'ont jamais 
été plus généreuses, Mais 
ne tardez pas trop Le 
Ski-Doo 1970 se vend bon 
train. Achetez mainte- 
nant afin de vous assurer 
le meilleur choix, 


L'emblème des meilleurs 
autos-neige, vêtements- 
sports, accessoires, 
pièces de rechange 

et service. 

Ski-Doo 


Bérard Shell Service 


St-Pierre, Man. 
433-7788 


*“*Le KHoutier” Drive-ln 
RESTAURANT DE ST-PIERRE 


Commandes préparées pour apporter 
M. ET MME LUC DANDENAULT 


“ACHETEZ CHEZ NOTRE PHARMACIEN" 


© Ordonnances 
© Vitamines 
© Articles de toilette 


© Cartes de souhaits 


© Service de films 


Pharmacie St-Pierre 


René Mulaire, pharmacien 


Lavergne 


Electric Ltd, 


St-Pierre, Man. 


© Ameublement —— Quincaillerie 

© Appareils électriques principaux 

© Posage de fils — domestique et commercial 
© Service de radio et télévision 


Téléphone: 433-7738 


Scin:-Boniface, le 12 novembre 1969 


LA. LIBERTE. ET.LE PATRIOTE 


Chronique de CFRG 


Le gaz naturel, source d'énergie 
à bon marché en Saskatchewan 


La tournée annuelle d'infor- 
mation de la presse, de la ra: 
dio et de la télévision de la 
Saskatchewan, organisée par 
la Saskatchewan Power Corpo- 
ration, avait pour thème: Le 

az naturel et ses applications 
ndustrielles, agricoles et pu- 
bliques, 

Sous la conduite de Wally 
Blaisdell, des relations publi- 
ques de la SPC, et de ses col- 
laborateurs, Jerry ie et 
Fred Ramsay, la tournée com- 
mença par un exposé donné 
au Wong's Inn à Swift Cur- 
rent par M, Ray. Richards, di- 
recteur des services “gaz na- 
turel” de la S.P.C, Au cours 
de son exposé, M. Richards an- 
nonça la mise en oeuvre des 
travaux préliminaires de cons- 
truction d'un gazéodue qui 
partira des champs gazélfères 
de Beacon Hills, près de Mea- 
dow Lake, et desservira toute 
cette région du nord de la pro- 
vince jusqu'à Prince-Albert, 
L'ensemble de ces travaux 
coûtera huit millions de dol- 
lars, Au sortir de table, une 
minute de silence fut observée 
à la mémoire de Fred Davis, 
de Regina, correspondant du 
“Globe and Mail’ de Toronto, 
décédé récemment, 

La première étape de cette 
tournée nous conduisit à Fox 
Valley au sud de Leader, où 
se trouve une usine de sulfa- 
te de sodium, seule installation 
industrielle à fonctionner en- 
tièrement au gaz naturel. La 
Société Saskatchewan Mine- 
rals, propriétaire, possède 
deux autres usines du même 
genre, l'une à Chaplin au nord 
de Gravelbourg et l'autre à 
Bischopric au nord d'Assini- 
boia, à l'extrême pointe sude 
est du lac des ‘Old Wives”. 
L'usine de Ingebrigt Lake 
près de Fox Valley, celle que 
nous avons visitée, commença 
sa production en août 1967, 
Cette usine est la plus moder- 
me du monde entier, L'énergie 
première est fournie totale. 
ment par le gaz naturel, Les 
moteurs qui actionnent les gé- 
nérateurs d'électricité fonction. 
nent au gaz naturel, ce qui fait 
que le prix de revient de pro- 
duction de cette énergie est de 
30 pour cent meilleur marché 
que toute autre source conven- 
tionnelle d'énergie, Le gaz est 
refoulé par pression de 30 li: 
vres, Les convertisseurs trai- 
tant la matière première, le 
sulfate de soude, sont chauffés 
à très haute température au 

az naturel, En résumé, toutes 
es opérations de traitement 
depuis l'extraction jusqu'au 
produit fini sont tributaires du 
gaz naturel. Le sulfate de sou- 
de ou de sodium est largement 
utilisé dans la fabri “fn du 
papier, de l'encre d'im  nerie, 
du verre, des détergen . et des 
minéraux pour la nourriture 
des animaux, Les débouchés 
pour cette industrie du sulfate 
de soude sont illimités, nous 
a confié M, Rueffel, ingénieur 
en chef, 

* L] 
Une colonie Hutterite 


L'étape suivante aboutit À 
une ferme (colonie Hutterite) 
située dans les environs immé- 
diats de Fox Valley, Quinze fa- 
milles Hutterites y exploitent 
une ferme de 15 sections de- 
puis 1967. Les colonies Hutte- 
rites sont organisées un peu 
sur le modèle des congréga- 
tions religieuses, s'inspirant de 
leurs règles, Vie monacale, en 
communauté, L'administrateur 
est élu par un groupe d'élec- 
teurs, les chefs de familles, Vie 
très austère, nous le répétons, 
Les hommes ne fument pas, 
ne boivent pas de boissons al- 
cooliques, n'écoutent ni radio 
ni télévision, ni ne lisent les 
journaux, L'ameublement est 
limité au strict essentiel, et 
chaque maison abrite deux fa- 
milles, Les femmes travaillent 
à la cuisine, à la laiterie et 
#'occupent d'autres travaux 
d'entretien, Les enfants ont 
leur école qui dispense un en- 
seignement jusqu'à la huitiè. 
me année, Quant aux installa- 
tions agricoles, elles sont des 
plus modernes, Vastes porche: 
ries, couvoirs de 7,000 pondeu- 
ses, plus de 5,000 oeufs par 
jour, 100 bêtes à cornes et plus 
de 2,000 porcs, La culture s’ef- 
fectue sur 7,000 acres, mais 
d'après l'administrateur ce 
m'est pas suffisant en raison 
de la faible fertilité des sols 
de cette région. 
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Ici on parle français 


Salon funéraire 


Les Hutterites nous ont sem- 
blé heureux de leur sort, Ce 
genre de vie est un défi à no- 
tre civilisation de consomma- 
tion, Les enfants sont en par- 
faite santé et bien équilibrés, 
Leurs petites toques d'astra- 
kan, les femmes aux robes lon- 
gues, un fichu sur la tête, tout 
cela faisait revoir un pays, ce- 
lui du Dr Jivago, que j'avais 
connu durant la dernière an- 
née de la guerre, 

La nuit commençait à tom- 
ber lorsque nous remontâmes 
à bord de l'autobus pour ren- 
trer à Swift Current, où nous 
attendait un steak ‘barbecue’ 
dont nous avions oublié la sa- 
veur depuis bien des années, 
Christian et moi avons mangé 
toute notre viande comme des 
enfants bien élevés, 

L] L1 L1 
Une centrale électrique 
au gaz naturel 


Le lendemain, samedi, nous 
reprenions l'autobus pour nous 
rendre à Success, à une ving- 
taine de milles au nord-ouest 
de Swift Current, Là se trouve 
uné station de pompage de gaz 
naturel et une station d'éner- 
gie électrique, L'ensemble se 
compose de compresseurs, 
d'un turbo-réacteur, de turbine 
à trois phases et d'un alterna- 
teur, le tout contrôlé à distan- 
ce depuis la centrale de Saska- 
toon (210 milles). Le réacteur 
consomme 225,000 pieds cubes 
de gaz par heure, Aux heures 
de forte consommation de cou. 
rant électrique, un compres- 
seur auxiliaire est mis en mar- 
che pour augmenter la pres- 
sion de gaz naturel utilisé com- 
me carburant, Cette visite ter- 
minée, nous revinmes à Swift 
Current pour une dernière vi- 
site, celle de la nouvelle école 

olyvalente qui fut inaugurée 
a semaine précédente, Cette 
école est une merveille qui a 
coûté 5$6,500,000 en agence- 
ment intérieur, ameublement 
et équipements compris, 

L'électricité, la force motri- 
ce, le chauffage, l'air climati- 
sé, tout ça fonctionne au gaz 
naturel, Une véritable centra- 
le de science-fiction est instal- 
16 dans les sous-sols, 

D'énormes compresseurs ac: 
tionnent des générateurs élec: 
triques qui, à leur tour, four. 
nissent l'éclairage, le chauffa: 
ge, enfin tout ce qui fonction. 
ne à l'électricité, Par l’utilisa- 
tion du gaz naturel comme 
source première d'énergie, on 
réalise une économie considé- 
rable, Ainsi pour cette école 
qui accueille quelque 1,300 élè- 
ves et étudiants, la note d'élec- 
tricité s'élève à 5$2800 par 
mois; alors que pour une école 
à installation conventionnelle, 
les frais s'élèveraient à $5,000, 

Le gaz naturel, ce que les 
Anciens appelaient ‘le Feu Di. 
vin”, était déjà utilisé par les 
Chinois, 3,000 ans avant Jésus- 
Christ, Il fut redécouvert au 
siècle dernier, 

Dans les temps anciens, on 
parcourait de très longues dis- 
tances pour venir contempler 
cette flamme mystérieuse qui 
surgissait d'une crevasse de 
rocher ou qui surgissait de ter. 
re, Les Anciens étaient fasci- 
nés par cette flamme puissan- 
te et surnaturelle, En fin d'oc- 
tobre cette année, nous avons 
aussi parcouru de longues dis- 
tances pour voir cette flamme 
mystérieuse, toujours aussi 
fascinante, 

L'histoire ne serait-elle qu'un 
éternel recommencement? Oul, 
mais avec des moyens plus per: 
fectionnés, 

* * 
Du nouveau à Ferland? 


A Ferland, petite localité si- 
tuée à 60 milles au sud-ouest 
de Gravelbourg, s'est tenue le 
mercredi 5 novembre une réu- 
nion d'information en vue de 
la création éventuelle de clas- 
ses primaires d'enseignement 
en français telle que prévue 

ar la Loi scolaire de la Sas: 

atchewan, amendée en 1968, 

Les contribuables, les pa- 
rents des enfants de l'école, 
avaient bien répondu à l'invita: 
tion des promoteurs. La salle 
des Chevaliers de Colomb était 
comble, 

Au rang des personnalités 
invitées, nous avons remarqué 
M. Roger Lalonde, de StVic- 
tor, président général de l'AC: 
FC; M, Harry Parsoons, direc- 
teur de l'école de Laflèche; M. 
Lorne Geil, surintendant de 
l'Unité scolaire de Wood River; 
M. Mac Ivor, commissaire d'é- 
cole de Mankota; M, Louis Ju- 
lé, inspecteur de l'enseigne- 
ment du français dans les éco- 
les de la province, attaché au 
ministère de l'Education; M, 
Lefrançois, directeur de l'éco- 
le primaire de Gravelbourg; 
Miles Blais et Verville, Institu- 
trices des classes d’'enseigne- 
ment français dans cette der 
nière école, 

Cette réunion d'information 
fut présidée par M. R. Lalonde, 
En matière de préambule, M, 
Lalonde donna un bref exposé 
sur la signification et l'impor- 
tance de l’enseignement bilin- 
gue, Le bilinguisme en matière 
d'éducation, a dit M, Lalonde, 
ne représente pas seulement la 
connaissance de deux langues, 
mails surtout une valeur de 
formation bien supérieure à 
toute autre forme d'éducation, 

Ensuite, M. L, Julé expliqua 
d'une manière très détaillée, 
à l’aide de diapositives, les ter- 
mes de la Loi scolaire, ses 
amendements concernant l'en- 
selgnement en français, L'ex- 


. 
St-Louis 

Gagnants 
Lors du souper et du bazar 
annuels de la paroisse, MM, 
Robert Begrand et Antoine 


Tessier furent les gagnants du 
tirage, 


posé de M, Julé fut très appré- 
cié et souleva de nombreuses 
questions de la part de l'audi- 
toire, 

M. Lefrançois, Mlles Blais 
et Verville furent mis large- 
ment à contribution pour ex: 
pliquer le fonctionnement des 
classes en français à l'école de 
Gravelbourg, 

Les interventions de M, L, 
Geil furent aussi très appré- 
ciées, Selon M, Geil, un ensei- 
gnement bilingue doit d'abord 
commencer par l'enseignement 
de la langue maternelle, Sans 
connaissance suffisante de la 
langue maternelle, il n'est pas 
possible d'en connaître une au- 
tre parfaitement, 

Quant à certaines objections 
soulevées au sujet du compore 
tement d'élèves de langue an- 
glaise suivant les cours des 
classes d'enseignement en fran- 
çais, M, Geil fit remarquer 
qu'à l'école de Gravelbourg il 
a été impossible de distinguer 
parmi un groupe d'élèves de 
classes dont l'enseignement 
était en français, quels étaient 
les anglophones, Il en fit lui- 
même l'expérience au cours 
d'une inspection, 

La discussion se prolongea 
assez tard. Mme Alfred Cha- 
bot, avec son tact coutumier, 
remercia l'assemblée et cha- 
cun se sépara après avoir dé- 
gusté un bon café. 

En conclusion, nous dirons 
que cette réunion d'informa- 
tion fut un succès, succès très 
mérité d'ailleurs, Pourquoi de- 
vrait-on s'arrêter en si bon che- 
min? Il n'y a aucune raison, 
Nous souhaitons de tout coeur 
que l'école de Ferland devien- 
ne bientôt une école ‘dési- 
gnée”, 

Il y aura sans doute bien des 
difficultés à surmonter, mais 
ce que Ferland veut, Dieu le 
veut, paraît-il. Ce qui, en d'au- 
tres termes, revient à dire que: 
“ce qui est logique et raison: 
nable se réalise toujours”, 


M, M. 


_ No sie 


| 
TILL 


TE 


HORIZONTALEMENT 

1—Cherchas à faire réussir 
une affaire par des moyens 
douteux, 

2—Récrée, — Canal qui con- 
duit l'eau de mer dans les 
marais salants, 

3—Patriarche biblique. — Gen: 
re d'algues, 

4—Sortir du jas, — Maréchal 
de France, 

5—Colère, — Plur, de leu, — 
Ville des Pays-Bas, 

6— Catholiques d'Occident, 

7—Erreurs dans un travail, — 
Très petite quantité, 

8—Diras qu'une chose n'est 
pas, — Partisan de l'aria- 
nisme, 
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VERTICALEMENT 

1—Nom donné aux clercs qui 
résidaient auprès des égli- 
ses pour les garder, 

2—Sentiment profond, — Mer 
au sud de l'Inde, 

3—Rixe, — Existe, 

4— Usages, — Temps de Ja 
conjugaison grecque, 

5—Ville d'Allemagne, — Enle- 
vât la vie. — Premier en 
son genre, 

6--Courbe plane, fermée, pos- 
sédant deux axes de symé- 
trie, 

7—Jeux en l'honneur de Zéus, 
— Petit amas d'eau dor- 
mante, 

8—Genre de mammifères pin- 


9—Douze mois, — En outre, — nipèdes, — Mouvement de 
Ancienne unité monétaire la balle au tennis, 
chinoise, 9—Fleuve w'Afrique, — Ira 
10—Poissons, — Pacha de Ja- dehors, 
nina, — Pronom, 10—Kau congelée, — De nier, 
11—Rétablira sur le trône, — Phonétiquement: Vieux. 
12—Intentes en justice, — Jis- 11—Famille de plantes ayant 
pacée. pour type le genre arum, 


2—Venue au monde, — Em- 
porte. 


SOLUTION DU PROBLEME No 617 


M Horizontalement: 1. Pare —|m Verticalement: 1. Populéum 
Prouvée; 2, Oter — Regrats; 3,|— Cep; 2, Atomiste — Pur: 3, 
Pote — Etre — Et; 4, Umé —|Retentant — Gi: 4, Ere — Heu- 


Sème; 5, Lindor — Site; 6, Est! 
— Rat — Eole; 7, Utah — Soc 
— Let; 8, Mener — Police: 9, 


res; 5, Cor — Reine; 6, Pré —— 
Ras — Raie; 7, Rets — Top — 
Nés; 8, Ogres — Coût; 9, Uré- 


Tuer — Etu; 10, CP — Riant —|mie; 10, Va — Etolienne; 11, 
Nil; 11, Eugénie — Noé; 12./Eté — Election: 12, Este — 


Prisées — Sens, 


|Eteules, 


Monument Jean-Louis Légaré à Willow Bunch 


WILLOW BUNCH — I y 
a quelque temps, l'hon, Jean 
Chrétien, ministre en charge 
de la Commission des Lieux et 
Monuments Historiques du Ca: 
nada, communiquait à l'abbé 
Adrien Chabot, curé de Willow 
Bunch, la nouvelle que la dite 
Commission reconnaissait 
Jean-Louis Légaré comme fi- 
gure nationale et qu'un monu- 
ment serait érigé en son hon- 
neur à Willow Bunch au cours 
de l'année centenaire de l’arri- 
vée de Légaré à Willow Bunch, 
soit en 1970, 


Il faut dire que depuis près 
de deux ans, l'abbé Chabot 
était le promoteur et l'anima- 
teur du projet. Après une pre 
mière démarche infructueuse, 
il renouvela sa demande et 
plaida si bien sa cause qu'il 
obtint du ministre que le dos- 
sier de Jean-Louis Légaré soit 
de nouveau étudié par la Com- 
mission, En juin dernier, la 
commission faisait rapport au 
ministre et déclarait que ‘Jean- 
Louis Légaré est une figure 
d'importance nationale et qu’on 
devrait le commémorer par 
une plaque à Willow Bunch”, 
L'hon, Chrétien, responsable 
la décision finale, approuvait 
la recommandation de la com- 
mission et écrivait à l'abbé 
Chabot: “J'ai le plaisir d'ac- 
cepter cette recommandation 
et de vous annoncer que le 
Service des lieux historiques 
nationaux prendra maintenant 
les mesures voulues pour la 
réalisation de ce projet”, 


Peu après, les responsables 
de la commission se rendaient 
à Willow Bunch afin de déci- 
der de l'emplacement du mo- 
nument. Après quelques pour 
parlers avec l'abbé Chabot, le 
site proposé par ce dernier est 
accepté par la commission, Le 
monument sera érigé sur le 
terrain de la paroisse, terrain 
donné à la paroisse par Jean- 
Louis Légaré, en face du pres- 
bytère, Le dévoilement aura 
lieu au cours de l'été 1970 alors 
que la population se propose 
de célébrer le centenaire de 
la fondation de Willow Bunch, 


Jean-Louis Légaré, reconnu 
comme fondateur de Willow 
Bunch, arriva en 1870 à la 
“Montagne de Bois” et pendant 
plusieurs années fut un des 
plus importants traiteurs de 
fourrures de la région. Les ti 
tres de gloire de Légaré sont 
nombreux, Il fut appelé, à jus- 
te titre, ‘le philanthrope de la 
frontière! et ‘le pa la 
providence des misérables'” par 
ceux qui l'ont connu, Jean-L, 
Légaré s'est révélé un grand 
pacificateur et un philanthro- 
pe toute sa vie, surtout au 
cours du séjour de Sitting 
Bull et les 4,000 Sioux à la 
Montagne de Bois au lende. 
main du massacre du général 
Guster et de son armée en 
1876. La présence de ces fa- 
rouches guerriers dans les pa- 
rages était une menace cons 
tante à la paix, 


C'est grâce au courage du 
major Walsh, de la Gendar. 
merie Canadienne, et de Léga- 
ré qu'on évita de sérieuses ef- 
fusions de sang, Au cours de 
la famine qui sévit dans le 
campement des Sioux, au len- 
demain de la disparition des 
bisons, Légaré se fit la provi- 
dence de ces malheureux, dé- 
pensant plusieurs milliers de 
dollars pour les empêcher de 
mourir de faim. Malgré les dé: 
marches de la Gendarmerie cas 
nadienne, des autorités gouver- 
nementales et ecclésiastiques 
des Etats-Unis pour rapatrier 
les Sioux, ils ne devaient réus- 
sir qu'à moitié, Sitting Bull et 


un certain nombre des siens 
persistaient à rester au Cana- 
da, Jean-Louis Légaré, au pé- 
ril de sa vie, entreprit de con- 
vaincre Sitting Bull de retour- 
ner dans son pays, Là, où les 
autres avaient échoué, Légaré 
devait réussir, mais non sans 
beaucoup de peine et non sans 
exposer sa vie, C'est ainsi que 
le 10 juillet 1881, à la tête 
d'officiers de la police cana- 
dienne et d'un groupe de mé- 
tis de la région, il conduisait 
Sitting Bull et quelque 250 
Sioux au Fort Buford, Quel. 
que 35 voitures et trois cha- 
riots et plusieurs chevaux for- 
maient le cortège — le tout aux 
frais de Légaré, Il devait être 
parcimonieusement remboursé 
pour ses frais, 

Il joua un rôle important 
lors des troubles de Louis Riel, 
11 devait empêcher les métis 
de la région à faire partie des 
forces de Riel. Bien plus, il 
réussit à convaincre le gouver: 
nement canadien à embaucher 
les métis, qui avaient besoin 
de travail, pour patrouiller la 
frontière afin d'empêcher qui- 
conque voudrait joindre les 
forces de Riel dans la région 
de Batoche, Il devint le chef 
de queue 40 métis engagés 
comme éclaireurs, 

Jean-Louis Légaré était na: 
tif de la province de Québec, 
Il devait passer près de 50 ans 
dans l'Ouest canadien, Jusqu'à 
sa mort en 1918 il s'est fait 


le défenseur des Métis, I1 était 
leur ami et leur chef, 


A l'occasion du centenaire, 
en 1970, de l'arrivée de Léga- 
ré à Willow Bunch et la fon- 
dation de Willow Bunch, l'abbé 
A. Chabot se prépare à réédi- 
ter le livre “La Montagne de 
Bois” de l'abbé Clovis Ron- 
deau, écrit en 1920, et à écrire 
l'histoire des cinquante derniè 
res années de Willow Bunch, 


Félicitations 


Félicitations à Mme Lionel 
Durand (Sylvia Sylvestre) et 
à Mlle Fernande Mondor, qui 
ont obtenu leur diplôme d'in- 
firmières graduées récemment, 


Malades 

Mme Alice Bonneau, après 
un séjour de plusieurs semai- 
nes à l'hôpital des Soeurs Gri- 
ses de Regina, a passé quel- 
ques semaines en convailescens 
ce chez son fils, Joseph, à Res 
gina, 


Mme Juliette Martin est pa: 
tiente à l'hôpital de Gravel- 
bourg, 


M. Jean Bonneau est de re. 
tour de l'hôpital de Regina, 


Départ 


M. Edouard Montpetit ayant 
acheté la maison de M. et Mme 
François Rodrigue, ces der: 
niers sont allés demeurer à 
Assiniboia, 
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Le congrès régional de la FFCF 
tenu à Gravelbourg le 18 octobre 


GRAVELBOURG — Le con: 
grès régional de la FFCF qui 
eut lieu en l'auditorlum du 
couvent des Soeurs Jésus Ma: 
rie de Gravelbourg avait pour 
thème: “En quoi consiste le 
renouveau pour les laïcs selon 
Vatican 11?”, Quatre-vingt:sept 
congressistes et tous les aumô- 
niers étaient présents, 


Après un mot de blenvenue 
par Mme Laurent de Montigny, 
résidente locale, M, l'abhé 
rernand Ducharme, curé, et 
Mme Paul Moquin, présidente 
diocésaine, ainsi que la présen- 
tation de différents rapports 
ar Mme Alfred Chabot, de 
rerland, trésorière, Mme Jo: 
seph Couture, Mme Esquirol, 
de Jackfish Lake, et Mme Ban- 
det, de North Battleford, des 
renseignements sur le mouve- 
ment furent donnés par Mme 
JA, Fournier, de Ferland, pré- 
sidente régionale pour l'Ouest, 
et le Père André Mercure, de 
Jackfish Lake, fit un résumé 
du Voyage SE,V, 


Il y eut ensuite concélébra. 
tion de la messe par Mgr Aimé 
Decosse, MM. les abbés Roger 
et Fernand Ducharme et le Pè. 
re À. Mercure, Mme Roger 
Pittet dirigea la chorale, ac- 
compagnée à l'orgue par Mme 
Noé Morin, Dans son homélie, 
Mgr Decosse donna des con- 
sells pratiques sur le rôle apos- 
tolique de la femme dans la 
société actuelle, 


A l'issue de la messe, tous 
se réunirent pour un mini-re- 
pas après lequel la conféren- 
cière, Mme Gaston Carignan, 
de Ponteix, parla des devoirs 
de la femme comme épouse, 
mère, éducatrice et paroissien- 
ne, ‘Malgré toutes vos oceu- 
pations, mesdames, dit-elle, la 
femme de 1969 doit pouvoir 
regarder autour d'elle et aider 
la société qui l'entoure, Elle 
doit être éveillée aux affaires 
publiques de son milieu, sur- 
tout celles qui concernent l'a- 
venir de ses enfants, afin de 
conserver et de sauvegarder 
nos droits de catholiques et de 
Canadiens français, Nous a- 
vons beaucoup de bien à faire, 
donc ne perdons pas un instant, 
car un instant perdu ne re. 
vient plus. Après cette intéres- 
sante conférence, cinq com- 
missions se réunirent en grou- 
pes afin d'approfondir le thè- 
me du congrès et de trouver 
des moyens pratiques pour vi: 
vre pleinement tous les jours 
de notre vie”, Les animatrices 
des groupes étaient Mme Her: 
vé Geoffrion, apostolat laïc: 
Mme L, De Montigny, catéchè- 
se; Mme G, Croteau, activités 


sociales; Mme Alfred Chabot, 
jeunesse en marche; Mme Emil- 
le Tourigny, paroisse et litur 
gle. 


A 5 h 30 pm, les congres- 
sistes, plusieurs accompagnées 
de leurs maris, se rendirent à 
la salle paroissiale pour un 
banquet servi par les membres 
de la C,W.L, A la suite du ban- 
quet il y eut présentation d'u. 
ne bourse de 65000 du Mou- 
vement national à Mlle Pau: 
line Perras, de Coderre, par 
Mme J:A, Fournier, Mmes 
Maurice Beaudette, de Coder- 
re, et Albert Graycezyk, de 
Courval, reçurent chacune un 
certificat de mérite pour servi. 
ces rendus à l'Association, Des 
volumes obtenus du Consul de 
France, M. Philippe Bourdon, 
un disque du poste CFRG et 
un cadeau de la section de Gra- 
velbourg furent donnés com: 
me prix de présence, Puis tous 
eurent le plaisir d'entendre un 
morceau de piano par Mlle 
Marielle Morin et une chanson 
par l'abbé R, Ducharme, 


L'invité d'honneur dit quel. 
ques mots de notre Associa- 
tion et du projet “d'animation 
sociale’ pour toute la provin- 
ce, puis l'abbé R, Ducharme 
féllcita les dames et exprima 
sa confiance que les résultats 
du congrès seralent enrichis- 
sants pour toutes les congres: 
sistes, Il termina par ces mots: 
“Remercions Dieu qui a per: 
mis que ce congrès nous rap- 
proche de Lui, Lui qui est par: 
mi nous quand nous nous réu- 
nissons en son nom, Lui qui 
est joie, amour, partage”, 


Félicitations aux délégations 
du Nord de la province qui 
sont venues encourager les 
congressistes de leur présence 
ni da à la session d'é- 
tude, 


Le tout se termina par le 
chant ‘Bonsoir mes amis bon- 
soir”, 


Pour deux dollars 


Vous pouvex Insérer 
une petite annonce 
de 25 mots pendant 
trois semaines con- 
sécutives dans ce 
Journal, 


Souvenez-vous que les 
petites annonces de 
La Liberté et La Patriote 
“portent et rapportent’ 


Le “Canadien” 


- véhicule par excellence 
pour visiter le Canada 


Nous voulons vous traiter aux petits plats 


Vous distraire, Vous faire voir les 


paysages les plus spectaculaires du 
.. de nos voitures-dôme, Nous 
voulons que vous sachiez ce que c'est que 


Canada , 


le confort, 


Nous voulons vous faire voyager dans le 
‘Canadien’, Il y en a un en direction de 
l'est et un vers l'ouest tous les jours, 


CP 
Rail 


LC 


Consultez votre agent de voyages à ee 


sujet, Ou le Canadien Pacifique, 


CANADIAN RYE WHISKY 


JOSEPHE, SEAGRAM à Sons uimiteo À 
WATERLOO, AMD, CANADA 


Un heureux mélange des 
meilleurs whiskys du monde … 
un goût étonnamment doux à un 


prix étonnamment bas! Une perle! 


Le bon whisky. 


Page 10 


Finlande 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


X  NOUVELLES INTERNATIONALES 


Le 17 novembre, à Helsinki: 
Dialogue Washington-Moscou sur les armements stratégiques 


Un communiqué identique 
ublié simultanément à Wash- 
ngton et à Moscou, le 25 octo- 
bre, vient de confirmer que 
Soviétiques et Américains ou- 
vriront, le lundi 17 novembre, 
à Helsinki, les fameuses SALT 
(Strategic Arms Limitation 
Talks: conversations en vue 
de la limitation des armes stra- 
tégiques). 

Ces négociations seront, per- 
sonne n'en doute d'ailleurs, nl 
à Washington, ni à Moscou, 
fort complexes et très diffici- 
les. Le secrétaire d'Etat amé- 
ricain, William Rogers, ne s'y 
est même pas trompé qui, dans 
sa conférence de presse tenue 
quelques heures après l'annon- 
ce par la Maison Blanche de 
la conférence d'Helsinki, décla- 
rait: “Nous ne devons pas con- 
fondre le commencement avec 
la réussite”, 

Ainsi entendaitil mettre en 
garde l'opinion publique amé- 
ricaine contre tout optimisme 
re À Mais de quoi, fina- 
lement, s'agit-il? Voyons donc 
les faits, 

Des ABM aux MIRV 


C'est une vérité d'évidence 
que les militaires connaissent 
bien qu'en ces temps d'accélé- 
ration vertigineuse des pro- 
grès scientifiques, un engin est 
quasiment démodé quand il est 
au point. 

Ainsi en a-til été des fusées 
devenues plus précises, donc 
plus dangereuses, que les en- 
gins intercontinentaux enter- 
rés dans des silos, Et, consé- 
quence de cette folle dynami- 
que inhérente à toute nouvelle 
arme nucléaire: la naissance 
d'une défense antifusées, à l'ai- 
de d'engins dits ABM (Anti- 
ballistic Missile: missiles anti. 
balistiques) mis en place d'a- 
bord par les Soviétiques au- 
tour de Moscou et de Lénin- 
grad (en 1969, ce réseau com: 

ortait quelque 67 rames de 
ancement d'ABM). 

Cette réaction de l'URSS 
poursuivant à la fois la cons- 
truction de missiles et celle 
d'antimissiles dont le Kremlin 
affirme l'égale efficacité, suit 
la ligne militaire classique s0- 
viétique. La justifiant dans le 
quotidien de l'Armée, le colo- 
nel Krapnev, l’un des critiques 
militaires les plus réputés ac- 
tuellement, soutient que la dia- 
lectique communiste postule 
le développement simultané du 
missile et de l’antimissile, exac- 
tement comme la thèse et l'an- 
tithèse s'opposent dans la phi- 
losophie marxiste pour abou- 
tir à une harmonieuse syn- 
thèse! 

Bien évidemment, l'initiative 
soviétique a contraint les Amé- 
ricains à faire de même avec 
le réseau ‘“Safeguard” (Sauve- 
garde) — ancien dispositif 


“Sentinel" légué 0 le prés. 
dent Johnson à Nixon, 

Or, les Soviétiques qui re- 
cherchent, non pas la parité, 
mais la supériorité afin d'ac- 
quérir ce que l'on appelle une 
force dite de première frappe, 
c'est-à-dire suffisante pour 
anéantir d'un coup à peu près 
tous les moyens de représail- 
les de l'adversaire, lui interdi- 
sant ainsi l'usage de sa capa- 
cité qualifiée alors de seconde 
frappe, ont été conduits à dé- 
velopper encore plus leurs 
moyens d'attaque pour sub- 
merger l'adversaire, 


Et l'on en est ainsi arrivé à 
des engins de plus en plus 
‘“affinés” comme les MIRV 
(Multiple Independant Reent- 
ry Vehicle: engin à têtes mul- 
tiples indépendantes), 


La course aux armements 
stratégiques 


Ce monstrueux engin qu'est 
le MIRV transporte, non pas 
une tête nucléaire, mais 3 ou 
5 de plusieurs mégatonnes 
(donc: de plusieurs millions de 
tonnes) se séparant avant la 
rentrée dans l'atmosphère, et 
parcourant des trajectoires in- 
dépendantes vers des objectifs 
distincts; elles ont donc toutes 
chances d'échapper aux ABM. 
Ou alors de les attirer si les 
têtes, au lieu d'être nucléaires, 
sont simplement des leurres! 

Et voilà maintenant le Pen- 
tagone mettant en place de 
nouveaux MIRV pourvus d'un 
système de téléguidage que ne 
possèdent pas les MIRV ac- 
tuels et qui leur permettrait 
d'attaquer les ABM et de gui- 
der les bombes thermonucléai- 
res jusqu'à leurs cibles! 


Pour ne pas demeurer en 
reste, les Soviétiques ont ex- 
périmenté à diverses reprises, 
et le 15 septembre 1969 pour 
le plus récent essai une super- 
bombe de 25 mégatonnes (25 
millions de tonnes) dite FOBS 
(Fractional Orbital Bombard- 
ment System: bombe orbitale) 
mais connue en URSS sous le 
nom de SS 9 et dont le 12 juin 
1969 le secrétaire américain à 
Ja Défense, Melvin R, Laird, a 
rappelé que le Kremlin, en 
1975, en possédera 420, en ajou- 
tant: “Si nous ne mettons pas 
en place notre réseau Sauve- 
garde face aux SS 9 Soviéti- 
ques, notre force de fusées 
‘“Minuteman’ telle qu'elle est 
actuellement déployée, sera 
vouée pratiquement à la des- 
truction dès 1975 puisque, si 
les experts soviétiques arri- 
vent à atteindre une précision 
d'un quart de mille (400 mè- 
tres) avec leurs 420 SS 9, ils 
pourront détruire 95 pour cent 
de notre force en ‘Minuteman’ 
...et les Soviétiques disposent 
déjà de plus de 1,200 missi- 


Renseignements au sujet des épures 


Pour se procurer les épures de tout modèle de maison illustré dans 


ce journal, j 


suffit de s'adresser à la Société centrale d'hypothèques et. 
de logement. Chaque série de quatre copies coûte $15.00, Dh L ë 
municipales et provinciales, s’il y a lieu, F 


is les taxes 
oute copie supplémentaire peut 


s'obtenir à raison de 83,75 chacune, plus les taxes, 


Dans toute commande d'épures, 11 faut indiquer le numéro du modèle 
de maison en question, 11 n'est pas permis de retourner où d'échanger ces 
épures, Afin de faciliter l'expédition des épures, il faudrait adsesser les 
commandes au Chef di Département des services de bureaux, Société 
centrale d'hypothèques et de logement, Ottawa 7, Ontario, 


les ballstiques intercontinen- 
taux en place; or, l'automne 
dernier, les spécialistes des 
renseignements prédisale nt 
qu'ils n'atteindralent pas ce 
chiffre avant 1975, Or, au ryth- 
me actuel, ls auront, en 1975, 
environ 2,500 missiles intercon- 
tinentaux . . 

Déjà, cette année, l'URSS a 
dépassé les USA pour le nom- 
bre des fusées intercontinen- 
tales! 

Or done, chaque nouvelle 
expérimentation ne peut que 
relancer de plus belle la cour- 
se aux armements stratégiques 
des deux Super-Grands, Il sem- 
ble que les Soviétiques, com- 
me les Américains, ont fini par 
considérer les dangers et les 
charges que présentait cet ar- 
senal fantastique de moyens 
destructeurs, 


L'approche du dialogue 


En mars 1967, par lettre, 

Kossyguine avait proposé au 
président Johnson d'ouvrir une 
négociation à deux sur la limi- 
tation des fusées tant offen- 
sives que défensives. L'inva- 
sion de la Tchécoslovaquie par 
l'armée soviétique conduisit à 
l'ajournement du projet que 
repousse encore la présiden- 
tielle campagne électorale aux 
USA, , 
C'est donc le 18 juin 1969 
que le président Nixon Lou je 
sa aux Soviétiques d'ouvrir les 
SALT entre le 31 juillet et le 
15 août, Le 10 août, Gromyko, 
le ministre des Affaires étran- 
gères soviétiques, réaffirma 
les dispositions favorables du 
Kremlin à l'ouverture du dia- 
logue mais ne précisa aucune 
date, Dès que le Sénat améri- 
cain eut, en août, voté — mais 
à deux voix de majorité — 51 
contre 49 — c'est la première 
fois que le Sénat manifeste 
une telle opposition au Penta- 
gone (et 13 des 49 sénateurs 
qui ont voté ‘contre’ appar- 
tiennent au parti de Nixon) — 
les crédits nécessaires pour le 
déploiement du réseau “Sauve- 
garde”, Gromyko promit pour 
bientôt la réponse du Kremlin 
quant à la date et au lieu des 
futures SALT, 

Mais — on retiendra partie 
culièrement le fait — ce n'est 
qu'après la rencontre Kossy- 
guine-Chou En Lai à Pékin, 
le 11 septembre, et surtout une 
fois entamées, le 20 octobre, 
les négociations sino-soviéti- 
ques de Pékin que le Kremlin 
décida, le 25 octabre, de fixer, 
pour le commencement des 
conversations préliminaires 
sur la limitation des arme- 
ments stratégiques, la date du 
17 novembre prochain, 

Voilà donc, après plus de 
trente mois de silences et d'a- 
termoiements, décidée pour le 


MODÈLE 853 


…— Dans cette maison À ml- 
étages de quatre chambres, 
conçue par l'architecte Earl R, 
Dunlop de Toronto, les cham- 
bres et les deux salles de bain 
sont situées à l’arrière, loin des 
bruits de la rue, 

Le sous-sol, qui se trouve 
sous les chambres, est assez 
vaste pour qu’on aménage 
des aires destinées à la récréa- 
tion, au bricolage, au chauffage 
et à la lessive, L'agencement 
des pièces de séjour est effi- 
cace, Un grand passage sert de 
noyau à la circulation vers les 
aires principales: abri d'auto, 
chambres, vivoir, cuisine et 
sous-sol, La cuisine spacieuse, 
où l'on peut aisément servir 
les repas, donne par des portes 
coulissantes sur le patio, qu’un 
mur de brique dérobe aux re- 
gards indiscrets, Cela est un 
atout en prévision de la vie en 
plein air l'été, La porte prin- 
cipale devrait faire face à l'est 
ou à l’ouest, 

L'aire de parquet habitable 
de cette maison, à l'exclusion 
de l’abri d'auto et du patio, est 
de 1,622 pieds carrés. Ses di- 
mensions extérieures sont de 
49 pieds 11 pouces sur 57 pieds 
8 pouces, soit environ 2,780 
pieds carrés, Les épures de ce 
modèle — modèle 853 de notre 
catalogue —— peuvent être ob- 
tenues de la Société centrale 
d'hypothèques et de logement 
à un prix nominal, 


17 novembre, À Helsinki, l'ou- 
verture du dialogue américano- 
soviétique dont, en fin de 
compte, dépend la paix sur no: 
tre planète, 

En ouvrant à deux un dos. 
sier considéré jusqu'ici com: 
me ‘tabou’, les deux Super: 
Grands accomplissent un ges. 
te plus que symbolique car, 
jusqu'alors, leurs accords n'ont 
porté, en fait, que sur les ar. 
mements des autres! Par ex- 
emple, le traité de non-prolifé. 
ration nucléaire, où ce sont les 
pauvres en atome qui prennent 
l'engagement de ne pas s'enri- 
chir, alors que les riches ne 
s'appauvrissent en aucune fa- 
con, Sans doute dira-t-on que 
l'objectif visé est d'éviter une 
épidémie nucléaire et les dan- 
gers accrus qui en résulte: 
ralient, selon la formule que 
plus on compte de pays ato- 
miques plus grande est la pro: 
babilité de guerre généralisée 
...ce qui reste à prouver! 

Ont suivi d'autres accords 
entre les deux Super-Grands: 
le traité sur la dénucléarisa: 
tion de l'espace cosmique et 
le tout dernier accord sur la 
dénucléarisation des 
deurs marines, 


profon- 


I y a loin de la 
coupe aux lèvres! 

Mais a question monte lrré- 
sistiblement aux lèvres: la con: 
férence d'Helsinki ouvre-t-elle 
vraiment l'ère de la négocia- 
tion Washington - Moscou, ou 


seulement celle des palabres 
destinées à endormir les USA, 
cependant que l'URSS pour: 
suivrait ses efforts jusqu'à la 
rupture de l'équilibre de la 
dissuasion, si péniblement 
maintenu jusqu'à présent? A 
l'ONU, la question ne se pose 
même pas: on y est d'ores et 
déjà convaincu que les SALT 
vont prendre des années avant 
qu'un accord ne soit en vue, 
tandis que la course aux ar- 
mements continuera de plus 
belle jusqu'à ce que l'URSS 
estime suffisante sa supério- 
rité stratégique sur les USA, 
Avant même que les sujets 
soient traités dans la salle de 
conférences, ils seront déjà dé- 
assés dans les faits, dans les 
aboratoires, les ateliers, les 
polygones d'essais! 


Washington ne semble guè- 
re nourrir d'illusions, Si la 
Maison Blanche a accepté Hel- 
sinki, elle entend que les pour. 
parlers n'y soient que ‘“préli- 
minaires” et que la négocia- 
tion ne commence qu'à Vienne 
en raison de meilleures faci- 
lités avec Washington ... Elle 
envoie toutefois à Helsinki 
Llewelyn Thompson, ancien 
ambassadeur américain à Mos- 
cou, conseiller des derniers 
présidents des USA, et consi- 
déré comme l'un des meilleurs 
“kremlinologues'' des USA, 


Mais le Kremlin? Mieux 
qu'ailleurs, on y sait qu'il y 
a loin de la coupe aux lèvres! 


Une Commission fédérale d'enquête tient actuellement des 
séances publiques dans tout le Canada pour déterminer dans 
quelle mesure les Canadiens font usage des drogues qui influent 
sur le psychisme et quels sont les effets de cet usage non mé- 
dical. Les drogues qui font l'objet de l'étude sont les sédatifs, 
les stimulants, les tranquillisants, les narcotiques, les hallucino- 
gènes et les autres drogues ou substances psychotropiques. Dans 
la photo ci-dessus, il s'agit de la marijuana dont l'usage est de 
plus en plus répandu chez les étudiants, 


Saint-Boniface, le 12 novembre 1969 


L'objectif de Moscou a tou: 
jours été de contenir les con- 
flits, non ce les arrêter, encore 
moins de les éliminer! 

Brejnev est satisfait de voir 
Nixon enlisé au Vietnam, con- 
traint d'y engloutir d'énormes 
ressources en dollars et en vies 
humaines, en butte À toutes 
sortes de difficultés, du fait de 
la continuation de la guerre, 
de la part de son opinion gr 
blique et des alliés des USA, 
Ce n'est donc pas Brejnev qui 
va sortir Nixon du guépier 
vietnamien, 

Côté Moyen-Orient, le Jeu est 
plus risqué pour Moscou obli. 
gé, afin de maintenir l'influen- 
ce soviétique, d'épouser la cau- 
se arabe, L'embargo sur les 
livraisons d'armes comble d'al- 
se le Kremlin puisqu'il y favo- 
rise un statu quo dont seuls 
ses amis profitent, Le dialo- 
gue américano-soviétique y est 


ZE 


par Kurt Hauser 


done maintenu car il permet 
à Moscou de renforcer son in- 
fluence militaire et politique 
au Caire et à Damas. 

Avec l'Europe, la “tension” 
artificiellement orchestrée par 
la presse soviétique sur les 
frontières chinoises n'a guère 
inquiété les maréchaux puis: 
qu'ils viennent d'organiser et 
e superviser, en personne, en 
Pologne, les plu grandes ma: 
noeuvres militaires jamais ef: 
fectuées depuis la dernière 
guerre, 

Partout, sur tous les fronts, 
le Kremlin attend le gain stra- 
tégique ou tactique qui lui pers 
mettra de marquer des points, 
Aussi le secrétaire d'Etat amé- 
ricain avait-il raison, en annon- 
çcant l'ouverture de la confé- 
rence d'Helsinki, de conclure 
qu'il ne fallait pas confondre 
commencement et réussite, 

(Copyright B.LP,) 


Moscou- Pékin: 
un nouveau climat 


Par une déclaration officlel- 
le du 7 octobre, Pékin a annon- 
cé l'accord intervenu entre la 
Chine et l'URSS pour l'ouver- 
ture de pourparlers sur le con- 
tentieux frontalier, 

Moins chauvins Que les So: 
viétiques, les Chinois n'ont ja- 
mais prétendu s'instituer les 
héritiers des empereurs de Chi- 
ne, bien qu'ils ressentent en- 
core la blessure qu'après un 
siècle d'affaiblissement leur 
causa la perte de près de deux 
millions de kilomètres carrés 
de leur territoire, Aussi en 
sont-ils toujours à invoquer les 
“traités inégaux'” imposés par 
la Russie tsariste à la Chine 


impériale, 
Les modifications apportées 
aux frontières n'ayant pas 


manqué depuis 1945, Pékin au- 
rait pu se prévaloir de ces pré- 
cédents, Seulement, il n'y a ja- 
mais eu de chauvinisme chi- 
nois travesti en esprit de croi- 
sade: c'est prendre la Chine 
pour une nation européenne 
que de lui prêter des ambitions 
territoriales dans son différend 
frontalier avec le Kremlin, 


Des traités considérés 
comme nuls et non avenus 


En effet, la Chine rouge, de- 
puis l'avènement du régime 
communiste, n'a cessé de rap- 
peler — et dans son rapport 
posrqe du 14 avril 1969, de- 
vant le IXe Congrès du PC, 
chinois, le maréchal Lin Piao 
l'a encore solennellement sou- 
ligné -— que, pour elle, les 
traités signés par la dynas- 
tie mandchoue décadente sont 
nuls et non avenus. N'exis- 
geant cependant pas leur abro- 
gation, Pékin, depuis vingt 
ans, les propose au contraire, 
comme base de délimitation 
des frontières actuelles, 

Ainsi en at-il été avec les 
accords frontaliers signés de 


L'Italie souffre d'un ‘vide de pouvoir” 


La dissolution du plus fort 
des huit groupes de la démo- 


cratie chrétienne, et la démis- 
sion de M. Piccoli, secrétaire 
du parti, n'ont pas arrangé les 
choses, Loin de là, La situation 
semble aujourd'hui encore plus 
tendue qu'avant ces décisions, 


Les luttes intestines, au sein 
de la démocratie chrétienne, 
heurtent l'opinion publique. 
Aux leaders démocrates - chré- 
tiens, des journaux reprochent 
de trop négliger les intérêts du 
pays et de songer trop à leurs 
ambitions rsonnelles et à 
leur clientèle électorale, 


Cette baisse de prestige de 
la démocratie chrétienne et du 
gouvernement qu'elle soutient 
a eu un effet fâcheux sur les 
agitations sociales actuelles, Il 
semble que les tensions se 
soient aggravées et que les 
épisodes de violence augmen- 
tent ces derniers jours à tra- 
vers la péninsule, Malgré les 
assurances données à la Cham- 
bre par le ministre de l'Inté. 
rieur, la police se montre im- 
puissante à défendre partout 
efficacement l'ordre, Elle in- 
tervient tard, Les cadres sem- 
blent parfois gênés par des ré. 
flexes d'inhibition, Les jour. 
naux parlent d'un ‘vide de 

ouvoir”, L'Italie n'a plus à 
a tête de son gouvernement 
un homme de l'envergure mo- 
rale d'un Alcide de Gaspéri, 
ni, À la tête du ministère de 
l'Intérieur, un chef de la taille 
de M. Mario Scelba. 


Les tractations entre les huit 
courants de la démocratie chré- 
tienne continuent, comme se 
poursuivent les tentatives de 
médiation en vue de la recons- 
titution de la coalition des qua- 
tre partis de centre gauche, À 
vrai dire, il est difficile, sinon 
Impossible, même pour des Ita- 
liens, de saisir le langage fu- 
meux de la plupart des hom- 
mes politiques, C'est souvent 
un verbiage d'intellectuels qui 
semble étranger aux soucis du 
menu peuple, 


Un rédacteur du Corrlere 
Della Sera, ancien correspon- 
dant de guerre, avoua qu'il lui 
était plus facile jadis de suivre 
une grande bataille sur le front 
que de voir clair aujourd'hui 


dans les luttes et les intrigues 
au sein de la démocratie chré- 
tienne, 

L'élection du nouveau secré- 
taire polurise actuellement l'at- 
tention, On parle de la candi- 
dature de M, Forlani, homme 
de confiance de M, Fanfani, 
comme on parle aussi de la 
candidature de M. Taviani, qui 
a déjà rempli cette charge, 
leader lui-même d'un des huit 
groupes de la démocratie chré:- 
tienne, 

Entre-temps se poursuivent 
les tractations en vue du re- 
nouvellement de plusieurs con- 
trats de travail, Les positions 
dre cà et là se durcir, 

. Colombo, ministre du Tré- 
sor, a mis les syndicats en gar- 
de contre les périls d'une haus- 
se du coût de la vie, suite iné. 
vitable d'une augmentation ex: 
cessive des salaires, Le minis- 
tre du Travail, M. Donat-Catin, 
de l'aile gauche de la démocra- 
tie chrétienne, estime, lui, qu'u- 


par Georges Huber 


ne hausse des salaires entra. 
nera une augmentation de la 
demande sur le marché inté- 
rieur et par là même un déve- 
loppement de la production qui 
tournera à l'avantage de tous. 
I est curieux de constater 
qu dans les controverses po- 
litiques et sociales actuelles, 
peu d'observateurs dénoncent 
un grave obstacle au progrès 
social: le coût excessif de l'ad- 
ministration publique en géné: 
ral, Ce coût excessif pèse lour- 
dement sur la production, Il 
tient aux méthodes surannées 
de travail, à la pléthore du per. 
sonnel et, à ce gaspillage du 
denier public et à cette corrup- 
tion dont M, Pietro Nenni, 
alors vice-président du Conseil, 
déclarait qu'ils appelaient ‘le 
bistouri d'un grand chirurgien 
de la politique”, Tout cela dé- 
savantage l'économie italienne 
au regard d'une certaine con- 
currence étrangère, 
(Copyright B.I.P,) 


La Cour suprême des USA juge 
la ségrégation scolaire illégale 


La Cour suprême des Etats. 
Unis a décrété récemment que 
la ségrégation raciale devait 
être supprimée dans toutes les 
écoles publiques du Missis- 
sippi, 


A l'unanimité, les juges de 
la plus haute instance judicial- 
re américaine ont déclaré que 
l'existence d'écoles pratiquant 
encore la ségrégation ‘n'est 
plus permise aux termes de la 
Constitution”, En se 
la Cour suprême donne l'ordre 
à toutes les commissions gco- 
laires locales de “mettre fin 
immédiatement au système des 
écoles séparées et de mettre 
sur pied un système d'écoles 
uniques”, 

Cette décision porte un cou 
aux instructions données ré. 
cemment par le gouvernement 
fédéral conseillant aux autori 
tés locales du Mississippi de 
FERMES l'intégration par pa: 
lers, Elle annule notamment 
une décision d'un tribunal de 
la Nouvelle-Orléans qui avait 


décidé de remettre au premier 
décembre la déségrégation et 
donne l'ordre à ce même tri- 
bunal de proclamer dans cha- 
cun des districts du Mississippi 
le principe de l'école unique au 
nom duquel ‘personne ne peut 
être excus d'un établissement 


s'écrire l'expression 
“De but en blanc”? 


Le mot “but” devrait s'écri. 
re b, u, deux t, e, Pourquoi? 
Parce que, en langage militai. 
re, “tirer de butte en blanc” 
c'était tirer cape la butte 
dans le blanc de la cible, Ce 
genre de tir n'exigeant aucune 
mise au point, on a employé 
au figuré cette locution pour 
dire sans préparation, (Infor- 
mation Larousse) 


par Jean-Pierre Brûlé 


1961 à 1963 par Pékin avec 
tous ses voisins (sauf l'Inde 
et l'URSS), La Chine exprime 
donc une position symbolique, 
plus psychologique que reven- 
dicatrice: les signataires d'au- 
jourd'hui doivent faire amende 
honorable et reconnaître offl- 
ciellement le caractère colonia- 
liste et impérialiste des traités 
ainsi abrogés, 


Le noeud de la querellet 
une contradiction 


Or, le noeud de la querelle 
frontalière sino-soviétique se 
trouve dans cette contradic- 
tion: les Chinois veulent un 
nouveau traité que les So- 
viétiques refusent de signer, 
Les uns e les autres dispo: 
sant d'un copieux arsenal de 
moyens tout au long d'une În- 
terminable frontière de quel- 
que 10,000 km, les incidents 
sont fréquents, 

Or donc, depuis l'entrevue 
de Pékin le 11 septembre entre 
Chou et Kossyguine, le climat 
des relations sino-soviétiques 
s'est modifié et même sensl- 
blement, Ainsi, dans les dis 
cours prononcés lors des cé- 
rémonies du vingtième annl- 
versaire de la proclamation de 
la République populaire, le 
maréchal Lin Piao et Chou En: 
Laï, de même que les édito- 
rialistes des trois grands jour: 
naux de Pékin (Quotidien du 
Peuple, Drapeau Rouge, Quo- 
tidien de l'Armée) continuent, 
certes, de dénoncer le ‘“révli: 
sionnisme”, mais ils le quali- 
fient maintenant de ‘“moder. 
ne et non plus de soviétique, 
Une nuance! 

De même, dans le dessein 
sans doute de ne pas effrayer 
l'opinion internationale avec 
ses deux explosions nucléaires 
du 23 et du 29 septembre (réa- 
lisées dans une large mesure 
râce à l'aide technique de 
‘Allemagne Fédérale), Pékin 
les a annoncées avec une dis- 
crétion inhabituelle: plus de 
première page dans les jour- 
naux, plus de réjouissances 
populaires: la nouvelle est pas- 
sée en deuxième page. 


Un règlement d'ensemble 


Du côté du Kremlin, les So- 
viétiques paraissent mainte- 
nant enclins à ce qu'ils nom- 
ment un “règlement d'ensem- 
ble”, alors que, jusqu'ici ils 
n'entendaient accepter qu'un 
accord sur les seuls points li. 
tigieux: tel fut encore le cas, 
en juillet, avec la signature du 
protocole de Khabarovsk. Ce 
règlement d'ensemble équivaut 
à un traité nouveau annulant 
les ‘traités inégaux" tout en 
confirmant les frontières ac- 
tuelles, 

Moscou se prépare done À 
la discussion, puis à la négo- 
ciation sur le contentieux fron- 
talier, C'est V, V. Kouznetsov, 
ancien ambassadeur à Pékin et 
actuel premier vice-ministre 
des Affaires étrangères sovié- 
tiques hr va la mener, assisté 
du général Zyrlakov, du KGB, 
Sécurité nationale (dont dé- 
pendent, en URSS, les gardes- 
frontières), 

Point n'est besoin d'être 
grand clerc pour comprendre 
que le Kremlin, assuré main- 
tenant d'une réduction de ten- 
sion à la frontière sino-sovié. 
tique ne va pas risquer de 
s'aliéner de nouveau les Chi- 
nois en traitant simultanément 
avec les Américains: dans ces 
conditions, les discussions 
Washington-Moscou sur la ll 
mitation des armes stratégi 
er ne sont pas près d'aboue 
r, 


SI donc, avec le nouveau cell. 
mat entre Moscou et Pékin un 
pas important est franchi, il 
est toutefois prudent de n'en 
pas attendre une détente im 
médiate, L'on pourra seule. 
ment en apprécier le degré si 
les ambassadeurs à Moscou et 
Pékin retournent à leur poste 
et surtout si, le 22 avril 1970, 
une délégation chinoise de 
haut rang assiste à Moscou 
aux fêtes solennelles du cen- 
tenaire de la naissance de Lé- 
nine, 

Et alors sera exaucé le voeu 
que Kossyguine formulait au 


ébut de cette année (Pravda, 


5 janvier 1969): “Nous some 
mes tous certains que tôt ou 
tard, l'amitié sino: soviétique 
triomphera”, Tel x d'ailleurs 
toujours été notre avis, .., 
mais quand Mao aura disparu, 
(Copyright B.I.P.) 


Saint-Boniface, le 12 novembre 1969 


Couiti À 


Q. — Pourriez-vous me dire si l'assurance-santé paie- 
rait les frais d’une opération esthétique du nez? J'ai une 
amie dont le visage est enlaidi par un affreux nez et qui 
en fait presque une maladie, Comment pourrait-elle se 
renseigner? Merci, — Amie de G. 

R. — Votre amie devrait consulter son médecin de fa. 
mille d'abord et discuter de son cas avec lui, Il pourra, s'il 
y a lieu, lui recommander un expert en chirurgie plastique 
et pourra aussi, selon les circonstances, se renseigner ou la 
recommander auprès de l'assurance-santé, En général, ce- 
pendant, pour une intervention d'ordre purement esthétique 
(qui coûte très chers d'ailleurs), c'est le patient qui paie les 


frais, 
# 


Le 


Q. — J'ai dix-sept ans et suis en douzième année. Je 
réussi assez bien dans mes examens écrits, mais lorsqu'on 
nous fait passer des tests oraux, je bafouille et j'ai des 
blancs de mémoire. J'ai l'air d'un idiot, Croyez-vous que 
je devrais consulter un psychiatre? Merci, — Pierre. 

R, — Je né crois pas que vous ayiez vraiment besoin 

des soins d'un psychiatre, mais consultez votre propre mé- 
decin, il saura vous conseiller, Les symptômes que vous 
décrivez n'ont rien d'anormal chez une personne de votre 
Age. Tous les élèves du monde, ou presque, éprouvent les 
mêmes réactions, Même certains adultes souffrent de cette 
maladie, Ne pourriez-vous pas demander à quelqu'un à la 
maison, votre père, votre mère, un frère, une soeur, de vous 
questionner avant ces tests, ou même plus fréquemment afin 
de vous habituer à vous exprimer oralement? C'est un ex- 
cellent remède, vous savez. Essayez-le et bonne chance, 


# 


LA 


Q. — J'avais depuis plus de trois ans deux excellentes 
amles, Je m'emporte assez facilement et je leur ai fait une 
de ces scènes! Malheureusement, je suis assez orgueilleuse 
et je ne peux me résoudre à leur faire des excuses. Elles 
me manquent beaucoup et je me demande si elles me re- 


viendront, Un conseil. — Qui marche seule. 
R. — Au lieu de marcher seule, marchez plutôt sur votre 


orgueil et faites vos excuses à vos amles au plus tôt, Ce 
coup de coeur difficile vous aidera peut-être à commencer 
à dompter votre caractère, Les emportements et les scènes 
ne servent à rien, Vous ne me dites pas votre Âge, mais j’es- 
père que votre caractère n'est pas trop fixé et que vous 
puissiez le refaire sans grand peine. 


# 


À 


Q. — En deuil de mon mari depuis trois mois, je pré- 
pare en ce moment le mariage de deux de mes enfants. 
Ce sera un mariage double et je voudrais bien faire les 
choses, Mes enfants ne désirent pas de grand falbala ni 
danse, Que me conseillez-vous comme toilette pour cette 
occasion? Je suis dans la cinquantaine et assez grande, 
J'habille 16 ans. Merci. — Veuve, 


R, — Un costume ou un ensemble en tricot de soie de 
la teinte qui vous convient le mieux avec chapeau et acces- 
soires assortis vous irait bien, il me semble, et pourrait ser- 
vir plus tard. Si vous choisissez une teinte assez pâle, cette 
toilette pourrait vous servir à toutes les saisons de l'année, 
Le choix en est assez varié que je suis certaine que vous 
trouverez quelque chose de très élégant, 


Bijoux et bibelots 


IN 


Si vous utilisez une minute. 
tie de cuisine pour vous signa- 
ler que les oeufs sont juste 
assez cuits, peut-être n'avez- 
vous pas songé à vous en ser- 
vir comme aide-mémoire, dans 
de nombreuses occasions, Vo- 
tre minuterie vous signalera, 
par exemple, que les enfants 
doivent rentrer faire leurs de- 
voirs, que le gazon a été assez 
arrosé, que la laveuse a ter- 
miné son travail (quand l'ap- 
pareil est dans la cave et que 
vous faites les chambres au 
deuxième étage), etc, 

+ % + 

Ce brave gars est allé con- 
sulter son médecin, 

— Docteur, je voudrais vi. 
vre longtemps. Est-ce qu'il y 
a un moyen pour devenir cen- 
tenaire .,. ou presque? 

— Ne fumez pas, ne buvez 
pas, mangez modérément, 

— Et vous croyez que ce se- 
ra suffisant pour que je de- 


vienne si vieux? 


— Je ne saurais vous l'af. 
firmer, Mais je peux vous ns- 
surer que la vie vous paraîtra 
très longue, 

+ + 

Lorsque vous repassez du 
tissu amidonné, vous éviterez 
que le fer n'accroche si vous 
saupoudrez la semelle de sel 
fin, Essuyez ensuite avec un 
chiffon propre, Vous pouvez 
aussi passer le fer sur deux 
ou trois épaisseurs de papier 
ciré, 

+ # + 

— Le monde est à la fois 
un grand tentateur et un aus- 
tère moraliste: il veut qu'on 
se donne à lui et il méprise 
ceux qui se donnent: de plus, 
il leur prend leur vertu et leur 
reproche de l'avoir perdue, 

(V, Cherbuliez) 
+ # + 

J'ai la longueur d'un pled, 
J'en al la largeur, et pourtant 
je ne suis pas carré, Qui suis: 
Je? 

Une chaussure, 

n A A 

Les parents doivent appren- 
dre aux garçons à ne pas con- 
sidérer le travail de la maison 
comme inférieur et réservé À 
l'épouse, Il est important de 


les habituer À participer aux 


Coffret 


Posette 


LOUISE 


de 


travaux du foyer, en même 
temps que leurs soeurs, 
+ À + 

— Comment, Bob, te voilà 
encore le dernier! 

— Ecoutez, mon papa chéri, 
Vous comprenez blen que tout 
le monde ne peut pas être pre- 
mier ni second; Il faut bien 
qu'il y en ait un qui soit le 
dernier, alors, je me suis dé- 
voué pour mes camarades, 

+ x + 

Si vous frottez vos bougies 
avec un morceau de savon hu- 
mide, vous obtiendrez une lu- 
mière plus éclatante? En plus, 
elles ne couleront ni ne fume- 
ront, Que de dégâts vous évi- 
terez... 

+ * + 

Vous avez plusieurs éponges 
usées, déchirées qui traînent 
un peu partout dans les armoi- 
res. Ne les jetez pas, elles peu- 
vent servir encore, Prenez un 
vieux bas de nylon et mettez-y 
tous ces morceaux d'éponge. 
Remplissez le bas à la moitié 
environ. Faites un noeud, Et 
voilà une nouvelle éponge dont 
la grandeur peut varier au gré 
de vos besoins et de votre fan- 
taisie, C'est très pratique pour 
laver les planchers! 


LA: LIBERTE ET. LE RATRIOTE 


En visitant les magasins: 
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Passé vingt ans, on risque d'y prendre un coup de vieux 


Pour un grand nombre de 
femmes, magasiner c'est péné- 
trer dans le ‘monde”, Un mon- 
de un peu spécial où règnent 
l'éphémère et l'irréel, Où les 
désirs s'aiguisent et l'envie 
s'exaspère, où rien n'est à la 
mesure du modeste porte-mon- 
naie d'une mère de famille 
moyenne, 

Dans ces châteaux-forts du 
“vrai, du bien, du beau” que 
sont les magasins, s'activent 
vendeurs et vendeuses, aux 
allures parfois déconcertantes, 
Monter à l'assaut de ces for- 
teresses un soir de ‘magasl. 
nage” c'est découvrir une nou 
velle psychologie régissant les 
rapports clients-vendeurs, C'est 
prendre conscience d'une nou- 
velle forme de “participation? 
entre la rue et le magasin, 

A la mode de nos mères 

Autrefois, y at-il de cela s1 
longtemps, on entrait dans un 
magasin en sachant bien ce 
qu'on voulait,,, et ce qu'on 
y trouverait! La vendeuse qui 
vous recevait avec toute la 
courtoisie et l'obséquiosité d'u- 
sage, connaissait ‘‘sa marchan- 
dise” et se mettait en quatre 
pour vous satisfaire. 

En général, les clients pou- 
vaient se fier aux conseils et 
jugements des vendeurs ou 
vendeuses: ceux-ci faisaient fi- 
gure, jusqu'à un certain point, 
de spécialistes, Dans certaines 
maisons de bon ton, on ne vous 
laissait jamais partir avec une 
robe ou um manteau qui ne 
vous convenait pas À merveil- 
le: il y allait de la renommée 
du magasin, 

Dans d'autres établisse- 
ments, au contraire, on ne 
vous laissait jamais partir sans 
que vous ayez acheté, La ven- 
deuse qui ne pouvait vous flé- 
chir, faisait appel au gérant 
qui, à son tour, venait vous 
faire son petit boniment, Si 
vous étiez inflexible, on en ap- 
pelait au ‘“‘boss” qui essayait 
sur vous les vertus persuasi- 
ves de sa prose (souvent petit 
nègre), Si vous aviez assez de 
culot pour vous récuser encore 
devant cet assaut d'arguments 
oratoires, on vous poursuivait 
jusqu'au seuil du magasin et 
même sur le trottoir, Un joli 
ballet qui plaisait autant aux 
vendeurs qu'aux clients... 

Fixer le prix d'un article, 
d'une robe par exemple, était 
aussi aléatoire que de sortir 
sans acheter, Il n'était pas tou- 
jours inscrit sur l'article et 
quand vous vous informiez du 
prix il n'était pas rare qu'on 
vous réponde: “Combien veux- 
tu payer?” (Le tutoiement 
était presque de règle dans 
certains cas), 

Une certaine chaleur... 

intéressée 

Puis, la vendeuse disparals- 
sait avec la robe: elle allait 
demander au ‘“‘hoss” ce qu'il 
pouvait faire pour “toi”, Après 
deux ou trois allers-retours, la 
robe avait enfin atteint le prix 
moyen qu'en demandaient les 
établissements concurrents. 
Mais le client avait l'impres- 
sion d'avoir fait une aubaine, 
ce qui était psychologique. 
ment très satisfaisant! 

C'était la bonne époque où 
le “client” avait toujours rai: 
son. Les égards qu'on lui ré- 
servait, l'insistance qu'on met- 
tait à le faire acheter mon: 
traient manifestement que le 
rôle de client n'était pas relé- 


nana manne ae 
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gué à celui d'intrus, comme 
cela semble être le cas main- 
tenant, 

Il existe encore, ici et là, de 
ces petits magasins qui ne crai- 
gnent pas d'attirer le client 
par des étalages à l'extérieur, 
Et des prix forts alléchants! 

Il faut un certain courage 
pour s'y arrêter, après avoir 
jeté un regard furtif tout au- 
tour de soi (pour voir si per- 
sone de notre connaissance ne 
nous observe), Avec un peu de 
chance on peut y trouver robe, 
manteau, chandail à très bas 
prix, 

Dans ces endroits, on vous 
donne encore du ‘ma chère, 
Et on a des arguments-chocs 
pour vendre la marchandise, 
Demandez-vous une gaine-cu- 
lotte; si le magasin n'en a pas, 
on vous réplique: “Ce n'est 
plus la mode, personne n'en 
porte plus!”. Mais on essalera 
de vous vendre un autre arti- 
cle dont vous n'avez pas be- 
soin: ‘J'en vends beaucoup, 
c'est la grande mode’, vous as- 
surera-t-on, 

Mais ce genre de magasin 
est en voie d'extinction, 

Des vendeurs? Pour qui? 

Car, partout, il y eut Ja ré. 
volution du libre-service, Parti 
de l'épicerie, il a gagné les 
pharmacies, les petits et grands 
magasins à rayons, et en gé- 
néral tous les établissements 
où il y a quelque chose à ven- 
dre, Partout où la consigne 
était autrefois: ‘Ne touchez 
pas”, la mode est maintenant 
de palper, d'essayer, de fouil- 
ler, 

Aujourd'hui, il n'y a rien de 
plus irritant, pour un client 
dans un magasin, qu'une ven- 
deuse qui se précipite pour 
vous servir! Nous en sommes 
arrivés à ce paradoxe: qu'on 
nous laisse acheter en paix. Et 
les soirs de magasinage, c'est 
un beau carnage: les clientes 
au rayon des robes sont com- 
me une bande d'affamées dans 
une tale de bleuets! 

Au rayon des souliers, mal- 
heur au magasin qui n'étale- 
rait pas les mille paires de 
chaussures dont il dispose, Les 
clientes se déchaussent sans 
vergogne et glissent qui son 
gros pied dans un petit soulier, 
qui son petit pied dans un 
grand soulier, Jusqu'à ce que 
chaussures et pieds coïnci- 
dent... 

Aussi, vendeurs et vendeu- 
ses ont donc changé de fonc- 
tion. Plutôt que d'être là pour 
servir le client, ils semblent 
s'être changés en figurants. 
Gentils, arrogants ou désin- 
voltes selon les heures et les 
établissements, Et si, parfois, 
ils condescendent à vous ‘“ser- 
vir” (il faut que vous insistiez 
vraiment), c'est dans une par- 
faite ignorance de leur ‘mar 
chandise” et de leur “stock”, 

Essayez-vous une robe qui 
vous “pète” sur le dos, la gen- 
tille minette vous dira qu'elle 
vous amincit! Au contraire, 
flotte-t<elle de partout, vous 
vous laisserez dire que c'est 
justement la nouvelle ligne, 
Tous les tissus un peu mous- 
seux sont de la laine (quand 
ça sent le synthétique à plein 
nez), ou encore ils sont tous 
lavables (quand l'étiquette dit 
expressément le contraire), En 
somme, si vous insistez pour 
obtenir un renseignement, on 
vous répond ce que vous aime- 


xreene-Kaine, championne canadienne de ski, qui 


attendait un enfant pour le mois de janvier, a appris dernière- 


ment, de son médecin, 
Ce dernier lui a auss 


u'elle donnerait naissance à des jumeaux. 
conseillé d'annuler tous ses prochains 


engagements et de se mettre au repos dès maintenant, On ln 
voit ci-dessus avec son mari, AI Raïne, premier instructeur de 


l'équipe nationale de ski du Canada, (Photo TTS) 


Les dix commandements pour 


la prévention de l'alcoolisme 


1) Ne prenez jamais un ver. 
re si vous en éprouvez 
l'urgent besoin, 


Buvez très lentement et 
espacez vos verres: le se- 
cond, une demi-heure après 
le premier; le troisième, 
une heure après le secod; 
le quatrième, à vos ris. 
ques et périls, Il est tou- 
jours préférable de s'arrê- 
ter au troisième, 


2 


— 


3 


Mettez beaucoup d'eau 
dans vos boissons, Pas 
d'alcool pur, même avec 
de la glace, 

Notez fidèlement la quan- 
tité d'alcool que vous ab- 
sorbez, Ne buvez pas tous 
les jours, 


5) Ne cachez jamais la quan- 


4 


tité d'alcool que vous ab- 
sorbez, Exagérez-la plutôt, 
Si vous dites boire le dou- 
ble de ce que vous croyez 
boire réellement, vous se- 
rez probablement à peu 
près dans le vrai, 

6) Ne buvez jamais à jeun, 

7) Cessez de boire “par habi- 
tude”, Remplacez l'alcool 
par une autre boisson: une 
tasse de thé fort et chaud 
avant le diner, un bol de 
bouillon avant le déjeuner 
au lieu d'un cocktail, Celui 
qui recourt à ces succéda: 
nés s'en trouvera mieux, 
sera de meilleure compa- 
gnie et passera des soi. 
rées plus agréables, L'usa- 
ge de quelques-unes de ces 
boissons de remplacement 


coupera court à l'habitude 

de l'alcool. 
8) Quand vous êtes fatigué 
ou énervé, prenez un bain 
chaud, suivi d'une’ douche 
froide, 
Si vous êtes dans un état 
déficient, physiquement ou 
moralement, n'essayez pas 
d'en sortir en buvant, 
Et surtout, ne prenez ja- 
mais un verre le matin 
pour dissiper les effets de 
vos excès de la veille, 

L'adage ‘Mieux vaut préve- 
nir que guérir” est toujours 
vrai surtout dans les questions 
d'alcoolisme, Si vous voulez 
boire, c'est votre affaire bien 
sûr, mais n'oubliez pas qu'il 
est souvent préférable da vous 
abstenir, 


9 


10 


riez le plus entendre, 

Dans certains établisse. 
ments, il faut une bonne dose 
de courage ou d'inconscience 
pour oser y pénétrer si l'on 
n'a plus l'Age Doré (20 ans 
comme vous savez!), Vendeurs 
et vendeuses portant foulards 
et casquettes se dandinent 
dans l'assistance au rythme du 
dernier Charlebois, tout en ap: 
portant d'un air suprèmement 
désintéressé la chaussure ou 
le sac que vous réclamez de: 
puis. quinze minutes, Ceux:là 
prennent au sérieux leur rôle 
de figurants-vendeurs, 

Ailleurs, dans les ‘“houti. 
ques” de mode, Ils porteront 
avec aisance et désinvolture 
les vêtements coûteux et les 
gadgets -mode qui vous font 
tant envie, Ils ont, est-il besoin 
de le souligner, le sens inné 
de la mode qui leur convient, 
Mais de là à guider le client... 
La poitrine étriquée et la fes: 
se saillante de votre mari dans 
un costume d'essayage vous 
fait pouffer de rire, mais le 
minet-vendeur vous répond im: 
perturbable que ‘c'est la mo: 
de!”, 

Et les gros? 
Et les moins jeunes? 

D'ailleurs, si vous n'habillez 
une taille sept ou neuf, il faut 
renoncer À toute tentative d'é. 
légance-mode, Plus grande est 
la taille que vous habillez, plus 
les couleurs seront barbares, 
les coupes démodées ou absur- 
dement compliquées, La petite 
robe classique, pas trop chère 
est réservée aux tailles junior, 
Chez les hommes, il en est de 
même. Les pantalons collant 
au corps et les vestes cintrées 
sont d'un ridicule achevé sur 
un homme un peu lourd, I] lui 
reste toujours la solution de le 
faire faire sur mesure... à des 
prix... moins alléchants, 

Contrairement à l'ancienne 
pratique, les prix sont mainte. 
nant fermement établis d'avan- 
ce, Plus question de discuter, 
Mais par contre, les magasins 
offrent presque continuelle. 
ment des soldes, Le tailleur 
que vous avez acheté 100, 
vous le retrouvez en vente le 
lendemain à moitié prix. Grâ- 
ce à ces ‘ventes, les magasins 
peuvent pour ainsi dire mani: 
puler leur clientèle, mobiliser 
au moment choisi son argent 
et son énergie. 

Mais est-ce À cause de l'ex: 
traordinaire abondance de mar: 
chandises dont regorgent les 
magasins, ou de l'euphorie mo: 
nétaire de notre époque, qu'on 
ne regarde pas à la dépense? 
Au rayon des fourrures d'un 
grand magasin, vous louchez 
vers un modèle particulière- 
ment tentateur, Vous touchez, 
palpez, essayez, Mais à la jeu- 


ne vendeuse qui s'avance vous 
dites, pleine de sens pratique: 
“Oh! ce n'est que du lapin, ça 
ne durera pas”, Admirez la ré. 
ponse: ‘A ce prix-là, vous le 
portez un an et vous le jetez!", 
Ce prix-là: $200, Suprôme dé- 
sintéressement. 
On prend 
un coup de vieux! 

Il est près de neuf heures 
et la soirée de magasinage bat 
son plein, J'ai l'impression d'a- 
voir soixante ans, Je frôle les 
murs et mon seul désir est de 
m'effacer: je ne suis pas à la 
mode, Je me fais l'effet d'être 
un phénomène réchappé d'un 
autre Âge, survivante d'une 
époque révolue, A la dérobée, 
je m'examine dans les vitri- 
nes: des souliers à la coiffure, 
je n'ai rien à la mode, Et ma 
longue soirée de magasinage 
ne m'a rien rapportée, Vite un 
dernier sursaut d'énergie, A- 
chèteral-je l'écharpe neuf-pieds 
ou le sac fourretout? En dé- 


La congélation de la viande 
dans ün appareil domestique 
présente un certain nombre de 
difficultés, Pour pouvoir se 
conserver dans de parfaites 
conditions, elle devrait être 
“surgelée” ou “gelée à coeur” 
c'est-à-dire dans un laps de 
temps très count et à une tem: 
pérature d'au moins 30 degrés 
sous zéro (130° F), 


Ces conditions ne peuvent 
être réalisées dans un congé. 
lateur domestique dont la tem. 
pérature se maintient à zéro 
degré, Cette température est 
suffisante pour conserver; elle 
ne l'est pas pour congeler dans 
des conditions idéales, 


Si l'on doit absolument con. 
geler une grande quantité de 
viande à la maison, voici les 
conseils que donne l'Institut 
national des Viandes: 

— S'assurer que la viande 
est suffisamment froide avent 
d'être entreposée (la tempéra- 
ture du congélateur montera 
d'autant moins), 


— N'utiliser qu'un papier 
d'emballage vendu spéciale. 
ment pour la congélation, Le 
papier ciré et les différentes 
pellicules d'empaquetage n'ont 
pas toutes les propriétés néces- 
saires à la conservation des 
aliments congelés, Certains se 
coupent sous l'action du froid, 
d'autres n'isolent pas suffi 
samment et dans l’un ou l'au- 
tre cas causent des pertes par 
déshydratation ou par ‘“bhrûlu- 
res’. La saveur, la couleur et 


sespoir de cause, c'est une pat: 
re de chaussures qui aura mes 
préférences, Ils sont ‘très mo: 
de”, de toute évidence, 

Mais quand je sors de la 
boutique avec ces machins aux 
pieds, je n'ai pas cette impres- 
sion d'être “in” que j'atten- 
dais, Il me faudrait en plus le 
pantalon flottant, la casquette 
agressive, les chaînes dansan- 
tes, les faux-cils langoureux, 
la redingote longue, etc, C'est 
maintenant solxante-quinze ans 
que j'ai! 

Décidément, magasiner c'est 
pénétrer dans un monde étran- 
ge, Un monde fait à la mesure 
de l'Age Doré, Y promener nos 
trente ans exigeants et ration- 
nels, qui compte ses sous et 
pense pratique, c'est faire fi: 
gure de provinciales... jus- 
qu'à ce qu'on ait appris, à son 
tour, la nouvelle règle du jeu, 
Et acquis l'indispensable pano- 
plie à la mode de nos rues, 

Mariane Favreau 


Si vous congelez de 
la viande, 


attention! 


la qualité des viandes s'en 
trouvent affectées. 

— Ne congeler la viande 
que par petites quantités en 
s'assurant qu'une circulation 
d'air se fait entre les paquets. 

— Placer les paquets le long 
des parois où la température 
est en général plus basse, 

— Ne jamais congeler, à la 
fois, plus de 35 livres de vian- 
de fraîche dans un congélateur 
de 15 pieds cubes; 55 livres 
dans un congélateur de 18 
pieds cubes; 70 livres dans un 
congélateur de 22 pieds cubes 
et 85 livres dans un congéla: 
teur de 26 pieds cubes, 


Mariée de juin 


Wa rie ÿ e 
décembre 


Le mois n'importe pas si 
vous retenez nos services 
maintenant pour le jour 
du mariage, 

Profitez d'une réduction 
de 10% et d'un cadeau. 
Hâtez - vous, cette offre 
sera bientôt retirée. 

STUDIOS 


Gauthier - Mercury 


183, rue Marion, St-Boniface 6 
TELEPHONE: 247-2652 
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Fouilleton de ‘La Liberté et Le Patriote ‘* 


La Méprise 


PAR EDOUARD DE KEYZER 


Reproduite avec l'autorisation de la Société des Gens de Lettres 
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NUMERO ? 


Elle parut sur le point de dire quelque chose, 
réferma les lèvres, eut un tout petit hausse- 
ment d’épaules, comme si elle venait de cher. 
cher et ne trouvait pas, 


— Rappelez-vous! s'écriait.il, Hector Quéloy! 
Ne jouez pas l’ignorante, Dois-je vous rappeler 
le concours hippique de Paris? ,,, Un cham- 
pionnat de patinage amateur. Voici deux ans 
que je me trouve sur votre chemin! L'an passé, 
vous m'avez défié au slalom! Megève!,,, Un 

eu plus tard, je vous ai admirée quand vous 
aisiez du ski nautique, Vous y étiez mer- 
veilleuse . .. Nous avons dansé trois fois à un 

ala de Cannes . .. Et je vous retrouve ,,, A 

runnen, comme tout le monde! ,,, Mais plus 
gracieuse, plus jolie, plus chic que le reste des 
estivantes, Qui pourrait lutter avec vous? ,., 

La jeune fille avait pris une décision, 

— Nous avons fait tout cela? émit-elle en 
simulant la surprise, 

Il retrouvait la voix pure, dont le timbre lui 
sembla un peu moins haut, Comme on change 
en un an! 

— Je Vous en prie, Mademoiselle, venez 
vous asseoir, J'aperçois deux fauteuils qu'aban- 
donnent des Anglais doués d'une prescience 
admirable, 

— Vous êtes aux Quatre Cantons? ques: 
tionna-t-elle, 

— Avec ma mère, Vacances tranquilles, Je 
récupère avant de terminer les Sciences PO, Je 
me destine à la Carrière, ajoutat-il avec un 
rien de fatuité. 

N'était.il pas à l'âge où l'on croit encore que 
ces mots impressionnent ? 

— Venez, je vous en prle, Nous remuerons 
des souvenirs, comme les vieilles gens. 

I riait, montrant sa belle denture, Elle le 
suivit sans répondre, s'installa, refusa le drink 
qu'il proposait, dit alors: 

— Ainsi, vous m'aviez reconnue, 

— Qui pourrait oublier Gaétane de Ville. 
masse ? 

Les deux fauteuils se trouvaient contre la 
balustrade. L'eau clapotait gentiment, en sou- 
venir du dernier vapeur, Arrivant de Fluelen, 
un autre glissait sur le miroir déjà bleuté, fl 
apportait sa fournée du Gothard, de Lugano, 

C'est beau, ici, prononçat-elle, pensive, 

Il l'avait regardée, Pétudiant avec attention, 
découvrant ce qu'une année avait légèrement 
modifié dans sa physionomie. 

Elle admirait le paysage, un des plus har: 
monieux de la Suisse, où les plans de forêts 
et les rocs surgis de l'eau restaient nimbés 
d'une brume lumineuse! 

— Je verrais très bien tout cela dans un 
décor wagnérien, pensa-telle tout haut, 

Etait-elle devenue romantique, par hasard? 

Pas fiancée? demanda:til avec un peu 
de sécheresse, 

— Mais non!,., Je n'ai que vingt et un 
ans.,, Ma majorité... 

— Personne dans un recoin privilégié du 
coeur ? 

— Certainement pas, 

— Quelle chance! s'écria:t-il, Si vous m'aviez 
dit que vous aimiez, que la place était retenue, 


fe me levais, Je saluais et je vous demandais 
pardon Se vous avoir dérangée, peut-être mise 
en retard, 


Elle attacha de nouveau son regard À la rive 
opposée, et il pouvait observer à l'aise cette 
compagne inespérée, Tout de même, ces douze 
mois l'avaient changée assez profondément, 
Pas dans les traits, qui restaient les mêmes, 
sauf rad un ovale un peu plus arrondi, 
mais les yeux bleu pervenche contenaient des 
choses qu'il n'y avait jamais découvertes, Et 
Dieu sait pourtant s'il l'avait admirée! 

Tournez-vous vers mol, voulez-vous? de- 
manda-til, Vous avez toute la journée pour 
contempler Seelisberg et la célèbre maison de 
Treib, Tandis que tout à l'heure, vous partirez, 

Elle lui fit face, se laissa aller en arrière 
dans le fauteuil. 

- C'est votre regard... le regard assez 
froid, décevant, sceptique (j'allais dire cynique) 
de Gaétane de Villemasse, Toujours aussi beau, 
Plus beau... Mais plus doux... Attendez... 
Il contient maintenant quelque chose de pré. 
cieux... Primesautier? ,., Plus jeune que l'an 
passé? Peut-être, Il inspire plus de confiance, 

Une lueur mutine, amusée, passa dans les 
prunelles, 

- Ils me donnent le courage de parler, vos 
yeux actuels, Savez-vous? (Oui! Vous le savez!) 
La dernière fois que j'ai eu l'occasion de vous 
rencontrer, j'étais fou de vous. 

-—— Pas possible! fitelle avec un petit rire, 

— Abetinen fou, Au point que ma mère 
s'exclamait: "Toi, avec ta Gaétane!"”, Mais vous 
étiez si entourée, si adulée .,, Vous receviez les 
hommages comme un dû soldé par des débi- 
teurs à qui l'on dit du bout des lèvres: “Dépo- 
sez ça là, Au revoir," 

Je ne me croyais pas si odieuse, 

Vous étiez admirablement jolie, désira. 
“ble; on aurait tout supporté, tout oublié ,,, Oui, 
J'étais absolument fou! 

Il s'arrêta court, reprit, comme s'il se réveil. 
lait à la réalité: 

Où étesvous descendue? Grand hôtel? 
Villa? Etes-vous seule? 

— Mais non... Des amis... 

…— Et parmi eux 

…— Personne, dans le sens que vous crovez, ,« 
Des amis très gentils, 

Pourraije aller vous voir? 

Elle parut Indécise: 

… Je ne suis pas À Brunnen, dit-elle, 

— Vous y venez dans votre voiture? 

…— Je ne l'ai pas amenée, On me conduit, 

… ‘Tous les jours? 

— Si je veux, 

…— Puis-je vous inviter à déjeuner aux “Qua- 
tre Cantons"? Je vous présenterai à maman, 

— Qui me fera un accueil de belle-mère, 

Mais non! Vous verrez, c'est un amour... 
Ou bien préférez:vous que nous nous prome- 
nions ? 

Elle se tut quelques instants, 

— 1] y a si longtemps que nous ne nous 
étions pas trouvés ensemble, répondit-lle en- 
fin.., Je ne vous reconnaissals même pas, Vral 
ment, je ne vols pas... 


(à suivre) 
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Choque insertion 


#1 VOUS DESIREZ la meilleure 
musique moderne ou du bon 
vieux temps, pour Mal 

appelez Jos, 

son orchestre À 334- 

22-071 TT, 


réceptions, etc, 


Legal et 
27, 


HOMME A SA RETRAITE en très 
bonne santé désire maison de 
pension dans songe ou Nore 

, Composer: . . 
Lt * 26-110-T,F, 


A VENDRE — Deux lots au cime= 
tière Green Acres, Composer 233- 
6419, 3-750-L,F, 


VENTE PRIVEE — Commerce de 
peinture et de quincaillerie, bien 
situé à St-Boniface, Accessoires: 
#2,000, Accepterait propriste ou 
première hypothèque, Pour plus 
de détails, appeler propriétaire à 
233-4019 après 6 h. 30-147-T,F, 


A VENDRE — Dans village de No 
tre-Dame - de - Lourdes, Nouvelle 
maison: 5 ans, 2 chambres à cou 
cher, S'adresser à Léon Pantel, 
Cypress River, où à Mme Alain 
Durand, Notre-Dame-de-Lourdes, 
Man, 31-151-32P, 


A VENDRE ou A ECHANGER 


sur maison: 3 ou 4 chambres 
à coucher, Cadillac décapota- 
ble ‘66; bateau de 14 pieds avec 
moteur 25 C,V, et remorque; 
idéale 
pour 4 personnes, Echangerait 
aussi pour lot ou terrain dans 
Métro, S'adresser , À, 
Lambert, 257, Speers Rond, St- 
Boniface, Téléphone: ALpine 
3-5637, 30-144-32C, 


roulotte de 12 pieds, 


A VENDRE 


Auto-neige ‘Ski-Whiz”, Massey- 
Ferguson, Modèle 1968, 23 C.V, 
Prix régulier: $1,150, Prix spé- 
cial: $850,00, Brodeur Frères, St- 
Adolphe, Bureau 883-2303; rési- 
dence 883-2356, 30-149-T,F, 


KLEM'8 CATERING 
Mariages, banquets, fins de se- 
maine, Servons repas chauds 
avec holopchis, One AUS se- 

ine, Composer = ‘ 
pr j 18-414-TF, 


Pas de cheveux gris ... 
Si vous faites usage du mer- 
veilleux produit JAMAIS GRIS 
Écrivez pour dépliants gratuits 
C. C. Jamieson 


Boite postale 22, Transcona, Man. 
Téléphone: 222-4492 


PIANOS et ORGUES A VENDRE 


Agent exclusif pour pianos Heintz- 
man et Sherlock-Manning et orgues 
Hammond, Voyez notre représen- 
tant français, M. Jean Carignan 


J, J, H, McLean Co. Ltd. 


Angle Graham et Edmonton 
Winnipeg — Tél: 942-4231 
Affilié à la Procure Générale 


GUERTIN Frères 
MARCHANDS DE PEINTURE 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 


270, av. Assiniboine, Wpg 
Téléphone: 947-0491 


St. Boniface ‘ESSO" 
Provencher et Taché 

Téléphone: 233-4654 
Norbert Tétrault, prop. 


Mise au point des moteurs 
Assortiment complet 
de produits Atlas 


Ouvert tous les jours de la 
semaine de 7 h a.m, à 11 h pm. 


vs, 6 
PHARMACY 


243, rue Marion, Norwood 


A l'angle de la rue Traverse 
à mi-chemin entre les rues 


Taché et Des Meurons 
Téléphone: 247-3533 


Nous livrons à domicile 


AL URL UR JS CAL OH M CNT CT A TT 


ontre 9 h, du matin et midi, eu antre 2 h, at 4 h, de l'après-midi 
Heure tinele: mardi midi 
. 


Pour vos petites annonces, signalez: 775-8441 
\ \ | 


(12 
Minimum, 50,50, Pan 0 
Ajouter 25e oi l'annonce doit êtra placée dons M 
un cadre où ai l'on désire un numére de boite, 


A VENDRE — St-Norbert, Nouvel= 
le maison: 3 chambres à coucher, 
Sur grand lot boisé, Armoires: 
acajou, Tapis mur à mur dans 
salon et salle à manger, $22,700, 
Offres considérées, Pour visiter, 
appeler E, Ball, 247-4338, ou Los 
ban Realty, 253-1946,  32-166-32C, 


A VENDRE — St-Vital, Bungalow: 
3 chambres à coucher, Cuisine 
genre Île, Tapis mur à mur dans 
salon, couloir, chambres à cou 
cher, Eclairage indirect dans oui« 
sine, Armoires de cuisine, comp= 
toirs et toutes les portes recou- 
verts de ‘Formica”, Salle de ré- 
création style anglais, plus salle 
de toilette, deux unités au sous- 
sol, Aubaine exceptionnel'e, Ap= 
eler Rita, 334-1834, ou Oliver, 

rown & Schrag, 253-1361, 
32-164-32C, 


A VENDRE — Ile-des-Chênes, Un 
mille au nord du village et seule- 
ment 20 minutes du centre de la 
ville, Ce tesrain de 2 acres et 
1 tiers, avec bungalow: 2 cham- 
bres à coucher, a plusieurs as 
pects attrayants, $12,000 seule 
ment, avec de #3,000 à $4,000 comp 
tant, Propriétaire porterait hypo- 
thèque à 9%, N'hésitez à appeler 
John Moss, à 589-5610, 

32-162-40, 

A VENDRE — 9172, rue Des Meu- 
rons, Ensemble de salle à man- 
ger: 2 buffets, table, 4 chaises 
ou individuellement, Table de sa- 
lon (pour coin) et porta DA GAGes 
d'auto, Meilleure offre, Tout doit 
partir, Composer: 247-9277, 

32-161-T,F, 


A LOUER — Lorette, Man, Logis: 
3 pièces nouvellement décoré, 
Entrée et salle de bains privées, 
Possession immédiate, Composer 
253-1834, 20-944-T,F, 


A LOUER — St-Boniface, Logis 
meublé, 2 pièces, Stationnement, 
Personnes qui travaillent ou 
âgées, Composer 233-6104, 

32-165-33C, 


A LOUER — Norwood, Logis: 4 
ièces, Poêle et réfrigérateur, 
ain privé, Couple tranquille, 
Composer 247-7628, 32-163-32C, 


GEORGE DEMARE AGENCIES 


A VENDRE 


St-Boniface Revenu 
Maison: brique, 12 pièces, fenêtres 
toutes-saisons, Gaz, Aussi maison: 
4 pièces à l'arrière, Le tout: 812,900, 
St, James #17,900 
Maison: stuc, 4 chambres À coucher 
ou 3 chambres à coucher et salle 
manger), Bon garage, Près écoles, 
Hypothèque: 7%, 
Norwood $17,500 
Pour une véritable aubaine, voyez 
cette maison: 4 chambres à cou- 
cher, 1 coin de l'autobus, 3 de l'éco- 


le, Fenêtres toutes-saisons, Chauf- 
fage: eau chaude, gaz, Belle salle 
de récréation, Garage double, 
Fort Garry Est de grande-route 
$12,500 seulement pour cette mai- 
son de 3 ou 4 chambres à coucher, 
Gaz, Soubassement complet, Grands 
salon et cuisine, 

St-Boniface Duplexe 
Complètement privés, un étage, 2 
chambres à coucher chaque unité, 
Gaz, Lot: 60, Considérerait échan- 
ges, 

Norwood $10,900 
Si vous êtes adroit et désirez une 
maison à bon marché, voyez cette 
maison d'un étage et demi. Lot boi- 
sé: 50"; 3 chambres à coucher, salle 
à manger et boudoir, 


GEORGE DEMARE 


247-7604 247-3079 
31-158-320, 


Si vous désirez vendre ou 
acheter une propriété, ou une 
évaluation, adressez-vous à: 


PIERRE PINAUD, 


représentant français de 
ALEXANDER AGENCIES, 
556, chemin Pembina, 
Winnipeg 9. 
284-5390 


269-1591 
30-148-LF, 


McKEAG HARRIS 
Realty Co. 


Achetons —— vendons = ou 
nous vendrons votre maison, 
Service rapide et efficace, 


Communiquez avec notre 
représentant français 


Georges Guertin 
Téléphones: 
774-2505 — le soir 774-6461 


Dasson Memorial 


Monuments ‘’Lonite'’ 
Ventes — Installation gratuite 
Rayon 60 milles de Winnipeg 


C.P, 144, Lorette, Man. 


Tél: 878-2931 


Entreprise Générale d'Electricité 


Fontaine & Compagnie 
165, boulevard Provencher, St-Boniface 
Téléphone: 233-7425 


1700, avenue Portage 
991, Ducharme 


GEORGES BOISJOLI, représentant de 


COOP Insurance Services 
Tél.: 888-7911 


Assurances: auto — feu — vie 


Eat Late & WU Ld 


ASSURANCES  IMMEUBLES -— HYPOTHEQUES 
ADMINISTRATIONS DE PROPRIETES 


100, édifice Paris — Téléphone: 943-5408 — Winnipeg 2 


JOS. PIERSON 


© Chevrolet © Nova © Chevelle 
© Oldsmobile © Cutlass 
© Monte-Carlo 
© Camions Chevrolet 
Bureau: 772-2431 — Résidence: 533-4018 


CARTER MOTORS LTD. 


Automobiles usagées ‘’garanties' 
de première condition 


Tél.: 269-2240 


Vendeur 
digne de 
confiance 


LA LIBERTE: ET: LE. PART OTT'É 


Le goutrernement fédéral... 


(Suite de la première page) 
D D D 


$2,000 par année, au total, 

e Tous les contribuables 
pourront déduire de leur reve: 
nu brut du travail un montant 
équivalent à 3 pour cent de 
celui-ci, jusqu'à concurrence 
de $150, pour frais profession. 
nels, 

e Tous les contribuables 
pourront désormais étaler 
leurs revenus sur plusieurs an- 
nées, lorsque ceux-ci varlent 
fortement, afin de payer moins 
d'impôt, 

e Les prestations d'assuran- 
ce chômage, les bourses d'étu- 
de, les subventions à la forma: 
tion professionnelle devront 
être inclues dans le revenu im: 
posable; mais les cotisations 
d'assurance chômage pourront 
en être déduites, 


e Le régime fiscal spécial 
des militaires sera aboli, 

eo Les sociétés anonymes 
dont les bénéfices sont infé- 
rieurs à 635,000 ne bénéficie: 
ront plus d'un taux d'impos!: 
tion plus faible; mais elles 
jouiront d'un statut fiscal dis: 
tinct, celui de la “corporation 
fermée”, dont les bénéfices se. 
ront imposés soit directement, 
au taux de 50 pour cent, soit 
après distribution aux action: 
naires, au taux s'appliquant au 
revenu de celui-ci, 


© Les détenteurs d'actions 
des ‘corporations ouvertes” 
obtiendront un crédit équiva- 
lant à la moitié de l'impôt de 
50 pour cent acquitté par cel. 
les-ci, 


ERNST, LIDDLE & WOLFE 
A vendre 


Winnipeg, Immeuble-appartements 
de 34 logis, Appeler C, T, Liddle, 
943-5408, 32-160-T,F, 


pee ea nn 


ARMAND AYOTTE REALTY 
ET ASSURANCE GENERALE LTER 
191, boulevard Dollard 


St-Boniface 
À VENDRE 


St-Boniface — Près église Ste-Fa- 
mille, Bungalow moderne: 3 
chambres à coucher, Grande cui= 
sine, Soubassement complet, 
Grand terrain, Garage double, 
$1,500 comptant, Balance à ter- 
mes, 

Parc Windsor — Grande maison 
moderne, 4 chambres à coucher, 
salle à manger, chambre supplé- 
mentaire au sous-sol, salle de 
récréation, 2 salles de bains. $10,= 
000 comptant, Balance à termes. 

St-Boniface Centre — Bungalow 
meublé: 5 pièces, 2 chambres à 
coucher, 2 plomberies. Garage, 
Possession immédiate, Prix: #12,- 

termes, 

St-Boniface — Magasin ‘Solo’, épi- 
cerie et viande, 3 propriétés sur 
même terrain, Chiffre d'affaires 
mensuel environ $19,000, Revenu 
mensuel (loyers): $240, Vendrait 
à termes très intéressants, 


APPELER 
À. Ayotte: 233-5845 
Larry Legros: 253-9312 
31-156-31C, 


Marché des bestiaux 


Rapport pour la semaine termi- 
née le 6 novembre 1969 fourni par 
le bureau du Ministère fédéral de 
l'Agriculture, Service des Marchés, 
Union Stock Yards, St-Boniface, 


Les arrivages 4,500 bovins, 2,800 
veaux, 6,200 porcs, 425 moutons et 
agneaux, (La semaine précédente: 
7,500 bovins, 3,200 veaux, 5,000 porcs, 
570 moutons et agneaux.) 


Bouvillons 


Choix (1,000 1b 827,00—27,60 
Bons 7 un 26,00—27 ,00 
Moyens us, 25,00—26,00 
Communs 23,00—25,00 
Génisses 
Choix 1 826,00—26,50 
Bonnes 25,00—26,00 
Moyennes 23,00—25,00 
Communes 20.00—23,00 
Vaches 
Bonnes #19,50—20,00 
Moyennes 18,50—19,50 
Sujets destinés à la 
charcuterie et à la 
mise en conserve 12,00-418,00 
Taureaux 
Bons mn @21,50-22,00 
Communs et gras , « 20,00—21,00 
Veaux 
Bons et choix … 1. #98,00—45,00 
Moyens 32,00—37,00 
Communs 20,00—31,00 
Porcs 
A ur porcs de 63415-93530 (895,25 


fermeture), Les i 
827,40—27,70. abc res 


Agneaux et moutons 
Agneaux bons $25,00—28,50 


@ Les frais de représenta- 
tion, les cotisations à des clubs 
sociaux et les frais de partici- 
pation à des congrès ne seront 
plus déductibles du revenu im: 
posable des sociétés, 

e Les entreprises minières 
et pétrolières continueront de 
bénéficier de privilèges fiscaux 
importants, Toutefois, l'exemp- 
tion de l'impôt sur les bénéfi- 
ces pendant les trois premières 
années de production commer- 
ciale sera remplacée par des 
dispositions s'assurant que ces 
entreprises récupéreront leur 
mise de fonds initiale, tandis 
que les allocations d'épuise- 
ment seront désormais accor. 
dées en fonction des frais d'ex- 
ploration et d'exploitation en. 
courus, 

© Le taux de la taxe de re: 
tenue fiscale sur les dividendes 
versés par des sociétés cana- 


diennes À leurs actionnaires 
étrangers sera porté de 15 à 25 
pour cent; mais ce taux pourra 
être ramené à 15 pour cent par 
ure convention bilatérale avec 
un autre pays, 

e Le gouvernement est dis: 
posé à percevoir les Impôts sur 
le revenu des particuliers et 
sur les bénéfices des sociétés 
imposés par les provinces, à 
condition que le taux de celui: 
ci soit exprimé en pourcentage 
de l'impôt fédéral, 

e Les bénéfices des coopé- 
ratives ne seront plus exonérés 
d'impôt pendant les trois pre: 
mières années de leur existen- 
ce, De plus, les modalités du 
calcul de leur revenu imposa: 
ble seront modifiées, Quant 
aux caisses populaires, elles 
seront désormais sur le même 
pied que les autres coopérati- 
ves, 


Commission des Frontières . . . 


(Suite de la première page) 


établir une nouvelle structure 
de subsides scolaires et mieux 
répartir les frais de l'éduca- 
tion, 

Voici la liste des mémoires 
qui ont donné leur appui à la 
Commission scolaire de la Ri: 
vière-Rouge: la Chambre de 
Commerce, l'Association des 
Parents et Maîtres et la Ligue 
des Femmes Catholiques de 
Ste-Agathe; la Ligue des Fem- 
mes Catholiques de la Rivière. 
Rouge; la Ligue des Fem- 
mes Catholiques et l'Associa. 
tion des Parents et Maîtres de 
Letellier; les parents de St-Jo- 
seph; les Chevaliers de Co: 
lomb de St-Malo et de St-Pier. 
re (ces derniers ont souligné 
que la Division de la Rivière. 
Rouge réalise les critères énu- 
mérés par la Commission des 
Frontières et ils ont demandé 
en outre que plus d'enseigne- 
ment en français soit donné 
à l'école); le Conseil du Vil 
lage et la Chambre de Com: 
merce de St-Pierre; la muni. 
cipalité rurale de Salaberry; 
les Filles d'Isabelle et la Cham: 
bre de Commerce de St-Malo, 

Revenant pour la deuxième 
fois en deux jours devant la 
Commission des Frontières, le 
président des Commissaires 
d'écoles de langue française du 
Manitoba, M. Fernand Paquin, 
a répété, au bénéfice de la po: 
pulation de la Rivière-Rouge, 
le mémoire présenté la veille 
à Steinbach, En substance, les 
Commissaires de langue fran. 
çaise rejettent toutes les re- 
commandations du plan provi- 
soire, demande le maintien des 
divisions scolaires actuelles de 
da Montagne, du Cheval-Blanc, 
de la Rivière-Seine et de la Ri- 
vière-Rouge, et porte sa requê- 
te directement au premier mile 
nistre de la province, 

Dans ses remarques à la fin 


de chacune des séances publi 
ques, M. R, G, Smellie, prési- 
dent de la Commission des 
Frontières, a affirmé que la 
Commission n'avait jamais eu 
l'intention d'abolir en aucune 
façon le fait français au Ma: 
nitoba, qu'elle désire, au con- 
traire, le voir progresser; que 
la Commission n'avait proposé 
un plan provisoire qu'en vue 
de susciter le dialogue et des 
suggestions précises qui l'aide. 
raient à préparer son rapport 
définitif; que toutes les sug- 
gestions faites dans les mémoi- 
res seront examinées attenti- 
vement et que l'on cherchera 
à en tenir compte, 


M. Smellie a en outre félicité 
les deux auditoires d'avoir fait 
valoir leurs points de vue avec 
beaucoup de civilité et avec un 
vrai sens démocratique. 


D'où vient 
le mot ‘dèche”? 


L'origine du mot est incon- 
nue, Voici toutefois celle que 
lui attribue Jules Richard dans 
le journal l'Espagne, en 1836. 
Un certain Hann, qui remplis- 
sait le rôle de tambour-major 
au cirque Olympique, obtint de 
prononcer une phrase dans une 
pièce de Laloue, où il représen- 
tait un tambour-major de la 
garde, Napoléon faisait allusion 
au costume déchiré du soldat et 
lui rappelait sa belle tenue aux 
revues Carrousel, “Quelle dé. 
Éd a mon Empereur!”, de- 
vait répondre Hann. Mais 
Hann, qui était Allemand, pro- 
nonçait décheption, et comme 
il était en outre intimidé, il ne 
put dire, à la première repré- 
sentation, que: “Quelle dèche, 
mon Empereur!" Le mot, ac- 
cueilli par des applaudisse- 
ments, trouva place dans le 
vocabulaire des titis parisiens, 
puis se répandit dans le vul- 
gaire, Le ‘Dictionnaire des lo: 
cutions françaises” (Larousse 
éd.) ajoute que Albert Dauzat 
donne le mot comme une abré- 
viation probable de déchéance: 


Selon le prince Philip, 
la reine manque d'argent 


Les Britanniques sont très 
bouleversés par les temps qui 
courent: la famille royale se- 
rait au bord de la misère! Cet. 
te année, la reine Elizabeth a 
même été obligée de débourser 
100,000 livres ($258,000) de sa 
fortune personnelle (sur les 
200,000 — 516,000 environ — 
de revenus annuels que lui rap- 
porte le duché de Lancaster) 
pour faire face à ses obliga- 
tions, 


Cette tragique situation fut 
révélée récemment par la BBC 
qui diffusait au peuple britan. 
nique une interview accordée 
par le prince Philip à un ré- 
seau de télévision américain, 
Selon le prince Philip, la fa. 
mille royale songerait à quit- 
ter le palais Buckingham pour 
un logement plus modeste, à 
moins q e la situation ne s'a- 
méliore! 


JAMES RICHARDSON & SONS LIMITED 


1019, Edifice Grain Exchange, Winnipeg 


Tél.: 942-3451 


Pour la semaine du 8 au 7 novembre 1969 
Prix déchargé à Fort William ou Port Arthur 


PRIX 


OMPTANTS À WINNIPEG 


AVOINE — Lundi Mardi Mercredi Jeudi Vendredi 
gr N° 136 ANAL à VIRE 707 ANRT 1 SU 
Fourrage No 1 6 ça 68 Li 58 
LIL OR OI ER 66.6 86.6 66,6 66.4 66.6 
Fourrage No 3 ne ue ES a ra 
[ D, \ 
ORGE 
CW, NO 2 6 PANNES un 110,4 i 
Ù 108 lil 1112 1112 
PAL ORDRE RL 1084 1086 109 1092 100.2 
pose NO 99.6 09,6 " 90.6 00.6 
Fourrage No H4 Me Ni Hi NW 
SEIGLE — ù 
C.W, No 2 
14h 1144 115% 1152 1146 
So Foi 109% 100.6 1104 110% 109,6 
GW No d' vs 1104 104 lg 1112 110,6 
Re A NA US (HN 04 
Sur vole net... 1140 1144 180 1152 1144 
OPTIONS — WINNIPEG 
COLZA 
NOVEMDES nn 271.6 213.6 2114 283,2 263 
2114 27 27454 212 284 
261 2622 242 210 212.0 
2652 256 2566 2632 206 
Décembre A k 1 11 11 71 
rat 4, 112 11.2 112 
Juillet 112 UT 119 12 112 
Décembre 103.2 103,2 103.2 103,2 103,2 
Mal 1034 10354 104 10418 10414 
gulbei 1042 1042 1042 1042 1042 
Décembre , 283,4 281.6 262 280% 281,4 
Mal 2006 2084 288,2 206% 287% 
Juillet 2066 286 286 2654 286.2 
SEIGLE 
Décembre … 16: 116 1186 116% 116 
114 1214 121% 121% 121 
1212 12118 12118 121% 121% 


avaient dû vendre leur yacht 
privé et que lui-même se ver. 
r'ait probablement forcé d'aban- 
donner le polo! 

Ebranlés par ce drame de 
la famille royale, les Britan- 
niques consentiraient à aug- 
menter la liste civile de leur 
souveraine qui est restée à 
475,000 livres par an (au mo: 
ment actuel, avec la dévalua- 
tion de la livre, $950,000 envi. 
ron) depuis l'accession de la 
reine Elizabeth au trône, en 
1952, Le prince Philip reçoit 
40,000 livres par an et doit 
payer l'impôt sur le revenu. 
La dotation annuelle de la rei- 
ne est exempte d'impôt. 

Le personnel du palais royal 
compte 300 employés à plein 
temps. 

La fortune de la reine de. 
meure un secret bien gardé, 
Cependant, on estime générale. 
ment qu'elle se chiffre à plus 
de $154,000,000. Elizabeth IT 
possède les châteaux de Bal- 
moral et de Sandringham et 
une écurie de chevaux de cour: 
ses, Sa collection de tableaux 
passe pour valoir les 80 mil. 
lions de livres et ses bijoux 
comptent parmi les plus beaux 
du monde, 

Tout Ma A fait, plusieurs, 
même parmi les Britanniques, 
sont d'avis que la pauvreté de 
la reine d'Angleterre n'est pas 
pour demain, Le prince Philip 
n'en serait pas à ses premières 
plaisanteries, 


Nomination au 
Conseil arbitral de 
l'Assurance chômage 


M, Sam Duguay, du 153, rue 
Des Meurons, St-Boniface, a 
été nommé un des présidents 
du Conseil arbitral, a annoncé, 
jeudi dernier, M. T, E, Wake. 
man, directeur du bureau de la 
Zone de Winnipeg de la Com: 
mission d'assurance chômage, 

Ce restaurateur de St-Boni- 
face devient un des quatre pré- 
sidents alternatifs, Les trois 
autres sont le juge W, J. Lin- 
dal, Robert Taft et Jack Chap: 
man, CR, 

Lorsqu'un réclamant pour 
prestations fait appel d'une dé. 
cision d'un fonctionnaire de 
l'assurance, une audition de 
l'appel est tenu devant le Con- 
seil arbitral, 


Saint-Boniface, le 12 novembre 1969 


Service postal supplémentaire 
pendant la période de Noël 


Le ministre des Postes, M, 
Eric Kierans, a annoncé la se: 
maine dernière la mise sur 
pied d'un service supplémen: 
taire pendant la période de 
Noël afin d'accélérer la cireu- 
lation des quelque 300,000,000 
de pièces de courrier qui vont 
venir s'ajouter au volume nor: 
mal, 


Afin d'aider les clients dans 
l'achat de timbres-poste, de 
mandats et dans les autres opé- 
rations postales de Noël, le ser: 
vice de guichet complet sera 
assuré dans tous les bureaux 
de poste pendant trois samedis 
consécutifs: le 6 décembre, le 
13 décembre et le 20 décembre, 
Le service de distribution par 
facteurs et de livraison des 
colis postaux sera également 
entièrement assuré en une 
tournée le samedi 13 décem- 
bre et le samedi 20 décembre, 
Ce service supplémentaire as- 
surera une distribution plus 
rapide du courrier de Noël et 


Soirée du Jour de l'An 
à la paroisse 
du Sacré-Coeur 


Les billets pour la soirée du 
Jour de l'An seront en vente 
à partir de dimanche prochain, 
16 novembre, 

Pour les obtenir, vous pou- 
vez vous adresser soit à Mme 
Léon Alary (tél,: 775.554) ou 
à Mme D, Davignon (tél: 772 
5971). 


décongestionnera les services 
postaux, 

Cette décision a été prise 
après une série de consulta- 
tions avec les syndicats au 
cours desquelles des mesures 
satisfaisantes ont été prises, 
Les fonctionnaires du ministè- 
re estiment que cette mesure 
coûtera environ $350,000 en ré- 
munération d'heures supplés 
mentaires pour les facteurs, 


NORWOOD STAMP 
& COIN SHOP 
ACHETONS ET VENDONS 
TIMBRES ET MONNAIE 
224, chemin Ste-Marie 
St-Bonitace 


Téléphones: 
452-6354 Rés.: 247-7615 


Laine 


à vendre 


Laine pour filer, couleur na: 
turelle, Laine pour tricot et 
tissage, couleur naturelle et 
teinte, 1, 2 et 3 brins, 2,500 
verges à la livre, Ecrire pour 
échantillons gratuits, 


FILATURE LEMIEUX 
INC 


St-Ephrom-de-Boauce, P.Q. 


Salle de réception du 
CENTRE ST-LOUIS 
ANGLE PROVENCHER ET NADEAU 
Réservez dès maintenant pour 
vos soirées sociales, banquets, noces, 


Bingo tous les samedis de 2 h p.m, à 4 h pm, 
RENSEIGNEMENTS: Lucien Leclere 


Tél.: 247-3087 


a Phop, 
S 4 


1 
nie 


500, boul, Provencher 


PORTRAITS DE DISTINCTION 


par 


PERRIN DU MANITOBA 


154, boulevard Provencher 
Bureau: 233-1435 


St-Boniface, Man. 
Résidence: 256-0203 


CENTRE CULTUREL DE ST-BONIFACE (INC.) 


À LOUER 


SALLE DE RECEPTION 
pour 
Soirées sociales, noces, showers, stags, 
réunions de tous genres 
CAPACITE: 100 à 200 personnes 


Salle pour congrès, concerts 
ou soirées théâtrales 


Pour renseignements, appeler 233-3539 entre 2het 5h 


chez 


Avant d'acheter 
ne manquez pas 
de voir 


GASTON ROCHON 


peer 7 


e 
Community 
CHEV-OLDS (1965) LTD, 
Bureau 589-8341 - Résidence 284-0923 


Alignement des roues 
Service d'électricité 
Tachéographes 

Pneus et chambres à air 


Indicateurs de vitesse 
Freins ot embrayages 
Mise au point et réparation 
complète de moteurs 


De Gagné Motors (1967) Ltd. 


Marion et Des Meurons, Saint-Boniface 


Ouvert 24 heures pour vous servir 


Téléphones: 247-3041 ou 233-7018 


Georges Bouchard 


Paul-H, Labossière 


Joe Mousseau 


La Division Scolaire 
de Norwood no 8 


Sollicite des demandes pour une position d'enseignant 
pour la Ille année à l'école du Précieux-Sang. Cette 
personne devra être bilingue, Salaire selon l'échelle 
établie. On donnera la préférence à un enseignant 
expérimenté, Bien vouloir s'adresser au Surintendant 
des écoles, Division scolaire de Norwood, 200, Chemin 
Ste-Marie, St-Boniface 6, Manitoba, 


Fe 


LIONEL AQUIN 


Si vous magasinez chez 


Lellers County Fair 


renseignez-vous auprès de moi 
pour ameublement 
et accessoires électriques 
tels que réfrigérateurs, poêles, 
sécheuses, machines à laver, ete. 


Téléphonez-moi à 837-8301 
Résidence: 832-5794 


Westwood Village Shopping Centre 


3332, avenue Portage 


Pour réparations de machines à coudre 
téléphonez à 832-5794 


